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L’hon. Bennett fait connaître ce qu’il entend obtenir et donner
Le Canada demande à la Grande-Bretagne une pré-' 

férence pour les produits canadiens qui suivent:^ 
le blé. le bois, le poisson, le beurre, le fromage, 
les viandes, le bétail, les métaux, les légumes et 
les fruits. — Il lui offre en retour la préférence 
sur le charbon, l’acier, les appareils électriques, 
les produits chimiques et les articles de cuir. — 
Un message de Sir Robert Borden. — Un volume 
de commerce estimé entre $!00,000,000 et $200,- 
000,000.

Les conférences à la conférence impériale économique d Ottawa

Par EDMOND CHASSE) 
Ottawa, 9— J0,,r <ïui marquait

u dix-hu tiém* annivamaira de aon 
•rée dan* la guerr# mondiale pour 

*rE,pire britannique, le Canada a 
fait hier *e« propoaitiona à la Gran- 
^Rretagne, à la conférence économi- ^ impîrielr. réunie a OtUw. M. 
Bennett ne pouvait vraiment choiair 
un meilleur jour pour propoaer une 
entante mutuelle désignée à resaerrer 

lien# entre la mère-patrie et le 
.].Jg de ae* Dominiona.
P C’est le quatre août 1914 que la 
Gran-ie-BreUgne décida de participer 

grand conflit aux côtés de la 
France et la même jour partait d’Ot- 
u»a. un meeeage du premier minia- 
tre du Canada, Sir Robert Borden, 
donnant aux Anglaia et aux Françai. , 
' uauraree que lea Canadiens *e- ' 
rient avec eux jusqu’à leur dernier 
ipmme et leur dernier dollar.

U chef de l’oppoaition. Sir Wilfrid

férence, Bien entendu, nous ne de­
mandons pan que toutea lea coinrunn- 
de* anglaisée que la Russie a revues 
1931 noua soient données d’un feul 
coup.

Les propositions du Canada à la 
Grande-Bretagne ont été accueilli# 
de favoo tréa cordiale par la délé­
gation britannique.

Non confrères dca Etats-Unia ne ; 
l'enlèvent pas de l'idéa que la con­
férence peut être comparée à une 
partie de cartes. L‘un d’entre eux 
commenta donc les bortnes nouvelles 
d'hier comme suit:

—“En somme”, dit-il, “ai vous sa­
ve* jouer le “poker”, le Canada a 
ouvert le “pot”, maie l’Angleterre 
ira-t-elle ou ai elle va passer?”

—’‘L’Angleterre y va toujours, * dé­
clara un membre du comité de la 
presse.

On «'attend à ce qua lea déléguée 
britanniques donnent leur répones àT-urcr. avait endossé de tout coeur,

, rm^age de son loyal adversaire et M. Bennett la semaine prochains.
IT i * peuple du Canada était una-l M. Baldwin * adressé hier après- 
- a approuver les leaders qui re- midi une lettre au premier ministre 
iréarmaient 1rs deux partia politi- du Canada lui disant que dea mem- 
'.JM pt deux grandes races de no- j bras d* la délégation britannique 
tre paye. 1 Pourraient s’ataenter pendant ** pro-

p x hu t ans ont passé. 11 noua chain# fin de semaine, vu que quel- 
*emb> que toua ces événements da- ques-una d’entre eux ont accepté 
ter' d'hier et cependant la souvenir d’aller assister à l’inauguration du 
r>n a pat été évoqué à la conféren- canal Welland, mai* qu’il n’y aurait 
r«* ra- nos hommes d’Etat n’ont en ce de congé pour personne le prochain 
~ -rrnt qu’une préoccupation, la mê- "week end”. Le chef dea délégués 

q i’pn 1914; sauver l’Empire... anglai# veut à tout prix s’embarquer 
N i* avons demandé hier soir à à Québec le 20 août, sur r' Empreâa 

S r R • ert Borden, qui observe avec of Britain”, et 1« conférence devra 
* vf ntérét que l’on devine lea dé- avoir terminé ses travaux pour cette 
libérations de la conférence, de nous date. M. Baldwin ne quittera pis 
d-nner un message. Il y a consenti Ottawa une seule journée d’ici là. 
avec sa bienveillance habituelle. L* U a refusé d'aller prendre le thé 
premier ministre du Canada de 1914! hier à la maison de campagne de M. 
" j* a exprimé une pensée qui devrait MacKenxie King, à Kingsmere, avec 
être celle de tous lea peuples de l’Em-

il!
il ilî

Cv'.te photo des délégués, aviieurs et autres personnes qui participent à un titre officiel à la conférence éconot. ique impériale d'Ottawa nous donne une idée de l'importance da 
ces réuniona tenues dans .e meilleur intérêt de la Grande-Bretagne et dea Dominiona. Dnn* !a premiè** rangée on peut fort bien apercent r M Baldwin qui est cou­
vert de aon chapeau et a le» deux maina sur ses genoux. A ia droite est le premier miniatre canadien, l’honorable R- B. Bennett à droite pour le lecteur) le très 
honorable Coates de la Ncuvelle-Zélands. (Photo officielle du gouvernement canadien).

p rp S r Robert a déclaré ce qui luit:
F.n cet anniversaire aolennel, gra- 

• ■ n« nos coeura ce but supré-

Leurs Excellence# le Gouverneur-Gé­
néral et la comtesse de Besshorou-gb 
lady Haileham, le ministre de France 
et madame Henry, î’hon. M. L. Ame*

‘'vit et r# devoir de gagner la paix , 4nci*n ministre de# Dominions 
-et > la rendre durable, afin ^ d#n<j 1# Câbinet Baldwin, qui joue ur 

Les délégués des pays britanniques actif et intéressant dan» 'es
à la conférence économique médi- oouJiaae* de la conférence, M Phi- 
Uror.t cette belle pensée de Sir Ro- üppê Barrés, etc. 
bert Borden. Elle ne peut arriver à
*r> meilleur moment car dan» lea Au comuniqué officièl d’hier midi 
d«ux semaine* qui vont luivre l’ave- <»n nou* a pue de démentir la nouvel 
rr de l’Empire e»t en jeu. Lord le qu# le» Anglais et les Auatrs ienu 
Ha ham l’a dit, et bien qu’un jour- s’étaient séparé» en froid, après leur 
ra! d’Ottawa ait écrit que le ministre première conversation officielle, 
rfe la Guerre de Grande-Bretagne mercredi midi. “Ils ae sont «éparéa 
exagérait, c’est l’opinion général# | on excellents termea, pour aller dé­
çue si la conférence n’était pas un | jeuntr”, nous a-t-on dit, “et ils ra-

Le frère de M. l’abbé Paul Méthot 
meurt dans une tragédie

M. Tabbé Paul Méthot, vicaire à la cathédrale et au­
mônier de» Syndicats Nationaux Catholique» a eu la dou­
leur d apprendre qu’une tragédie survenue mardi dernier 
dans le district de l’Abitibi aurait coûté la vie à son frère, 
M. Robert Méthot. Le peu de détails reçus aujourd'hui 
ne permettent pas de dire comment l'accident est arrivé, 
mais on croit que M. Méthot se serait noyé alors que cha­
vira l'embarcation dans laquelle il se trouvait. Le corps 
n’aurait pas encore été retrouvé.

M. Méthot faisait partie d’un groupe d’ingénieurs qui 
étudiaient les formations minéralgs dans le district de l’A­
bitibi.

A M. l’abbé Méthot et à sa famille. Le Nouvelliste of­
fre se» plus sincères sympathies.

La conduite du sénateur Logan est 
condamnée au sujet du Gypsum Queen

Le juge enquêteur déclare 
que le trois-mâts ne fut 
pas détruit par un sous- 
marin allemand, ainsi 
qu’on le prétendit pour 
retirer des indemnités.
— Il ajoute que le séna-

Un incendie prend dans le centre 
industriel de Chicago et cause

des dommages pour six millions

ve qu’il savait fausse et 
erronée.

il ftudrsit désespérer pour
l’Empire

Heureusement, la journée d’hier a 
t.t probablement la meilleure de 
toute la conférence.

Tout d’abord, le» délégué» britan- 
n.que» ont dusipé le petit nuage 
provoqué par les reproches de la 
Ue**# anglaise qui la veille avait 
a^ueé M Bennett de retarder la 
conférence en ne faisant pae con- 
nître lei propositions officielles du 
Cmada. M. Baldwin nous a fait dire 
qu il n'avait rien à reprocher à no- 
:re premier ministre.

L* Canada a donc fait ofXkielle- 
ire-- hier proposition# à la
üra-de-Bretagne. M. Bennett et 
çuelques-un* de eee ministres ont 
rr* ntrr les délégués britannique# 
a in heures et demie du matin et 
|ont soumis leurs offres à ce# der- 
aierv.

i Voici .e bref résumé que l’on noua 
1 ’T uniqué à ce sujet :

' Le Canada demanda à la Grande- 
[êietagne une préférence pour le# 
Mduita canadien# qui suivent : 
|le b.é, la bois le poisaon, la beur- 
•» • fromage, la» viande» (le bacon

prendront leur conversation aujour­
d’hui.”

Ce qui e#t exact (nous ]# tenons 
d’un# autre bonne source), c'e$t que 
si le# Australiens ont damé le pion 
au Canada en présentant leur# pro­
position# aux Anglaia avant les iô 
tree, ils n’ont pas eu grand succea.

L’Australie a demandé beaucoup #t 
offert peu. M. Baldwin a jugé que 
sa# proposition# étaient inaccepta­
ble*. Il n’y a pas eu de rupture ni 
même de grœ mot#. Mai# on sup­
pose Que le chef d# la délégation bri­
tannique a dit au chef de la déléga 
tion australienne: “Mon cher Bruce 
vous allez vou# entendre avec M. 
Chamberlain et nous refaire dea pro­
position* nouvelles”. M. Chamber­
lain et M. Bruce •# «ont rencoat-é* 
et ont confié à Sir Horace WCaon 
(l’“Aa” de la délégation anglaise) et 
M. Gullett, le second #n comman­
dement de* Au«trallens, la tâcho de 
refaire le# propositions de l’Au# ra- 
lie.

Nous croyons que l’Australia ob­
tiendra surtout une préférence sur le 
mouton et nous lu! en souhaitons da­
vantage car ce Dominion est repré

Boliviens et Paraguayens se 
battent à coups de canon

Chicago 5 (P.C.)—Le feu a fait rage dan» plu# de deux pâté* d'édifi­
ce# de la partie industrielle du sud-ouest de Chicago hier après-midi. Les

teur apporta HHC preu- dommage» «ont estimés à plus de $6.000,0Ù0.
Chicago, 5 (P.C.)—Un Incendie qui a causé des dommage# pour alx 

million# de dollars a été mia tous contrôle, hier soir, après qu'il eut ra­
vagé quatre blocs industriels dans la partie sud-ouest de Chicago.

D’après les autorités, ce fut la plus grosse conflagration enréflttrée 
depuis trente ans.

A la Omaha l’acking Plant, en grande partie détruite, on estime que 
les dommages subis par cette compagnie dépassent (.VOOO.OOO.

Les flammes furent aperçues à trois heures de l'après-midi dans l’é­
lévateur de la Quincy Elevator Company, où elle» connumèrent environ un 
million de minota de hlé et autres grain» ayant une valeur commerciale 
de plus de $560.000 aux cotations actuelles.

D’après une nouvelle envoyée par le correspondant ’eù ".‘«é 7*

Ottawa, R (P.C.)— Le* agissements 
du sénateur Hanca J. Logan, d’Am- 
herst, N.-E., «ont fortement condam­
né* dans le rapport soumis au gou­
vernement fédéral par le juge en chef 
Harvey, de l’Alberta, qui a agi com­
me commissaire royal dans l’enquête 
menée autour du Gypsum Queen.

Cette enquête porta sur le paiement 
j —en mars 1931— d’une somme de 

$71,000 au capitaine Freeman Hat- 
re le aeul propriétaire

Domptera-t-on 
le terrorisme 
en Allemagne ?

Si la police ne peut con­
trôler la situation le 
gouvernement verra à 
prendre les moyens.

Berlin, 5 (PC. — Le cabinet s’est 
réuni aujourd’hui dans l'intention da 
mettre fin au terrorisme politique qui 
a jusqu'ici coûté la vie à ISO person­
nes et été cause que 1,000 autres per- 
«onnet au moins ont été bleavée* de­
puis 65 jours. Il a décidé de donner 
une autre chance a la police.

Si elle ne peut venir à bout de la 
situation le prévdent H.ndenburg é- 
mettra un nouveau décret ordonnant 
de punir rapidement et sévèrement 
tou# les agitateurs politiques trouvés 
porteurs d'arme#. Déjà d'autres mesu­
res sévères avaient été prise* pour 
mettre fin au terrorisme qui rogne 
et au conflit des parti» de gauche et 
de droite qui se rencontrent souvent 
dans de véritables luttes srmées.

Depuis que le chancelier von Pa- 
pen a pris le pouvoir le 1er juin der­
nier on évalue le nombre des blessé# 
a 1,002 ma # l’on ne tient pas comp­
ta là-dedans de» milliers d’autres per­
sonnes qui ont reçu des coups da cou­
teau et qui n'ont pas été dans l'obli­
gation d'être conduites à l'hôpital.

liC^ points le# plus ardents sont 
Aliéna, près d'Hambourg et Koenigs- 
berg dans l'est de la Prusse, mais il 
y a eu des batailles dans presque cha­
que ville et cité.

Chaque parti blâme l’autre pour 1# 
j nomDi* da pertes de vie. C’est ainsi 
: que Der Angriff, lieutenant à Berlin 
d’Adolf Hitler a sans cessa demandé 
à la police qu'elle mette fin aux ac- 

. tivitéa de# communistes et cela tout 
rn lançant des attaques contre U 

i gouvernement de von Papen.
Tou# les ministre# du cabinet moins 

deux étaient présents à la réunion, 1# 
chancelier von Papen étant en va­
cances et le général Kurt von Schlei- 

1 cher faisant l’inspection de# troupe»
! en Saxe.

La réunion a été tenue»* U suite 
d# nouveaux troubles qui se sont pro- 

I duit* a Munich. Ra#tenberg. Allens- 
tein et Drengfurt dans l’est de li 
Prusse

A Meklituken, près de Labiau, une 
bombe incendiaire fut jetée dans le» 
buresux du gouvernement et à Or- 
telssburg une autre bombe mit le feu 
à un magasin à rayons.

Six boite# remplie* de 30,000 bâ­
ton* de dynamite, d’armea et de fu­
sées ont été trouvées dan* un puit* 
as»èrhé à . Wilhemsherst, près da 
Potsdam. Une réserve d’arme* des 
Nazi* a été découverte près de Gloi- 
witz et une autre appartenant auxLe feu a# communiqua à plusieurs entassement» de charbon de la Con­

sumera Company et à des pilea de boi» de la W. B. Crane Company. Un i communistes 1 a été pvès de Mail*, 
gros yacht a été également détruit.

Plus de douze pompiers et spectateur» ont été hles»é» nu suffoqués 
, . i i it * -i r» a j ■ I j . , . . , i par 1a fumée. Un accident grave arriva quand un tuyau de métal tombadu journal la Nacion de Buenos Ayres, un duel ^ ce ?av:rVui jouia durant ia guer #ur la tête du „»üfenant wiiiiam McDonald qui eut le crâne fracturé.
, •« A.t| • * a J ‘a a t a , re au large des côtes d Irlande, à titreà I artillerie S est produit entre les troupes des de réparation* de guerre. Le aénateur »'»'■■■ ' - - — ■■ ■ ■ ■ ---- - --

deux pays dans le fameux territoire de Chaco. Lojf#n fut i’*vi**ur l*al du capitaine
v s u a is* Hatfield dans .es procédure* en ré-— 11,000 soldats sur les lieux.

lia:.~ jt :, le bétail, les métaux (cul-j •*nté P**1 des charmants, entre
• *. plomb, zinc), la# légume* et les
.Dits.
En retour, le Canada offre à la 
rande-Rretagna l’entrée libre ©u 
»e préférence aux produit* anglais 

suivent: le charbon, l'acier, les 
[Mpineil# électriques, les produits 
Wimiqaei, les articles de cuir et 
walque» centaine* de produit* ma- 
[tifacturés.

~~ Le# produits d* l'inJuatrie tex- 
Rl* anglais# sont-iU dans 1* liste 

produit» auxquels le Canada »c- 
'«rde une Prlf*r*n«?" .vnr.-nnu» ! ^"co'mmanïqùUÔrScj.?.

autres nos deux éminents confrère* 
en journalisme, M. J.-A. Alexander 
et M. Gordon-L Gilmon

Les conversations entra la Gran­
de-Bretagne et l’Inde progre»#ent.

Enfin on ous a annoncé hier midi 
que les délibérations de la confé 
ronce se poursuivaient dans la plus 
belle harmonie. Il n’y a aucun mé 
contentement, aucune querelle. Lors­
qu’il y a divergence d’opinions on 
chercha à s’entendre. C’est la nots la 
plus optimiste que l’on ait ea'tndue

Buenos Ayres, 5. (P.C.) — Une
nouvelle venant de Tarija, Bolivie, 
juste en face de la frontière argen­
tine, rapporte qu’un autre conflit ar­
mé s’est produit entre des troupes de

D’après le général Pando 6,900 
soldats sont déjà sur les lieux et 150 
camions boliviens sont en route ve­
nant de La Paz avec de* approvision­
nements. (Perico est environ 100 

la Bolivie et du Paraguay dans le fa- ’milles au sud de la frontière de la 
meux territoire de Chaco. ; Bolivie et de l’Argentine et à 200

_ , , _ . mille# à l’est de la frontière mar-
L. rapport . M envoyé de Qoi.c.,, quée p,r u riïiir# pilc0 )

Till, de l'Argentin, situé, » quel-1 l,, sutorjtél miiiUir„ be,ivi,n.
que# milles de la frontière, par un 
correspondant de la Naeion de Bue­
nos Ayres.

Le correspondant a recueilli un 
bulletin offleiel bolivien collé à Tari­
ja et qui affirmait qu’un fort bom­
bardement d’artillerie était commen­
cé dans le* secteurs Pilcomayo de i

nés nient que leur* aéroplanes aient 
bombardé la colonie étrangère des 
Mennonites dans le territoire de Cha­
co et elles ridiculisent les préten­
tions des P-raguyen» que les trou­
pe» o« la Bolivie désertent et tra­
versent la frontière.

Elles ont expliqué qu’un mouve­
ment de troupes avait été retardé

Deux aviateurs 
projettent une 
envolée en Grèce

commandant 1. colonel P.n. L. non- ! H, tj, heurf, à „ ,u|l. rjnc.n4i# 
.,11. fut reçu» «vec .nthou.ia.m, à d,un poM tntr# (t vuu
Tarij

(Le côté vague du bulletin boli­
vien laisse un doute quant aux en­
droits exacts où ont eu lieu lea con­
flits. Il y a plusieurs forts dans la 
secteur de Pilcomaye. la plupart bo­
livien#, depuis que Pilcomayo sépare 
la Bolivie de l’Argentine.)

La dépêche fut connue peu après 
l'arrivée à Perco, Argentine, du géné­
ral Miriaco Pando, de Bolivie, qui 
dit que son pays aurait bientôt 11,- 
000 hommes de troupe» dans le ter­
ritoire de Chaco, d’ici quelques 
jours.

mente. Elle» ont ajoute que la feu 
a été mis par de* incendiaires, que 
le pont fut réparé et que des mitrail­
leuses ont ét$ installées pour préve­
nir la répétition d’un autre attentat.

*“-"L* liste contient deg produits Hier soir, le communiqué nous a

Nouvelle- 
hier 

ce ma- en désordre
tin.

„ appris que la Grande-Bretagna aura ‘ J1” "m ‘“tiU n'11* « reçu aujourd'hui tout» I., prop».,-! I ’armée du i)Oni
r;1 .'V ",Dt p** Hi.nuf.ctur*» li0'ni dfi DomiBjon4. u L armee uu
M .0.1, ou qui no 1. .ont ,« *» WIând. .
: r nou'' «-‘-o» >*•, ,t l'Afriqu.-Sud .ur. .on tour c
P'odu. L industrie textile canadien-
t* *»’ pe*i affectée per nos offres.”

Nous . roroDS pouvoir dire (ceci 
pas officiel) que la préférence 

l0* le Canada demande pour son 
** rèsente *ix toua par minot et 

Préférence que l’on offre à 
Ant*-t»rre ponr aon charbon an- 

‘c de $1 par tonne. Act«el- 
•* préférence que nous ac- 

*> a l'anthracite anglais e.it de 
,1* par tonne. L*augment.irion 

est jugée énorme, 
j 'ffres du Canada à la Grnn- 

'•r.r»»agne, en ce qui concerne la 
rr»nce gux produits angina. 
rfn* représenter un volume de 
mer»# évalué entre cent million»

. ux rent» milliona de dollars.
,,, le, statisticien* n’ont pas eu- 

f**t leur# calcula et il est peut- 
fiequé d# gaiantir cea cb.ffre»

Nou. .von. demandé .1 1. Ubac I John.ton. P. 5. < P C. l-Çuelqu.. 
avait été volontairement omis de 1* T>«tiU désordres ont éclaté hier soir 
liste de. produits naturala pour lea- «lors que le# autorités procédaient à 
quels le Canada demande une préfé- l’évacuation forcée de la force expé- 
renre sur le marché anglais. On nous actionnaire du boni Quelque# grou-
a Informé alora que la Ubac éUit i P*» *• livrèrent des combaU à coups -
sur la liste ^ poings, tandis qua d'autres mem- | de» récifs près de Joggins

La délégation briUnnique va éta | bres étaient dan# un état d’ébriété i Perdant appui à leur» pieds, les
dier toutes lea propositien. qu'elle a | tapageuse. La police. i«# .oldaU , deux jeune. fen, tombèrent dans le
reçue, et le Canada nou. le répétons. I î#» ebtf. de, vétéran, parvinrent | précipice sur la rive de Joggins. 90
devrait recevoir une réponse la se- à rétablir l’ordre •#<*« rapide- pied, plus bas U chose fut apprise

Une bousculade 
amicale qui 
cause la mort

Deux amis se bouscu­
lent tout près d'un pré­
cipice et tombent sou­
dainement dans le vide.

clamation.
L* commissaire Harvey Juge, dans 

son rapport, que 1a preuve établit 
Gypsum Queen, de la Nouvelle-Ecosse,
“indubitablement”"’que le trois-mâts 
ne fut pa* détruit ainsi qu’on le pré­
tendit, par un sousmarin allemand en 
1915. Le juge en chef déduit des té­
moignage# que ce schooner se perdit 
dan* un accident maritime ordinaire, | 
et que son capitaine n'était pas jus­
tifiable de réclamer des dommages a 
même le* arge«.-» eyé* par l’Allema- j 
gne au compte 'ex léparations.

La preuve établit à ma «atisfae- j
tion”, déclare le ju*e Harrey, “que | , . „ , „ „
1. prauva documentaire aranei. par 01d’0rc^f »•«>>. M»m»,
l. edn.teur Lop.n pour établir 1. « Wtll.ama. ar.ateur tranaat-
propriété du Cyp.um Que.n, au » »“•"> “ ‘ ««
moment d. .. perte, enmm. étant «°? I Olymp:.. dan.
celle du C.piuin. Hatfield .ou, for- il a l intention de faire un.
m. d'un certificat .en.é avoir été Jul<iu ‘
.rné par J S. H.nder.on tP.rr,- Alh'"«' G»**.. Il était .ccompafn*
boro, N E ) eet erronée et fauace P,r M11» ^ K*1»P. e.tho-

I sou» ce 
Logan 
ne plu 
*e en ce 
celle de
savait également le sénateur Logan,

M. Roger Q. William» 
et Mlle Elvy Kalep, 
aviatrice esthonienne, 
franchiront 1 * A t I a n- 
tique.

Les délégués à 
l’ouverture du 

canal Welland
Un premier train est 
parti hier soir et un au­
tre suivra aujourd’hui.

Une entrevue 
avec Thon. Dupré

— De» 
que».

réception» civi-

Ottawa, 5.— Les délégués, repré­
sentant# et aviseurs da la conféren­
ce impériale économique au nombre 
do plu* d'une centaine sont paitia 
d'Ottawa hier soir pour la Pénin­
sule de Niagara C’est la première 
partie de la délégation impériale 

s’unira au Canada pour célébrer

quoique dan* cette preuve de faux, 
tel que déjà expliqué, il puisse y 
aveir plus de place pour le doute 
Qèie dans le, autres conclusions”.

Le commissaire Harvey en vient 
à la eor?Iu«ion que le sénateur Lo­
gan toucha “environ la moitié” des 
$71,276.72 du paiement des répara­
tion* “pour #on propre bénéfice".

Le conseil de# mini:$res a.i**ra 
«ur ce qu'il y a à fairs dans la pré­
sente circonstance. En dépit d'acti­
ve# recherche* faites par la police, 

I U capitaine Hatfield, à qui l'argent 
i fat versé et qui s#sermenta de# dé- 
claiatien# dan# cette affaire, e*t en 

Amherst, 5—Robert Shank’ey et,™™ introuvable 
mort et Ernest Heaps est dans une 
condition critique à la suite d'une 
bousculade amicale »ur le sommet

i lor* de, leur atterrissage. William» a 
répondu qu’il aérait heureux “si un j 
arrangement satisfaisant était fait”. 
I.e# officiels de la ville croyaient que 
le* aviateurs venaient hier aoir pour 1 
discuter ces plan*.

Quand Wiliian»* et Mils Kalep 
partirent de New-York, de bonne 

| heure hier, on croyait qu'ils »* di- 
r.jeeient ver» Lo# Angeles pour ob- j 
Unir une lettre des autorités des 
-/eux Olympiques pour livrer à A* 

i thèrr#
Will,im» partit d ici il y a trois 

ans avec Lewis A. Yancey dans une 
envolé# ver» Rome qu’il fut forcé J 

: d'interrompre sur la côte d Espa­
gne.

hier alors qu’un groep^ de cher­
cheurs, étant parti» après avoir cons­
taté qua les jeune» gens ne reve-

main# prochaine. Nou» croyen» que ment 
M. Bennett sera satisfait car H a du
mettre ,ui An,.* ... prepo.itier. TrOgedlC 3UX IndCS ^‘*n^P** à J* ‘««T*

Le Canada poursuit activement •*» 
négociation» avec l'Afrique-Sud et

Le

l'Irlande et on croit que deux aou- 
veaux traité» de commerce avec ce* 
pay» sortiront de la conférence.

M. Bean-T. O’Kelly, chef de la dé- 
' urnalistes ont essayé de m* j légation irlandaise, et ton premier 

J* 9n# ropréaentaient pour le lieutena^. M. flean Le masse, ont 
■ l»1* préfèrenre# que M. Ben- passé «le parti# de l'après-midi 

• demandée» à la Grande-Dre- d’hier en conférence au Parlement a-

Calcutta, Indes, 5 (P.C)—Sir Al­
fred Watson, journaliste bien connu 
du journal “Statesman” a été tiré à 
bout portant aujourd’hui, par un jeu­
ne bengalais mais ne fut pas blessé.

L'assaillant fut immédiatement ar­
rêté par un eonstublu et un concier­
ge, mais U avala un# forte dose de 
poiaon et mourut quelques minutes

rent, brisés et contusionné» sur le
sable.

Shankley était mort quand ila le 
trouvèrent et l’on croit qu’il mou­
rut instants- ment. On s’attend à 
ce que Heap» revient)# à la santé 
malgré tes blessure» sérieuse» Il 
est un agent d'asurance bien connu.

Elévateurs à 
grain en flammes LA BOURSE

(Service de Keating et McRae)

gue# qui désirent participer 
-oyage.

Sur le train d'hier aoir on remar­
quait le représentant officiel du 
gouvernement canadien, i’honorab e 
H H. Stevens, ministre du com­
merce Il sera accompagné de l’ho- 
rorabl* Murphy, miniet-e de l'Inté­
rieur. L'un et l’autre voyageront 
en compagnie d* leur épouse.

On notait encore la présence de 
la délégation de l'Afrique-Sud, du 
premiei ministre ds la Kodésie du 
Sud. d* repréwentants des Indes.

La première liste officielle ne con 
tient pas toutefois de noms de 
membre» de le délégation de Gran- 
oe Bretagne

Ceux qui sont parti# hier soir au­
ront l’occasion de voir la ville in. 
dustrielle de Hamilton. Tou* seront 
l'objet de réceptions civiques a Ha­
milton et à Niagara Falls. D# «o" 
'’ôté le gouvernement d# l’Ontario 
sonnera un thé au réfectoire du Parc

Québec, 5.—L’honorabU Mauric# 
Dupré, solliciteur général du Cans- 
ca, de retour hier de la conférenca 
du désarmemant mondial à Genève, 
déclarait en arrivant ici que les 
pourparlers se sont terminés le 23 
jvllet dernier et qu’un sentiment 
d'opUmism* règne dans cett* rill# 
d# la paix. Lorsque U conférence 

' reprendra ses séance# à l’automne 
des progr«* considérable# seront at­
teints dan* la voie du désarmément.

la» résolution finale adoptée à la 
conférence, dit l’honorable Dupré, 
mtntre qu’un pa# en avant a été fait 

I Elle stipule que le* engins chimi- 
| ques, bactériologiques seront abo­

li#, qu# les attaque# aériennes con. 
tre le# popula cm civiles seront pro 
hihées et que des mesure# particu­
lière* #eront prises contre le bom- 

I bsidement aérien. Elle eut ausei 
j qu’un système de limitation dan • !e« 

dépense# militaires dans la fabrica­
tion et le commerce du matériel de 
guerre soit approuvé 

Une commission permanente du dé­
sarmement avec des pouvoirs de aur- 
veillance trè» étendus sera aussi or­
ganisée, selon l’honorable solliciteur 
général. Les délégués canadiens à la 
conférence ont fortement appuyé sur 
le fait qu'une nation devrait pou­
voir être exemptée d’équiper ses 
frontières avec de l'artillerie, des mi­
trailleuses et de» forteresses, d# for. 
mer dans ses eaux une ligne de sous- 
marins, de croiseurs et de navire» 
de guerre II» ont aussi demandé 
l'abolition de la conscription parce 
que le désarmement ne pourra ja­
mais être atteint tant qu’elle subsis. 
tera.

High Bluff. Mnn., 5 (PC.)— Trois
élévateur# à grain étaient en tiam-P _ - ,
mes ici hier aoir .tandis qu’une bri- Le marché de New-York a ouvert Victoria et «nsuite les délégués »#. 
gade improvisée luttait vs llamment avec vigueur. Voici quelques enta- ron* libre» de se promener comme 
pour «auver la gare de la dætnietion. tlons: Auburn ouvre a 66 1-2 en "* I entendront
Le feu prit naissance dan# une par-j mieux de 1-4, fait 68 3-4; American Louverture du canal Welland se

Tel. ouvre à 99 5-9 en mieux de 1 1-2 * l’écluse no 6, eituée prêt de
fait 101; N. Y. Central ouvre à l) 1-2 l ««rold. samedi après-midi à 3 heu- 
en mieux de 5-8, fait 18 1-8; Consoli-
dated Gas, ouvre à 49 é-8 en mieux Le cérémeri# du canal Welland •* 
de 5-8 fait 50 7 S; 17. 8. Steel ouvre ri très simple et il y aura des dis- 
à 34 3-4 en perte de 1-8 fait 34 3-9; cour# per le premier ministre Ben- 
Westfoghouae ouvre à 28. en mieux 
de 1-4 fait 23 3-4; Union Pacific ou 
vr* à 51 1-2 en mieux de 7-8, fait 12 
7-8; Coca Cola ouvre à 92 1-2 en

tie de l'édifice de la Forsythe Eleva­
tor Company, et en quelques minute* 
toute cette construction était trans­
formée en brasier, «t deux autre* élé­
vateurs adjacents prirent feu.

Mort à 93 ans

<>■ noU« a fait ©beerver que Tec le major C.-G. Power, ebeerv». plua U-J, alors qu on le transpor- 
_ r* P*frie avait acheté l'an ri*r-j teur de la prevlnee de Québec, peur tait à l*hôpiul.

d* la Rn*alet qui aéra la pi'** commémorer l’anniversaire d# la | Sir Alfred, qui a reçu récemment^ 
ai no* demandée sont ac- i Grande Guerre dans laquelle il fut *on titre de chevalier en reconnais- 
P”ur 150 million* de dofUirt un des hérea de eon pays, mile le sanc# de ses travaux comme journa- 

®h» identique* à ceux pour député de Québec-Sud n'a veele rien list* venait d'arriver à **n bureau 1 
I* Canada réclame une pré-1 révéler de a# coveraation# i quand ae déroula 11 tragédie.

Kénora, Ont. $.—(P.C.)—Le plus 
Le Jury du coroner rendit un ver- 1 vieux citoyen de Kenora, M. Euaè- 

dict de mort accidentelle dans le ^ Desmarai*. est mort à 1 âge d# 93 mieux de 1-8 fait 94 7-8.
cas de Shankley. Il était natif d’An 
glaterre.

T empirât lire
Venta modérés, beau ai chaud.

ans. Il fut un dee pionnier# du nord 
1 ouest d# l’Ontarie, et était natif da 
Saint-Esprit, comte de Montcalm.

Il fut, durant to’;te sa vie, un 
marchand do beta trè# actif et pot-

A Montréal: Canada Car ouvre a 
B Ml I 12; Bridge 11 1-4 Ml 

18 1-2; Nickel 8 7-8 fait 9; Smelters 
ouvre à 64. fait 66 1-2; Brsailian ou 
vfe à 9 7-8 pour faire 10; Shawinigan

céda jusqu'à la fin un# bonne »an«.«o’'f^ à 18 7-8. Siscee fait .71 et No
ran la 18.40,

Nos voyageurs 
sont revenus 
hier d’Europe

Le» Trifluvima qui ont fait 
en Europe le voyage que noue a- 
von» organisé en collaboration a- 
vec l’Evénement, de Québec, et 
La Tribune, de Sherbrooke, sont 
revenu# parmi noua, enchantés 
du merveilleux itinéraire qu’lia 
ont aulvl. Ha débarquèrent hier 
à Québec, de l’Empre** of Bri­
tain, «ur lequel se fit la traver­
sée de l’Atlantique, dans les deux 
sens.

De* vacance* de 35 loirs, au 
cours desquelles furent visités 
les principaux pays de l’Europe 
centrale, votlà qui n’est pa# ba­
nal, et n©» voyageur* ,n ont rap­
porté des souvenir* qui ne dispa­
raîtront pa» facilement de leur 
mémoire

Varennes, 5 —Un feu d’uns origi- |
ne inconnue a complètement détruit i produisit, ce qui fait qu# nulle expli- 
hier apre* r», 'i la maison d« M, Chs cation ne put être donnée quant à 
Langlois et tout ce qu'elle contenait l'origine de ce feu. M. Langloie, un 
La ma e >n, située dans le rang La- ferm er, a déclaré que sa propriété 
pointe était vult loraque le feu ae i portait un peu é assurance.

neti et l’honorable R J. Manien, 
ministre des chemins de fer et ca­
naux

Feu mystérieux
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LE CAMP LEVE

LA VIE SCOUTE
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Dos ColIRRieRS

/> camp levé, qu'en reste-t-il* Rien que le souvenir 
Oh9 s’il sétêit agi truie ment d une partie de plaisir, d'un 
grand pique-nique, d'une villégiature, peut-être faudrait-il 
se contenter qu’on s'en souvienne agréablement. Mais ce fui 
mieux, beaucoup mieux que cela* Ai-je besoin de te le rap­
peler frere scout * Non, car tu sens bien que ces quinte jours 
terminés lundi, ont été pour toi. des jours merveilleux où tu 
as vécu en plénitude la vraie vie que tu regrettes maintenant. 
Oh9 comme elle était régulière cette vie dont tu ne pouvais 
perdre un seul instant! Comme elle n’était pas longue, mal­
gré que tu te levais tôt9 Comme elle était utile, chargée de 
bénéécêê de toutes sorr^s

La ville est a présent le milieu ou tu devras t'ennuyer du 
Camp Notre-Dame de Joie; il ne t’y manquait assurément, que 
ton papa, que ta maman,..

Sois content, frère s< out, si tu t’ennuies de ne plus cam-, 
per, car c’est Je signe que tu aimais la paix de ton âme dans I* 
nature où tu voyais l’oeuvre de Dieu Mais conserve ce signe 
"en ville comme aux bois", c’est possitle. Tu n’as qu’à vou­
loir être fidèle aux enseignements rapportés du camp, tenant 
i ce que ne diminue pas la somme accrue, de tes actes de vertu.

11 ne faut pas que maintenant ton âme se mette à maigrir, 
trop content, comm* tu l’es, d’avoir pu améliorer toute ta san­
té.

Père VINCENT.

Pour devenir Scout EN LANGAGE SCOUT
a i a MMÔfBI i’* C*Ei
FtSM T>t«rARi Lotiwzo 

CAMIRE *TOl T TOI JOl RA 
PRET ï

ln •ff#*. n>t« * il pi» trtujouri 
9fét fi fr»r« qui iir>ai 
N'éuit-it pü ♦eojéufs pré», cilui 
âvaa liquil r»< .+ piftifioni no» p ai 
•.rt non rrtvi'i»"* !>1iti v*nu 
'» fhifrhir •'» momant nil 11 *'y •»* 

U iroin» mata romma 11 a 
TAij)r>ur« é»é un vrat »rt>ii». H 

fat prêt • ü»! M*n ft l'hiijra Ha 
la fnnrt q j au eoura Hi •» *1» 

L'aarrH #n évtll. la Hnufi»jr la
iWrrté i la •
.ï créif nn anu»inlr qui na • affa 
«ara )»m»va Han» la mémnlra Ha 
•aa fréra» #<out».

FiHIli ft aa lal, Il lu fu* aoumi» 
lova laa jaura Ha aa via I.til arft- 
\aii- il parfnta Ha faira qual^.iaa 
ni» éfRMMMU »’• • •
rita #t fal»ftlt an •or*# Ha na plu» 
an tommattra

R fut aoiimia non aaulamant ft ioa 
cftaf» mata aillai ft paranta ft qui
il profutait la jota d » »«uut H ont •
Havalr r^mmari* a • ma aon

Quand il i a«i«*« » Hu jau. il fal 
ail la! céHar la pra-niéra plart, car 

nul autra comma lui na pouvait ram-
plir 1« rHla Ha ‘ bouta an train** avac 
laquai il récrétait aaa fréraa a oui» 
aa i?wma 4tf«'pait la* annula qui 
p*«avaiaat «a gliaaar au aamp II
a*- aa
Ira a'annuppait Ha ta* paran> A ra 
«o»ra Loran»o jugia i 1# marnant 
prop.ca da faira quaiq v»- rapartiaa 
ap ritual aa qui la» a ia>* ant fort 
at la» faiaaiant Man rir»

C était au»al «ana âuaun douta, un 
ban patit chrétian an mêrna tampa 
qu'un aia-npl# 4a i été pour tou» .ar 
aeiuta Thaq ia matin, »u camp. Il
• ’approchait Ht la P»mt# Tah'a at 
rarava t la n urntur# qui •auta'** t
• of ftma conir# laa amr>u.hi« lu 
TauUtauf: at -a»» Ha a caa fond 
lions qua la B*>n Plau i»t vanu a 
«hifffcar pour l'ammanar an »»n Pa­
ra H »

JE.AV PE CELLES.
C f aaa R taon»— Troupa Co/^bi

A IN PLI R HAIT RKRVU E

R ' an 4 Para’ *. r»i* ar at •«•ra 
taat*a<9utmoatra ft la 4# Cuokê, » 
pria avair dirigé tré» bün la troupa . , . , * ♦
aa 1# sait, )n»qu ft Thdrolama, aat
■ , * #
«a#»ar ft un plu» ha i «arvica II 

a»t antré au no*.« ait da« Frai a 
^am» ft Sharfcranka ^a troupa au 
loaal. lui a fait avant hitr *a» a l ■ 
•ua an prêianca da i >n aumA' tr 

A « | a r i fav|f*d, à* R f
AuaiAnl* • géoéml #i da M !# Com 
trtaaaira Ruraai Smpla naia émou­
vait# aérémoiia où l'on a vu n ua 
aaeora quo Ha oautums. la forra at 
a baauté Hu b an Ha * fratarnité

• cau t a
A ma I^ha i» acout tré» méntact

da la la Laflftcba pa«»a lui au»ai à
aa plu» b»ut «arvica. an mima tam^t 
aÉ avac la mima v<v «t^on qua R.'
laad Faraa'

Féllrttatian at vnaux la» malllaura 
ft n^a d»ui fr*ra« a c oj ta qui vau­
dront raatar da» fAftraa comma **a 
noua l’ont affermé par la prllra at
la aacr.fica an attandant qua. all

ancara artivamant ft auvro du 
aeautiama caUftaliqua

CRANpr F FT F A f*R A*D'MVRE

Dtmanch# pracha n ft T Haara» du 
aatr, U lira It r»al Ha Grand Méra 
*<ra inaugu-éa »o.»r • allamint an 
afiiao paroi»* ■ a par * I vtal 

ion.-# Mono/ gniur Comtott Pouio 
pr»m an* arouta proroncoraat iur 
Fraaao*# aa*nn la r a émouvait 
praarnt par i# iérftmoniai R in ' a 
ét# négMgé paf la Crmlté protoc- 
ftour da Gra.td Mftr# p<*ar fa r da 
natta laaup'a?at.nft un grand é'éia 
avant

lawtotlan rordrala ft tfua

HISTORIEN BIBLIQUE

1— Conntiaaanca auff^anta Ha 
hiatoir# aa nt» nrma ai ftujét H# 
An an Taitamant Prineipaua épi-

a« ln» Ha ia vio Ha* Patriarche», da 
Moi»# at Ha* Juga» Qualquaa notion» 
c h r n r. o i o g i q • j ## ot principaux avér.a 
monta Ho iTilatoir# Haa Rojrauma* Ha 
Juda ot d Uraél, Ha la captivité, at 
H# la périoda poaténtura A la capti­
vité. Qu* jua» idm# aur **• f’aaumaa 
ot !o* principaux Phophéto».

2— Fooaédar laa grandaa agna» Ha
Mn»i»toira Haa paup.oa H Orianf* ot 
on particulier H*# relation# do ce» 
paup r+ avoc !o peupl* Ho Diou

IUSTOBIEN l»E L Et.LISE

1— Pa«aédar uno connaiaaanco
auffiaant# Hoa granHa# apoquo# Ho 

Eflioa. Il no » agit paa Ha p**aoédar
un# ronnaioaanco complot# Ho. toute 
la »u>to Ha l’hiatoirt Ha ;‘Egli»a. *ar# 
intérêt ai #11# aat Hitalllaa; maia 
*f>u!omant a conna asa^ca daa tro.a

quatre apoquo» Hérlaivoo qui ont 
una valour apologétiqua, a oaroln

a) rétah!i**amant Hu Chrintiania 
ma (S pramiaro aiftclnoi. 

h* Ti» » hiame ffr*c (aomairov. 
cl la crt## protaatanta (aommtlra) 
H) l’Egllft# con’amporaina (XIXa 
ot XX « o- aa (aftaai détaillé). 

ProcdHar moins par axpooé Ha Hoe- 
tnn» aburaita, qno fftr fifura* Ho 
p«ro>'nnaf •’« rapré*#nt»t.i?#i campé» 
H*uno maruéra vivant#

f— Etudiar plu# an détail un au 
daua Ha coa paraonnaga» (grand cou 
varti. par #«amp.a

Répondra A quoique# objec­
tion# h-etoriquia traHitionrtO;'.ao :
Galilée. St Barthélémy, Inqulutlon.

IJTl’RGIBTE

1 Po##éHor la badga <1 Aco’.vte 
f savoir c» qua 1 -n onte.id par 

cyr'# liturglqu# at connaîtra la» 
gianHaa Hivi# <n# da ca cgcla.

.3 Connaîtra U c.asiiftcation Ha» 
fét«»i (otmp’a, »am Hoih’a. Hnuhlo 
Houhio Ha 2a c aa#^. douhl# aa lira 

«#ea doubla avec octave.)
4 Connaîtra la compoaltiof d#

; Off a divin.
A—Exp iquor avec p i# da Hataùa

'## oérémor- ft !» >fo»«a
A—d'opnaitr# o* princ ; » -a iéré*

mon #a da : «Hmin atration osa S* 
cramante da Baptême, Conf sma?
et Ext-.r+mo-Onction.

?- Savoir pré|*aror r# qu*lî faut 
pour i admlliat rat ion uaa darn #ra 
9#rramant» à un ma'ad».

A K’r# capable d a»# afar )• prl* 
tr# et Ho répondra, ft .ail# d .n * 
vro. dftna ’*a4m n!»tratlon Haa Sacra- 
mait# d» Rantêma ot H Extrême Onc­
tion

COI R D'HONNEUR

La Cour H Honneur ou Cor.aail Ha 
la troupa aat Han» la troupa un or­
gan# offMel dont 1 ailatanca ett o 
bligatoiro Dana aa compoaition. va 
nabio juaqu’à un certain point au 
gré dsa troupe», 1«# Chef» da pa- 
troullî# entrant néco»oiiramont. Soa 
pouvoir» eont a la fois administratif# 
ot jurldiquo# #t déterminé# par la 
réglement inteneur d# U troupe.

L’Auménier »t la 6coutmo#tra ont 
droit d# veto a »#« déci»iona.

Un S'out ne peut appeler oa la 
Cuur d Honnaur au Camm^oaira que 
pour aentonc# H’axcluoion (1# »#n 
tone# reato exécutoire durant appal.)

MEDECTN DE TROUPE

I.# troup# doit avoir Han# aon Co­
mité nn Hactotir on médoeino recon­
nu par Association comma médae.n 
offloa' da la troupa.

Son rAla n ear, évidemment pa» de
a# substituer aux médecine ordinei- 
ro» do» femi'.lo#, ma » aimp en-enl 
d’fttr# Je conseiller #t l'oxamin.Tteur 
médiefti de a trnupe en tant que te. e

LA PATROUILLE

La troup* eet Hivivéa on daux ou 
plueiour» patroml.ee

I^e petrouilla comprend da eix A 
huit écouta, chiffra maximum, Chef 
d# patrouille et Second compris.

Chaque Scout porta un a^»4ro

N. D. du Ron Conseil
OBSEQUES DE M FLATTES J O UN

Rér#mmeet s'éteignait o.#n* U 
Se grour muai da tous laa secours
Ua la raUgiea après una !on*ot ma- 
«Aia un nobla citoyen Ha Carmal 

dans 1a pereenae de M Flav'.en Jo- 
u époux Ha Lamina Aubé. 11 était 

âge de M aa» fl !1 mcia
Son eervica eut liea dans i'egli- 

»c paroi##.ale au miliaa H'un grand 
i.ombra de perenta et d'ami».

Le lavca du corps fut fait# par 
M l’abbé Pau Mi-yranl curé qai 
lai-même offirik au *arv1ca fanèhra 

Il Is.aee pour dép.orar ta parta 
• u épotfa Lu.nma Auba. neuf en­
fant» Alfred. Dollard. Charles at 
Kaluland Aubé. Mme Biesoanatta da 
lAvia, Antonia Jolia, Arthur Rivard 
Amo» Abitibi, Anna Jolie d Amo», 
Joaaphat d’Anins, Abitibi. Mlle Irène 
et M Flavien Jolia Ho Notro-Dema. 

Les porteur» étaient : MM Taé- 
philo Jolln da DuTham N. H , M. 

JoJkph Aubé Ha Carmel beaux-frèree 
If Héfaat, Wa ter Aubé at Alfred 
Morin neveux du défunt. La deuil 
était conduit par acn épousa Lumi- 
ra Aubé, son garçon Fiavion. sa fil- 
L Irèra Jolln, Mm« Rsaonnatt» us 
Lévis, sa fille M na Théophile Aubé 
de Gorhame, N. H , Célanira Jolln. 
Georham N H , Joseph Aubé, Mlle» 
Julia, Marie-Jeanne, Yvonne Aubé, 
t.iécaa. Honoré Aubé, neveu. Mils» 
Mario-Anne. Albertina Aubé, alAce» 
M ot Mme Arthur Laf >nd da Car­
mel. la famille da M Bourbeau. M 
Jéréma Si-Pierre, M Jean bavard 
M Morin M Alfred Morla da Car­
mel, M Eiséar Lafcnd, M. Germain 
Lord. M E Lajoio «te.

A la famüla oi cruollomant éprou­
vé# noua rtitéron» nos slncéré» 
condoléanrf»

a» da sympethieer avec U faaLia
Mom dans caftta épreuve.

Un boa nombre Ha avympetR.ee, 
de Bouquets spirituel» furent offerts 
par laa parants et am.e.

rcf»s et Emile da Dressa an drills. 
4 fillet Mme Edmond Marin, née 
Célariae, Mme Eadara Blais, nés
Marie-Anna, Mm# France Simard, 
aéa Koaa-Anna et Allia Jeanne 

L'église parée da dsuil; i'affici- 
art fut M !e care E. A. Lemeirt; 
la chorale Haa hommes rendit la 
.'•.tsse Uax morts

Conduisait la daull : M Eugène 
Boisson neault.

CaaHuitait la corps M Ludgtr La.
,ompts.

Le» porteurs étaient : MM Eudo­
ra Blais, Franea Simard, Edmond 
Mr tin et Ciéophae Maria.

Suivaient la dé;ouille morte.U :
• «a deux fils et »aa quatre filas 
aaa voisins M et Mme Hstri B.an- 
eaette. M Joseph Bouchard. M «t 
Mme Pierre Leblanc. M ot Mme Je- 
»eph Faquin. M ot Mme Jim Dss- 
raeiare. M. ot Mme Napoléon Ber­
geron, sa» potits-fils Lucien Blaia 
Henri Thébergo. Joseph B.ai», An* 
félins Simard. Gérard Bélang»!, 
Paul Morin, Mois# BoLsunneault. 
Ju!a» Cété, M. et Mme Orner Bois-
• orneault et un bon nombi# d au-

r# dont on a pu saisir las noms. 
Un bon nombre da paroissiens as- 
»taiont aux funérailles pour ren- 
ra hommage» A ca regretté défunt

Gent ill u
M #t Mm» Joaapk Girard, Mlle

e
sent quelques jour» rhac M. et Mme
Arthur Baril.

M ie Fx#R'©*so Baril, M. G.-Et.sa­
ne Baril passent une vaeenc# de 
quelques sememee A St*Liboirh et 
Montréal

M et Mm« Paul Csrigaen at .sure 
enfants Ha Mor.tmagny peasant quel­
que» jours chez M et Mme Ernest 
Baril st rhes Mme Ëmila Carigaaa.

M. «t Mme Joseph Lebonté, Mlle» 
Clairine, Berthe, Fernande ot Irène 
Lebonté sont t°-*# allé» visiter Rev. 
ooeur St-Mercei et Rev. Soeur Jean­
ne He Reims des SS de l’Assomption 
A MUolet.

Mlle Maria Beeucheane #»t de re­
tour d'un voyage eux Trois-R.v.A-
res.

M Alexandra Verrette de» Troit- 
Rivièrae rend visite A Mil# Fernande 
Baril dernièrement.

M. et Mm# Philippe Hébort et 
leur» enfants de Montréal de passage 
rhes M Aurèle Me:.hot et chez M 
Albert Meilhot

Mlles Germaine Veillé.e et Lau­
retta Maraolai» passent quelque»

EN lEAUTE LE MATIN
Vous

Manseau
FUNERAILLES DE M

HERMENEGILDE MORIN

Le mort vient de noue ravir un 
citoyen des plu» estimé» en la per­
sonne He M. Homénégilde Morin 
décédé à 1 Age de 75 en» A le de- 
meura de eon file Joseph après a- 
voir reçu le» «écrément* de» mou­
rante

U leiete dna# !» deuil deux fus 
MM Jo»eph M«r!n Ho notr* pa-

evex eimd redor#- 
Hon de ses yeux «u dé­
jeuner. Vous étiez sûre 
que. pendent votre som­
meil/ la Crème Pompeian 
pour le nuit avait redonné 
te jeunesse A votre peau. 
Vous saviez que vous acr- 
dericz cette adorable 
fraîcheur matinale tout le 
ipur arlce A la Crème de 
Beauté Pompeian adhérente 
et veloutée.

Maintenant, comme tou­
jours, vous pouvez payer 
plut pour det préparations 
de beauté, mais vous ne 
pouvez acheter mieux 
que les NOUVEAUX

PhéSs a# ferit* (3 mr.-m) Vte. (ê rrtnS—1
éûr Créât pnur a runt (Cirntmng toc. Crème
\e *** tVtnuhioc', toc. Bftn^n mdéiébHe 6ûc 
23c. Pnudr* pour le corp* liJXi Crtmsê t>*—y

P0MP6IAN
LocoN-pAwo Produits de BeautéNEW y ORE-TORONTO ^ , M ^ M

jours chez M Jéréaila Faliqaii.
Mme Herménéfilde Foitaaa st 

Mila Concord# pciasoa atafti 
M • Théroa# Baril paateal uae hai- 
taiao chez M ot Mmo Arthur Ba- 
ftt.

M Gaorgae Fourniar da Montréal 
visita Mi # Germaine Banl.

M. Reymoad Tourvilla daa Troie-
R vière» en vacance choa son grand-
père, M Joseph Lebonté.

M Honri Thibedosu do Montrée!
maurtr.
a*t do rotour parmi Bou» poor dc-

MM Aifrad Poisson et Che-E- 
douard Poisson sont actualiamonl en 
voyage *ux EtaU-Unia chas dos pa­
rent#.

Mlle Marthe Mailhot da Montréal, 
Mlle Yvette Meilhot. M Lionel Mail- 
hot des Trois Rivières d# passage 
chez M Aurèlc Mailha».

M #t Mm# Charloe Beaudet et 
leur fis de» Etats-Unis passant u- 
na vacanc# chez M. et Mme Georges 
Brunei.

Müe Roland» Poliquin. étudiant» 
gsrda-malada a l’hépital Ha 1* Mieé- 
r.corda A Montréal pses» uno quin- 
zaino chez son père, M Wel io Poli­
quin.

Rev Frère Clémeot de Montrée! 
passe quoique# jours chez son pèro. 
M Ernost Bsril.

Rev. Soeur Ste-Aimée et Rev Sr 
Medeloine de U Résurrection des 
SS. do l Aseomption passe quelques 
jour# dan» leur» families, M. Lue 
Brunei et M. Fre X Lapointe.

Rev. Soeur Psul-Albert et Rav 
Soeur Jean Edgar des SS de la Pro­
vidence en vieite chez leur pèro, M. 
Albert Mailhot.

Rav. Soeur St-Louis d» Blois des 
SS. de l’Assomption eu chevet da *a 
mère Mme A ph. Picard, gravement 
malade.

lu

A

Fillettes Elégantes 

Obtiennent 

TOUJOURS 

Droit de Passage

Bas et Chandails

Shmvinigan Falls
REUNION INTIME

M et Mme Philia» Charaét rece­
vaient ces Jour» derniers à l’acca- 
sioo H# la visita de M. l'«bbé Henri 
Charest.

Etaient présents A cette fête inti­
me : M l'abbé Henri Charest, »e 
xèrt Mme Vv# Uldebert Charest. 
se» Itère*. MM Léo et Roland Cha­
rest tous d# St-Apolinaira. M et 
Mme Philia» Charest. M et Mme 
Arthur Charest, M. et Mm# Jos. 
Mercier, M et Mme Orner Dubé. M. 
et Mme D E Mercier, M. et Mme 
E da Cerufel. M et Mme A Bouf 
fard. Mlles Annette, Yvonne. Loai- 
sa. Ida. Anna. Jeannette ot Thérèse 
Charest, Irène Dubé. Alice Gdliaae. 
Isabelle et Jeanne Lefontalna, Jac-

Brave en Amour
d’ordre
patreui'

Intérieur

La ps’reu 1s eet H tigée p»r un 
Chef da patrouilla et un 6#cond.

Las patroui laa »a distinguant psr 
la couleur du noeud d épsu.e et sont 
dé»igns#a psr le nom He ranimai- 
emblème que pr»rt# leur fanion et 
Hont le crt lour sort H# • gne Ha rai 
Lament rèasrvé.

On rerommanle A chaque p*trouil- 
r H# ultivar ur • epèr.s. t> Le» pa- 
troui.laa epéciaii###* ont 1# droit de 
figurer Hsn* 'sa paradas ivac our
matér.s #pécia:. ,

V
.4'

%.

V
y

CAMPISME
La tr* :p# Laf ftch# #st artubllé- 

mart ft Sto-Ganaviéva d# Bitiacan 
aur la propriété H# M D Baribeaj» 
pour un» ts*nft n« Ha rsmpamsnt A
<*st endroit

Les Scoute ns trouvant certains 
mont p«s !o grand romp trop long 
puisque celte troupa sr sa avoir
pe»*o s se quiai# Jour* ft 5t-btene.se 
e est embarquée, lundi mena, pour 
es rendre directement ft le Pe u'é 
Baribeau

L euméntar #t lu chef do !• Sèms 
j I.ef * hs. sont respectivement le R 

P Ludolphe ot Marcel Marchand
Noue evens été tria heureux de •• 

tuer e pa#«êf# ft notre g^aed csrrp 
H# St-BtantaVas. do M i obhe Lion» 
Bo *as«a, samènior-ocout do Bons- 
venture, s nsi que dé son charrron* 
compagnon. Rés Arsoreeu't, ua dais 
#v.ne. tharcieisa#. dont l’abbé Roi# 

•sa» •#• sumftn «r ft Benavoaturs

LB YRal PER F D t N *4.01 T

La îattre qui suit s été adressés 
su R P Aumên sr général 

Bérdruttd Pèr» Vincent * f b
Rt-fie nie as 

(Bar Père.
Mes pre» sr nv** as» ceiui da 

aaaaasiasanca Oai msr i m • fo .
pa«r ! at* fade ai sympathique vau» 
• «es pries A notre endroit ot pour 
l aHmirab o céréasaaio atartuoira 
dont voua a vas dté av## M .• v am 
« saalra Barmsu ' habile atgqaiss 
‘ *ur

Yuat c*5a 
a dura éprouva 
ans §# as enfant

eapertene A un# si balle at ai bernas 
o-tenteotsaa

Noua éausauraaa las Kma de» 
écoute des Troia-R vteres ex do 
warn dd*e«de 4 - re«a*s

J05rtH f 4 MIRE 
M ru# Guilaotf

Les Papiers à Mouches

WILSONS

TUE VT R FEULEMENT 1
J l ?f* papier foera H## rvnit# f»

----- - --r*-- • . ;«*ui r*## rf iN#qt»« jvnir p#*vd»f»r J 0*1 t
Naun naoa caa» I —inirns. 1 pey»^rsHanaHhaqsse peqmec ^

St-Léon
SEPULURE

V! #t Mm# Jo*sph»t faquin ont eu 
la douleur Ho per iro leur jeun# en-
font Joseph, Goorgoe, Réel, ég» de
lé mois.

La eépulture s eu ru en Juin su 
m: ou dune n-'mbreue# eeetstanca 
la parente et H ftm * ven.j# dos pa- 
roieee» entre autres. Lnuieèvii.» et 
^♦e Ursule.

No» meiîloam evmpath <* A .« f» 
m l'a éprouvée.

/

/
\1

Elle rêve— 
Ose- 
Défie tout 
le monde 
pour celui 
qu’elle aime.

À

m. a.le a suppai

Pas d errneage. A» vrsrsmtt» ec 4e mam 
ra«o» nAasir. Fn *#**•# Hem U# PS«rm# 
*4aa, las FfMcariaa et les Macaein»

J#nr îorrvni le P4C1TT
POf R^H OI PAYER PUHF

lt «o* n rrxpro m>-# -#,«%

CHAQUE FEMME
envisage cette question

«et ce que ?a pars » «sx
eux des Sitroe* >i van* sv#z une 

nolle peau. Hcs yeui ottrayente at do 
rentheae.aem», voué a'sv#e pea h voue 
i eue idler

Uarsudent, 11 y s besuc-'up do fem­
mes qui r»q »ent leur beoutd an né- 
g géant '* coast^atica. 11 eu rOe'slto 
seuvaat une p#rto H#n#rg.#. un tuant 
terreux, des yeux fat f\>é* st dos bou 
tone.

La refut ps* en peut t 'ut H# méms 
être rarmontéo sa maefeant .a 5DN
PI R de Ke:>fg Cetts cdréala four- 
n i • qusntit# qji atimula las ia- 
•est -s #i .s \ Unir# B nui ton f • 
s canal latest ntl. La 5ON FUR f»ur-
n t *-#a .# (sr

•
••-ns »r a a U quantitd dsna la as’»- 
éa. Da» pr^cd-lAi do «aisaon spdciaux 
oaaéimreat la BON PUR et la rendant 
p!j| agrèab-a au goût, t] sa t*rme
po nt d hob tudaa

C oat f an me leur quo d'airpîoynr 
Isa filu'cs »t des dragua»— si aon 
vont effet»» v#a

Daux mu ardea à tabla ehsqua Jour 
rdpr * #r*M * p upsrt dos rsa da
eoestipsbea f
r j# ».'*'♦ r#x 4a i n i—■ ■
lr'^b.e$ -ta»; asux 
fui te sont paa aon- P qÙLtai
• •«a d» - ♦ f*t*** r

AU MUI
es et

rlata r»sns la pa 
ruât rmifa et vnrl. 
a>r qvd p»r Eal- 
'€* h Lead»», On- 

ftnrn.

/sur la sang.
*ns la SON PUR aat

(\

V
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Les passionnantes aventures de

INA BLAINE
sont racontées dans

LA RIVIERE 
PERDUE
Par ZANE GREY

L* tir| 
tous 1<

queline et Dori» Mercior. MM. I*». 
Paul Mercier, Télasphoro, Philipp», 
Alain, Wilfrid. Adrien, Rés! e*. Mit. 
rice Chareat, Georges-EmPe Try*» 
Wilfrid Harnois, Jean-Pau! Marner 
Jvan-Jaoqueo Mercier

Durant la soirée. H y #at tkttt, 
musique et jeux. Il y #ut sutsi p,r" 
tie» do cartes qui eut un gros »a?. 
c«# Lea premiers prix furent ||. 
gnés per Mlle laabol!# Lafonts:ns «t 
M Wilfrid Charest tendia qus 
Auce Gél.nas et M Rolend Chtrt»! 
sc voyeiant octroyer ls« prix ^ 
consolation. Un joli prix d# préMr- 
co fut, en outre, grgné par Mme Yn| 
Uldebert Charest

La plus bal sn^rain n» ce iss <]» 
régner au coure de la soirc* et ]M 
sa aépara emportant un exceliset 
souvenir de cette très «grsablt ré- 
unlor.

Revenus 
Lvi lè où 
ljEod»me ir 
léchsvina s< 

voysg* 
Lt.ons utili 
les siMi qi
|ebs«rv« •

•n dementi 
Mttoir eej 
.Vous avo[ 

In Umy, 
pour le Q1

I
itts vieitêj 
“Cette vi 

liéc’.sré l‘4( 
porter. qu‘ 
résente d< 
r# vil!* H‘i 
usé avec ï 
altérait 
omnarsieot 
rsrgere» p|

"Cafta ci 
figner de 
Igaetueüei

• e f'|
fentreprôt 
|s -us Noti

lériore av
h » a et cl
peon nu— p[ 

«tre côté, 
in ds dont 
aux rultij

«>nt r*a| 
Bimsux en

Lap<
• se

ln cerUii
l |

il » t. En 
mt origini 
iss où ila
lit cru, «t 
ivaincre • 
irisation : 

ht pas de r 
I

Nous devo 
Brettgnol 
nos conni 
que. L’hyl 
Ar.g eter 

mior • f 
cherche* 
p-•. nous r 
■drê notri 
in degré.

La paéteui
* |
irder ]a v 
itsatab!e

I
et «»t ce!
It ferme

I

Cette intéressante histoire commencera dans

LE NOUVELLISTE de DEMAIN !
Voué T»«nt Bien PortMit
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1* tirage quotidien du Nouvelliste dépasse les tirages réunis de 
tous les journaux publiés aux Trois-Rivières ou dans la région. JèJVouvelliste Le Nouvelliste est le journal le plus lu par la population 90 p.c. ca- 

nadienne-française des Trois-Rivières et du district environnant.
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I . Va-
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rr«abl« ré-

Il serait copié sur celui de Princeville, que nos éche- 
vins sont allés visiter. — Une entrevue au cours 
de laquelle Téchevin J O Lamy explique com­
ment fonctionnerait cet abattoir, qui serait com­
biné avec l’entrepôt frigorifique actuel.

. g*venus de v°ya*e k Pr,n'
I^U où il* vi.itèrent l’abattoir 
; ,lé en cet endroit, noa 

ré »e *ont dite enchanté* de 
Lur voyage «t «urtout de* eonsU- 
Ltons ut::®* qui purent y être tfti- 
L eina. que de* déUil* pratique 

ê sur ^ aideront
«rendamant ^ 1» construction d‘un 
[jittoir eemblabl# pour notre villa. 

Vou» avon* rencontré Véchevin J 
, u.T.y, représentant du «iège no 
pour le quartier St-Loui», qui nou« 
fs;t r»rt d# #e4 impreaeion» aur 

itte viaita.
I "Cette visite nou* a révélé, a 
liéc’.sre léchevin Lamy à notre re- 
orter, qu‘une bonne occaaion ae 
-éeente devant noua de doter no- 

T1;;# d‘un auparbe abattoir eom- 
1,4 avec un réfrigérateur qui noua 

sûters t pratiquement rien en 
«a?ara;.*on de Ce que les ville* é- 
rsrgeres paient pour la même cko*

Cette combinaiaon ferait même 
eifrvr de l'argent à la ville, parce 
Lactuellement l'adminiatration mu- 
■ c;pa e perd de gro* montants avec 
Kitr§i t frigor.fique installé aur 

, ru» Notre-Dame, près de la St- 
awrenc' Cette con«truetion qui *e 
étériore avec rapidité coûte cher à 

v le et ae rapporte—c’eat un fait 
.^onnu— pratiquement rien. D’un 
Lctre côté, labattoir actuel cet 

d de donner satisfaction à la ville 
•ux cultivateurs. Il e*t même un 

'n nombre de cultivateur* qui ne 
»Q>nt PM aller faire tuer leura 
limaux en cet endroit de crainte

La pasteurisation
du lait

In certain nombre de personne* 
’opposent encore à la pasteurisation 
li st Kn général, ce* individu* 
ont cr g naire» de* Dee britanni- 
.M «u a avaient f*it usage du 

J»: cru, et il* «ont difficile* à 
-M nc’re de la valeur de la pa*» 

jur **tion P*cce due procédé ne 
ht pas de rigueur dans le paya d’où 
la viennent.

Nou» devons beaucoup à la Gran- 
Bretagne d’ou nou* viennent tant 

, nos connaissances e nhygièna pu- 
:qu«. L’hygiène publique est née 

„ Angleterre ver* le milieu du 
»rr, er siècle. Et maintenant, les 
cherche* faite* *ur notra «ont!- 
set noua mettent «n mesure de 
idr# notre dette juequ'à un ft- 

bp. degré.

La pasteurisation du lait est le 
eyer. « p u* pui«*ant pour sauve- 

der ^ vie de» enfant*. Il est in-
• lue le Ult ^ donner a 

L «afti | lire pur et »ain. Ce
*'• ce qui e*t produit dan» 

»* ferme dont ’ee vache* sont aai- 
et gardée* propre*, et dan* la- 
> i traite e«t faite proprement. 

» a t est refroidi et son transport 
* fa • dan» de* bidon» propre*. 
.f pa*teari#é( mi* dan» de?

Imte e etérilisée» et bien bou- 
‘t • gar!^ froid jusqu'à «a il* 
:*on. Ajoutez à un toi approvi- 
•aement de lait, l'éducation de* 
ree au «ujet de* coins que ré* 

«rent leurs enfants, et vous ave» 
j moyen par excellence pour éîoi- 
Mr des bébé* les danger* qui les 

lacent pendant la aaiaon chaude.

lU* règlement* pour la paateuri- 
•n du lait se «ont nu» en vi- 

•ur lentement dans les lie* hri- 
iques, mai* le procédé est de 

h«ur dans certains endroits, no- 
lement dan* la ville de Manchea- 
. où e conseil civique cherche à 
•nir. par act* du parlement, le 
':t d'exiger la pasteurisation de 
^rovisionnement du loit dont ae 

ftint citoyen*.

[fcraonn* n’ignor* plus, aujour- 
qjo la lait peut être '» vé* 

a e de plusieurs maladies, et !•» 
idémia* de ce genre qui «ont 
irvenaes dans la Grande-Bretagne 
h fait comprendre aux autorité* 

“ èr.e publique que la pa«- 
irsat.on de* approvisionnements
i»it est un moyen «fficace f°n* 
rt« fléaux. 

p«-s notre paya, noua ne uouvona 
»•€ comprendre pourquoi la pas­
sation ae fait de rigueur «i 
tarant dan» le* lie* britanni- 
‘‘ H parait cependant, que lea 

ptar;téi britanniques veulent étu- 
à fond, a question de i* 

'•-**avon #fin de convain- 
caractère désirable du pro-

P ■ '-'cation du lait noo*
* • eur moyen de siu-e-

a vit de» enfanta, pour qui
• - e*t. «ans eonWste, l'aliment 

p • •'ortant. L’inepection de*
* ‘a aasnr* qo« le lait ««t 

t éan» )a* meilleures cond.- 
^ ' • » puisqu’il est humaine-

ooMib.e da nou* assurer 
^ taste* !*# vache* laitière* 
*t •« rfrt %♦. qa* chacun de» 

d’indinlaa qui prenreat 
a manipulation du lait soit 

r, #t ^ l'abri de toute maladie 
‘•f*iee, ]« ««u mode pratiqae- 

-onna 4e sauvegarder tout 
*' * onaemeat de lait consiste 

*♦» tott le lait Cette 
*- n »*impe>c dans la eampa- 

dans la ville. Tout lift 
1 4îr» Paeteurisé.

« sa a «jet de la 
* .•-•*« » • -. à l'Asse-

Médirala Canadienna 1*4. me 
T*raato, Ont. Une réponse 
• *vra envoyée par écrit

d'infection En combinant ce* deux 
services déficitaires, nou* pouvons 
arriver à organiser un aaul servie* 
qui rapporterait énormément à la 
corporation.

“D’après le* calculs de l'ingénieur 
de le cité M. Zéphlrin Lambert, 
cette installation coûterait environ 
125,000. Les revenu* «eraient trè* 
inéresaants pour la ville. Songeons 
que l'abattage d'un pore rapporte 75 
cents; un abattoir bien outillé peut 
abattre cent porc* par jour, ca qui 
fait un montant de |75. Il ne feut 
pas calculer sur un total de 
100 animaux par jour, c’est fantai­
siste, mai* il y aurait moyen d'éta­
blir une bonne moyenne que Ton 
confronterait avec le salaire des 
trois homme* qu’il faudrait payer 
pour cette organisation. La ville 
réaliserait de beaux bénéfice*.

“De plus, concuremment avec l'a 
battoir réfrigérateur, un marché 
pour animaux sur pieds pourrait 
être installé. Le* cutivateur* de# 
environ* viendraient vendre ici leurs 
animaux vivant* et 1«» bouchers 
pourraient le* acheter eur place, le* 
fair* abattre eous la surveillance 

, de* officiers du département de la 
«anté et les citoyen» de la ville au­
raient de la viande choix et le* 
cultivateur» auraient un marché a- 
vantageux qui leur rapporterait 
beaucoup.

“Si toua ce* plan* «ont réalisé», 
la ville aura accompli un grand pas 
en avant et »ura ouvert de grande* 
possibilités pour le» cultivateur* de* 
environ» qui se plaignent qu'il* ont 

i de la difficulté à écouler leur* 
produit*. Notre villa pourra offrir 

j en«uite un endroit hygiénique d'où 
j la viande sortira pure et saine, sans 
danger pour «e» habitants. En dé- 

I finitive, le* citoyen* de cette 
ville auront do* produits *ain* e*. 
puiseront dans cette nourriture saine 
l'aliment susceptible de leur con­
server 1» santé et les force* néces­
saire* à leur subsistance.

Nul doute que ce plan recevra 
l'approbation du conseil en entier 
et que 1* ville de Troie-Rivière* 
pourra se vanter d'avoir un endroit 
i'’éal pour l'abattage de* animaux 
et qu'elle peut P»i' conséquent offrir 
toute* les possibilité* hygiéniques 
nécessaire*.

L'AFFAIRE THIFFEAULT 
REMISE A DEMAIN

L’enquête de Donat 
Thiffeault de Ste-Thè- 
cle, qui est accusé du 
meurtre de son épou­
se, morte dans l’incen­

die de sa demeure, 
le premier mars der­
nier, a été ajournée à 
demain matin. L’en­
quête avait été tout 
d’abord fixée à hier 
matin.

Le Secrétaire provincial souligne combien l’union de 
l’Eglise et de l’Etat est nécessaire, pour parve­
nir à assurer le bien-être des populations. — Il 
montre le rôle important qu’a joué M. Philippe 
Higué dans l’oeuvre de la Colonie. — I^e chanoine 
IxHiis Denoncourt préside la cérémonie religieu­
se.

L’hon. A. David assiste à la bénédiction de la Colonie des vacances
Nous posséderons probablement 

un abattoir-réfrigérateur moderne

Prochains 
pèlerinages 

à Saint-Elie
St-Thomas de Caxton, 5. (Spécial 

au Nouvelliste)— Dimanche le 7 
août à dux heure* de l'aprèe-ruldi. 
heure solaire, le* Ancien* Retra.- 
tant* de Shawinigan Falls viendront 
faire leur pèlerinage annuel qui e*t 
toujour* tr£* beau à cause de la 
bonne tenue et de la piété de cet 
braves et généreux pèlerine.

Le 14 août nou* recevrons la vi­
site de* paroMiien» des Forges, de 
St-Etienne; de St-Boniface et de 
St-Mathieu qui feront aussi leur 
pèlerinage.

Le 31 juillet nous avons eu i 
la montagne du Calvair€ le premier 
pèlerinage d* la eaiaon qui a réuni 
environ un millier de personne* de 
St-Paulin, St-Àlexi» des Mont», St- 
Léon ©t Ste Angèle de Prémont.

L© chemin de croix fut prêché par 
1© R. P. Adélard, o. f. m. et I« 
salut du saint Sacrement fut chanté 
par l'abbé A. Rousseau, vicaire de 
St-Paulin.

Ce grand pèlerinage était sous le 
patronage d© M. le chanoine L. E 
Laflèche, curé d© St-Paulin.

Nou» félicitons ce* nombreux pè­
lerin* d'être venus prouver par leur 
présence leur dévotion à la Passion 
d© Notre-Seigneur.

Chez le Recorder
Le* deux femme* qui furent ar­

rêtée* lundi après-midi eur i* 
ru© Lafosse dan* une maison mal 
famée ont «té condamnées en cour 
du recorder. La première ayant 
plaidé coupable reçut 2 mois d* 
prison, le* frai* ou un autre mois.

La deuxième ayant été relâchée 
*ur un cautionnement de $45. «t ne 
s'étant pæ présentée devant la rour 
eut son cautionnement forfait et la 
même sentence que la précédente.

l'ENTREPOSAGE
M. E. L McColl, commissaire du 

Commerce à Buenos Ayres, infor­
me que la grande industrie des vian­
des est outillée de la façon la plus 
moderne en ce qui concerne l’en­
treposage frigorifique. On abat tous 
les ans «,500.000 bêtes à cornes, 8,- 
500.000 d’ovidés et 1,000,000 de por­
cins. Le nombre de bêtes à cornes a- 
battues a déjà atteint 10,000.000 pour 
année, mais P«s récemment. Avant 
l’introduction des méthodes compor­
tant la réfrigération mécanique, les 
bovidés étaient sacrifiés plutôt pour 
les peaux que pour la viande, puis­
que les exportations se limitaient 
aux viandes desséchées salée» ou en 
boite. Comme la demande euro­
péenne pour ce genre de denrée» é- 
taient assex restreinte l’industrie de 
la viande en Argentine ne fit aucun 
progrès jusqu'à ce qu'il fut possible 
de conserver la viande fraîche, tant 
sur terre que sur mer, au moyen de 
la réfrigération mécanique. C’est 
grâce à cette méthode que l’Argen­
tine réussit à conquérir les marchés 
de l’Europe: les grandes conserve­
ries britannique» et américaine» éta­
blirent des abattoir» au pays et en­
couragèrent l’élevage de bons sujet» 
en offrant des prix plus élevés pour 
ceux-ci que pour le» bêtes ordinai­
res. L'Argentine doit donc son énor­
me richesse en troupeaux de bêtes 
de haute qualité, â l'introduction des 
méthodes de réfrigération.

L’emploi de ces méthodes est près- 
que entièrement restreint aux quel­
ques grands abattoirs situés â Bue­
nos Ayres et ailleurs sur le rio de 
la Plata qui font de l'exportation. 
Dans l’intérieur, il existe environ 400 
abattoirs où l’on abat tous les ans 
plus de a,000.000 de bêtes â comes 
et il y en a â peine une dousaine qui 
»or* dotés d’un outillage frigorifique 
moderne. La capacité de la Répu­
blique entière est estimée â environ 
120.000,000 de frigories-heures, soit à 
près do quatre fois plus en unités 
theri. iques anglaises, une frigorie. 
étant égale à 2 96 B. T. U. Un pe * 1 Il * 1 * * 4 * * 7 * * 10 * * * * 15 
tit nombre dabattoirs utilisent à 
eux seuls 46 p t. de cette quantité.

fabricant! de glace 21 p.c. 1er 
brasseries 9 p e., les beurrerio». fro- i 
magries et laiteries « p.c. et d’su-| 
tre» entreprise» comprenant les éta ( 
blissements de produits de la ferme. ’ 
les hôtelleries, les hôpitaux, les four­
reurs et les fleuristes, le reste soit j 
18 pour cent. j

L'UNION MUSICALE 
DE SHAWINIGAN 

AUX TROIS-RIVIERES
Le concert de dimanche soir au 

Parc Champlain sera d^nné par l’U­
nion Musicale de Shawinigan E'ic 
sera l’invitée de la Philharmonie. En 
retour la Philharmonie De La Salle, 
ira à Shawinigan, mardi prochain, le

fi.
; L’Union Musicale de Shawinigan 
est un excellent corps de musique. 
Trois-Rivières saura applaudir ces 
artistes de la Ville-Soeur.

Sous la direction de M. Fihon, 
l*Unio nous donnera un choix de 
morceaux qui seront sûrement goû­
tés.

Nous donnerons demain le pro­
gramme qui sera exécuté dimanche 
soir.

Bon samaritain
Le constable Charest a ramassé 

à demi inconsciente une jeune fiHe 
d© la rue Ste-Cécile qui était dana 
le parc Champlain et qui soudain 
tomba à la renverse. L© constable 
fit immédiatement une petite en­
quête et reconduisait la jeune fille 
chez elle où elle put reprendre «e* 
sens ©t se reposer. On n’a pas su 
cependant qu’elle était la cause de 
cet accident puisque la température 
ne semblait pas aseex chaude pour 
attribuer la défaillance de 1« jeune 
fille â c© fait.

Jeune étoile

V \

Voici la plus jeune athlète de l’équipe 
olympique anglaise. Mary Keuyon 
qui n’a que Ifi ans est l’une des 
meilleures nageuses de l’empire bri­
tannique et on compte qu’elle rem­
portera des sucré» à Los Angeles, 
aua Jeu* Olyaii’iqju***

“Une province, une ville est heu­
reuse tant qu'elle a sa tète comme 
dirigeants des homme* de bien, 
généreux et charitable* qui, prenant 
place â côté de l'Egli**, ae font »*« 
collaborateur* ©t travaillent chacun 
dan* sa sphère au bien être de *a 
population, telle* sont le* paroles 
que prononçait hier à la bénédic­
tion de» nouvelle* hutte* de la co- 
lonie de» vacance* du Camp Leceard 
l’honorable Athanase David, secré­
taire provincial. Cette organisation, 
qui permet actuellement à deux 
centa petit* Trifluvien* de passer 
les mois d’été au grand air, est le 
résultat d’un travail d© collaboration 
de no* autorité» religieuses qui 
en ont la direction morale et de 
plusieurs association* sociale* de 
la villê et de la province, entre au­
tre de notre Comité d’hygiène Social 
des Chevaliers de Colomb du club 
Rotary, de notre conseil de ville, du 
gouvernement provincial, de plu­
sieurs particulier* trè* dévoué*.

L’inauguration officielle des nou­
velle* construction* de la colonie 
du Lac à la Tortue réuni«*ait hier 
les représentant* de toute* ce* 
associations, les parent* de* en­
fants qui y passent l’été, les amis 
de l'oeuvre et un grand nombre de 
paroissien» de Rt-Théophile du Lac.

M. le chanoine L* Denoncourt, 
curé de Rt-Philippe, assisté de M- 
l'abbé Donat Guillemette, curé de 
St Théophile, bénit les quatre but­
te» et le pavillon central. Pui* vin­
rent le* discours prononcé* devant 
une foule considérable qui *© mon­
tra très attentive, malgré une pluie 
malencontreus© qui vint à plusieurs 
reprises troubler l'assemblée. M. 7« 
chanoine L*. Denoncourt, M. P 
Bigué, C. R. président du Comté 
d’hygiène Social, président de la cé­
rémonie, l’honorable Athanase Da­
vid, M. le Dr A. Leesard, directeur 
de l'Aesistance Publique, M. l'abbé 
Guillemette, M. A. Crète, député de 
Laviolette, M. J. A. Frigon, député 
d© St-Maurice adressèrent la parole.

On remarquait parmi 1©* person­
nage* distingué* qui «’étaient rendue 
à cette inauguration : M. 1© cha­
noine L*. Denoncourt, l'hon. A 
David, M le Dr A. Lessard, M le 
Dr E. Nadeau, M J, A. Frigon, 
député de St-Maurice M. Victor 
Baillargé, président du Club Rotary, 
qui «'occupe d'une grande souscrip­
tion pour le paiement de* hutte» 
nouvelle* M. A. Giguère, maire <*e 
Shawinigan, M. P. Bigué, C. R., le 
Dr A Massicotte grand chevalier 
du conseil 1001, des Chevalier» do 
Colomb, M. l'abbé H. Vallée, prin­
cipal de l’Ecol© Normals, M. G. 
Dérome, M. J. L. Fortin, M. le 
Dr H. Beaudoin le Dr G. Racicot, 
MM. les échevin* O. Laroche, et 
J. Lamarche, MM. A. Béliveau, a- 
vocat et greffier de la ville, M 
l’abbé D. Guillemette curé de St- 
Théophil© du Lac à la Tortuo, le 
Dr W. Godin, E. Denoncourt, ar­
chitecte, N. Labelle, J. L. Mar­
chand, avocat, l'abbé Eugène D< 
noncourt, curé de St-Narci*se. M. J. 
A. St-Pierre, commissaire d'école. 
M. A. Lacoureière ©t nombre d au­
tre*.

Avec le* développement* de cette 
oeuvr* sociale, il était devenu né­
cessaire de construire de nouvelles 
huttes pour abriter tous ce* petits 
qui *ont passé* de cent qu’ils é- 
taient l’an dernier à deux cent* 
cette année. L© n°mbr© des huttes 
a dû être doublé et on y a ajouté 
un vaste pavillon central. L’endroit 
où se trouve situé la colonie est 
idéal. Les construction* s'alignent 
sur deux ligne* et le pavillon cen­
tral regarde le lac. L’espace dont 
disposent les enfant* pour leur* 
jeux est amplement *uffi*ant; l‘ho- 
riton est grand, l'air pur et le •©- 
leil abondant, tout ce qu'il faut pour 
des enfant* pria dan* un milieu où 
il* auraient pu facilement contrac­
ter la tuberculose.

Cette cérémonie a donné lieu à 
un magnifique rapprochement en­
tre l'Eglise «t l’Etat et démontré 
que dan* le Québec ce» deux pou­
voir* marchent 1* main dan* la main 
pour 1© plus grand avantage d» la 
population.

La journée d’hier a été consacré 
par le Comité d’Hygiène Social tri 
fiuvien à rappeler la lutte contre 
la tuberculose. Un dîner était don­
né aux autorité* religieuse* et 
provinciales à l'hôpital Cooke, oui 
reçoit le* adulte* souffrant de cette 
maladie. Le reste d© la journée • 
été employé pour les petit* que l'on 
préserve de ce mal en le prévenant, 
en les tirant d’un contact qui pour­
rait leur être nuisible et en les 
envoyant â la campagne.

M le chanoine La. Denoncourt. 
qui bénit le» bâti«sea ©t leurs oc­
cupants, explique aussi le sens de 
cette bénédiction dans on© allocu­
tion. La sollicitude de l'Eglise en 
cette occasion n'est pas nouvelle: il 
n'est P»s une nouveauté qu'elle 
n’iccepte et «lie occupe la première 
place dans cett© cérémonie Nous 
demandons pour ce* lieux la santé 
morale et physique, dit-il, les vir­
tue du coeur et de 2'âin« que déve­
lopperont en vou# une surveillance 
religieuse et médicale. M ]« cha 
noin* demande aux petit* ie re­
mercier Dieu d'avoir inspirer nos 
gouvernant* dans une gi bonne voie 
et de faire qu'il* ne reculent ps* 
devant la dépense que comporte une 
telle organisation. Il leur demande 
aussi de prier pour toute* le* per­
sonnes qui ee dévouent pour la co­
lonie ©t fournissent les capitaux et 
le dévouement dont elle a beeoin 
Ce* capitaux viennent des gouver­
nement* provincial ©t municipal ©t 
d organisation» sociale* qui • inté­
ressent au bien-être de la population 
tandis que le dévouement rient du 
personnel d*s religieuses chargés# 
de diriger la colonie.

Tâchon* do comprtndro tou* ces 
dévouements, dit M. 1# chanoine, et 
de n« pas critiquer devant lee *eua

cription* qu*on nou* présente. El’es 
sont utiles et on peut en juger par 
le* résultat* due présente ce cam­
pement d'enfants. Il souligne aussi 
la bonne entente qui «xietc entre 
i© gouvernement et 1 Eglise «t per­
met d'accomplir de* oeuvre* qui 
sans ce* bonne* relation* seraient 
impossibles. Il termine en rappsiant 
le* sacrifice* st le* perte* do temp* 
que s'imposent les personnes cha­
ritables qui travaillent au succès de 
la coloni© de* vacance*.

M. P. BIGUE
M. P. Bigué, président du comité 

d'hygiène social© et d© la cérémo­
nie d'hier est l'orateur suivant. Il 
remercie M. le Chanoine Denon­
court d'avoir bien voulu bénir lea 
nouvelles construction* do la colo­
nie ©t d© remplacer «on Excellence 
Mgr Comtois qui n'a pu «e rendre 
à la cérémonie. Vous été* venu, dit 
il, sanctionner d'un© bénédiction 
divins cette oeuvre de la colonie des 
vacances qui tient tant à coeur à 
no© gouvernements, à plusieurs as­
sociation* ©t à un grand nombre de 
particulier.

Cette circonstance nou* permet, 
dit M. Bigué, de faire connaiti 9 à 
tou* nos petit* tous ceux qui les 
protègent. Il* «ont nombreux pour 
cette tâche difficile et leur dévoue­
ment ne connaît pas de borne.

M Bigué remercie I honoraule A 
David pour la sollicitude qu'il a 
toujours portée à toute* lea oeuvres 
qui se rapportent a la santé du 
corps «t de Tame. L’honorable Da­
vid est pour ainsi dire l'inventeur 
de ce* organisation* que l'on appel­
le les colonies de vacance* dit M. 
Bigué. ©t il est puissamment aidé 
par M. le Dr A. Lessard, directeur 
d© l'Assistance publique. Ce dernier 
est l'exécuteur de* volonté* de 
l'honorabl© secrétaire provincial et 
les services qu'il rend à la santé 
publique peuvent difficilement être 
appréciés a leur juate valeur. Le 
président du Comité d'hygiène So­
ciale rappelle ici l’octroi que votait 
pour la colonie notre conseil de 
ville. Il félicite nos échevin* pour 
ce gest© et leur dit que chaque de­
nier placé dan* cette oeuvre rap­
porte cent pour un.

Vous ave* aujourd'hui, remarque 
l'orateur, la satisfaction d'avoir 
contribué puissamment au dévelop­
pement de ce camp de Trifluviegs 
et noua pourrons à l'avenir compter 
sur cet appui lorsque l'occasion se 
présentera.” Il remercie ]e* patron*

, d© 1© colonie, ceux qui ont contri­
bué à son auccès, le gouvernement, .e 

1 conseil d© ville, le* Chevalier* de 
j Colomb, 1© club Rotary ©t les in- 
1 dustrie» pour les matériaux qu'el­

le* ont fournis, tou* ceux qui de 
prè* ou de loin, directement ou in­
directement #e sont dévoué*. Il re 

1 mercie spécialement M. l'abbé Guil­
lemette qui étend ©on ministère â 
la colonie, les prêtres et le» reli­
gieuses, le personnel, garde* et 
instructeurs, dont le salaire est 
plutôt une souscription qu’un* ré­
compense pour leur travail.

L’HONORABLE A. DAVID
L'honorable secrétaire provmcia. 

ae déclar© heureux d'avoir été in­
vité à cett© cérémonie. C’est avec 
joi© qu'il a accepté d© venir vieiter 
lea petit* trifluvien© auxquels il 
s'intéresse tant.

Après avoir parlé de la colonie 
de Ste-Thérèse prè* d© Montréal, 
l'honorabl© David déclare que tout 
l'argent qu'un gouvernement dépen­
se à prévenir le* maladies ©st un 
capital qui n© Peut être mieux pla­
cé. C'est le désir ardent de* direc­
teurs d« la «anté publiqu© dan* la 
province de Québec que ces coli>n:e« 
de vacance* se développent et favo­
risent un nombre toujours grandis­
sant de pupilles.

Demandons-nous ce qu'il peut biev 
y avoir dan* la cerveau de ce* en­
fant» présentement. Quand nous 
•erons partis, quand plus tard i.e 
seront devenu» la génération active, 
quand l’un d’eux aura écrit *on 
nom dan* l‘hi«toire de notr© pay*, 
©st-c© que cett© colonie de* vacan­
ce» n'aura pas bien mérité? Si l'un 
de ces petits peut «e dire j'étais au 
Lac à la Torteu en 1932 et c’cst 
grâce à la santé que j'ai puisé© là 
que je suis quelqu'un aujourd'hui, 
quell© reconnaissance n« nous por­
tera-t-il pas?

L'orateur pass© ici à la sollicitude 
d© l'Eglia* qui se penche sur ie* 
humble*, le* modeste» et le* petit* 
qui ont besoin d© force pour ex s 

| ter; il rappelle la collaboration de 
l‘Egli#e et de l'Etat qui depuis dix 
ans est venue en aide aux commu­
nauté religieuses en garantissant à 
celles-ci une #omm© de dix-huit 
millions pour de* construction* nou­
velles. Ce* communsutés auraient 
peut-êtr© été réduite* à la faillit? 
malgré tout le dévouement du per­
sonnel «i le gouvernement ne leur 
avait tendu la main. Orphelinats,

1 hôpitaux, hospice* seraient moine 
nombreux ai le gouvernement a e* 
veit prêté «on concoure financier, ne 
s’était penché ver# l’Eglise rour 
l'appuyer de ««e capiteux, dit l'ho­
norable David.

Elles doivent êtr© heureuses les 
provinces et lee vil!©* qui ont à 
leur .été des hommes de bien, gé­
néreux et charitables comme 1] m a 
été donné d'en rencontrer. Il y a 
trol» ans, un citoyen de© Trxis Ri- 
viêre* s'apitoya.t à mon bureau «ur 
le sort des tuberculeux d* son dis­
trict qu on ne pouvait loger. Il me 
demandait la construction d'un sa­
natorium, ©t devant son désir ai 
sincère d'être utile à ses concitoy­
ens j’ai exaucé sa prière, tl e#t bon 
de saigner le* malade*, mai* il «et 
préférable de prévenir le» maladies 
et d'empécher que le mai des pa- 

; rent* se communique à leurs en* 
i fente. D’où le nécessité d© cette 
colonie.

Dan* le premier rai, dans le ces
^du laaatonufB Cooke, ce trifluvien

La statue du 
Sacré-Coeur va 

être illuminée
Verrons nous bientôt le Racré- 

Coeur illuminé durant la nuit au 
coin des rue* Notre-Dame et Bona- 
venture?

De» citoyen* éminents d© cett© 
ville, ayant obtenu le soutien ou 
curé d© la cathédrale, M l'abbe 
Donat Fréchette, et l'approbation de 
Mgr F. X. Cloutier, installeront 
bientôt une «érie de lumière qui 
procureront un© «plendid© illumina­
tion à la statu© Installé© devant !• 
Jardin d© l’Enfance.

Dan* l'ofocurité de la nuit com­
me dane 1» clnrté du jour, le Sacré- 
Coeur veillora done aur notre ville 
et c# sera pour chacun un *uj*t 
d’édification ainsi qu'un motif d'or­
gueil pour notre vill© d'afficher 
ainsi sa dévotion envers le Racré- 
Coeur d© Jésus.

Cette idé© aurait sane doute due 
être réalisée avant aujourd'hui et 
il convient d© féliciter cbaudemen» 
ceux qui ont eu l'idée de cette 

1 initiative qui fera l'honneur de tous 
; les citoyen© de cette ville.

Un enfant qui était monté dans -
v

un arbre se blesse gravement -
Gentilly, 5 (D.N.C.)— Patrice Provencher, 1 1 ans, 

fils de M. Albani Provencher. cultivateur du 1er rang, a 
été la victime d’un triete accident.

Alors qu'il s'était aventuré dans le faite d*un arbre 
d une hauteur de 30 pieds il perdit soudain l'équilibre et 
tomba sur le poteau auquel est fixée la boite de la poste 
rurale.

Dans »a chute le jeune Provencher se cassa un bras, le 
poignet de l'autre bras et eut une jambe dépouillée jus­
qu à l'os. Il perdit connaissance pendant une demi-heure 
environ. Les premiers soins lui furent prodigués par le 
Dr Giroux. Sur les recommandations de ce dernier l'en­
fant fut conduit à l'Hôpital Normand Ac Cross des Trois- 
Rivières par son père M. Albani Provencher et sa grand** 
mère, Mme Louis Provencher,

Un service qui 
aide à protéger 

les citoyens
Au cour* du moi* qui vient de 

se terminer, 62 prisonnier© furent 
' dactyloscopié* au département de* 
statistique© et d© l'identification du 
po»t© d© police qui fut dernière- 

i ment in«tallé sur 4a demande du 
! chef d© polie© pour connaître la 
j véritable identité de* crimine « qui 
séjournent dan» notr© vill© ©t dé­
pister les individu© qui «e rendent 

j coupable* de délit» grave*.
Ce» dactyloscopie* ont parmi* 

I d'identifier H individu* arrêté»
! sou* diver* chefs d'accusation, prin- 
cipalement de vagabondage, et v«- 

j nant de l'étranger pour chercher 
fortune ici. L'un d© ceux-là ava.t 
mêm© un do«sier fort peu ©nviahlt 

■ puisqu'il avait déjà été condamne au 
delà d’une dizaine de foi*.

On «ait que l'installation de dac­
tyloscopie actuellement au buveaj 

j d© l'identification est fort •omm’ii- 
re. L© chef de police a tenu à met- 

! tre à l'épreuv© ce eyateme incom- 
j parable d'identification et le* :é- 
«ultat» étonnants que donne ceti- 
in«tallation précaire en disent long 

j sur aon utilité, surtout pour un 
bureau convenablement installé.

Nu! doute que si l'installatio* é- 
tait complote !«» résultat* seraient 
infiniment meilleur*. C c*t pourquoi 
le chef Vachon tient à avoir bien­
tôt ’i ne installation plu» complète 
qui donnera de meilleur» résumât* 
pour l'identification des criminels 
d© passage dan* notr© ville. C‘e«i ia 
protection de nOB concitoyens qui en 
dépend et no© autorité* municipales 
ne voudront centainement pas pren- 
dr© eur eux d© refuser à la cité d© 
Trois-Rivière» l'outillage nécessaire 
à la sauvegarde de la justice.

Les détectives retracent 

environ 60% des objets 
volés, le mois dernier

Le fait 1© plu* «aillant du rap- » 
port mensuel du bureau de» détec- I 
tive* que le capitaine Hébert vient j 
de présenter au chef de police, Ju- J 
1©* Vachon, est qu'en dépit du i 
pourcentage de en ce qui con- j
cerne les cause* réussie* la valeur 
de* objet* recouvré* aprè» enquête . 
par le bureau de» détective* »’é- 
lèv© à 60^r, soit l'une de* rreil'ej- 
re* marque* de l'année, pour ce 
département de la police.

Kn effet, au cour» du moi# do 
juillet, la valeur de» marchandise» 
volée* «élevant à $2.491. Le» mar- 
chandisen recouvrée» forment une 
valeur dr fl.581.40 alors que le» ' 
marchand.se* non recouvrée* for­
ment un montant de f909.«0 alors

La Commission 
des liqueurs a 
gain de cause

La Tuque, 5. (D. N. C )— Dan» 
un© cause de la Commission' des 
Liqueur» contr© Jo». Goyette, Sr, ou 
ce dernier était accusé d'avoir ven­
du ©t livré d© la boiseon ©an» 11- 
cence, il fut prouvé à la satisfaction 
du tribunal présidé par Thon juge 
F. X. Lacoursière qu'il y avait eu 
vente «t paiement. Le défendeur qui 

i n'était pas présent, mai* qui était 
représené par aon avocat, ne fit 
aucune défense, et U fut condamné 
à un moi* d© prison et *u paiement 
de* frai© et â défaut du paiement 
de* frai* à trois autres moi». Miro 
Edouard Belleau, C. R occupait 
pour la commission et Mtr© C. R- 
Ducharme pour l'accusé.

sincère, c’était M Bigué; dan» le 
«econd, au sujet de 1* coloni© des 
vacance* du Lac à la Tortus, du 
camp Lessard, c’était encor© M.

I Bigué. C’©»t lui qui a pensé à ce* 
deux organisations. Ce n’est pas une 
dett© dont j© veux m’acquitter à 
son égard, mai* j© veux lui rendre 
1© témoignage des bon* «ervice» 
qu'il a rendu* #t prouver qu© le*

1 gouvernement* savent se montrer 
j reconnaissants. La r©conn*i**mce 
i est une cho#© rare et U faut l'»P* 
préeier.

Parlant de l’octroi accordé au 
camp L««sard par le conseil (fa vill© 
de* Trois-Rivières, l'honorable Da­
vid dit que le devoir de* membre* 
d'un conseil ne consiste pa» seule­
ment â paver de* rues, à empêcher 
de» laideur*, à construire des égout* 
«t à pourvoir à tous les services 
d'une municipalité, mal* à amélio­
rer cbe* nous le senté publique. Je 
ne crains pes de l'affirmer, dit 
l'honorable David, la santé publique 
dans la parti» rural* de Québec **t 
mieux organisé* que dans le plu­
part de no* villes. Voua ave» bien 
compri» votre devoir et ce qu© ecus 
tvei fait pour 1«» petite tâchez 4g 
l'accomplir pour les adulte* dans 
votre bel!© ville des Troie-ltivièrea

L'honorable eecréteir* provincial 
dit ici toute la collaboration qu'il 
reçoit de M. 1* Dr Le*»ard et tout 

, 1* bien réalisé grâce â eon pré- 
cienx concoure.

Il perle aussi de l’union q*i •** 
iste entre le gouvernement *1 TE- 
glite catholique dan» la province de 
Québec. Net relations avec tes au- 

[ torité» ge igieuse* peuvent permettre 
d'offrir la provinc» de Québec en 
• pectaele â toute* lee autre* pio-

Ivmcest dit l’honorable David.
iSsite à U page 7j

Le conseil de 
La Tuque s’est 

montré actif
Iwi Tuque, 5, (D. N. C.(— Nos 

nouveaux échevin» ont fait bonne 
besogne a leur première *éant©.

I Voici entre autre© résolution» le© 
[principale* qui furent adopté©#;

RE: Rapport d'élection:
Il ©st proposé par M Féchev'n 

Thoma.< Chia#»on, secondé par M 
l'échevin Eugène Bertrand: Qu© ie 
rapport de l'élection tenue par M. 
P. E. Riberdy, officier rapporteur, 
le 25 juin et le 2 juillet 1932. soient 
adopté* par ca conseil. Adopté.

RE: PUBLICITE DE 
NOTRE VILLE

Il est proposé par M l'échev n ; 
Thoma* Chiasson, ©econdé par M 
l'échevin Wencesla* Plante:

Qu© 1© gérant municipal, M. L 
W. Bourassa, I. C. «oit autorisé 
de faire imprimer un pamphlet de 
publicité d© cette ville, pour être 
distribué aux délégué» qui asustont 
à la conférence economique impé­
rial© à Ottawa présentement.

Adonté.
C'e»t une initiative appropriée, qui 

nou* permettra pout-ètr© d'étre fa­
vorisé» de l'installation de manu­
facture* ©n notre ville, par le* 
nombreux ©vantages qu'ils pourront 
y trouver.

RE: COMPTE D’ELECTION

Il est proposé per M l'échev'n | 
Thoma* Chiatson, secondé par M 
l'échevin Auguste Gravel: Qua le 
compte produit par M P. E. R.- | 
berdy, offeier rapporteur au mon­
tant de 172.00 soit accepté par ce 
conseil. ADOPE.

RE: SALAIRE DES 
ESTIMATEURS

Il est proposé par M l'échev.n 
Thomas Chiasson, secondé par M.

1 l'échevin Auguste Gravai, Que ie 
I salaire do* estimateur» de rette 
ville, pour la présente anné© 1 «caie 
«oit fixé à $40.00 chacun. Adopté.

L© conseil © adopté également 
un© résolution pour demander un 
montant additionnel comme aeconr» 
directs, etc.

CORRESPONDANCES:

Lettre de M Jo©. Lamontagne, 
cultivateur, offrant ae» »ervicas 
pour étendr© de la terre glaise *ur 
i© parti© d© la rout© depuis l'hôpi­
tal jusqu'aux limite© sud d» c*tte 
ville.

Lettre du aous ministre d© la co­
lonisation, nou* avisant qu© 1* 
pourcentage d© t©rr© ©râble est trè» 
faibl© au nord de la rivière Croche,
• avoir dan* 1«* Canton* Chasseur et 
Lavoie.

Lettre du «ou* ministre de© affai­
re» municipale* informant ce con­
seil qu'il est sutorisé e émettre 
pour un terme plu* court que ce­
lui fixé per 1« règlement No. 21$. 1 
savoir pour une période de 10 an*. ( 
l'ém»**ion d© 4éb©nture* de 110,750. 
00 re: chômai©.

Lettre de M. J. A. Crète. M. P 
P. relativement à l'entretien de 
la route La Tuque Rt-Tite.

Lettre du journel Le Preaie, re: 
annonce dan* un journel relative- j 
ment â la conférence économique 
impériale.

qu© sur 46 plainte* 2l cause* furent 
réussie», !©* objet» recouvré», }©* 
coupable© puni* ou l'objectif d© 
l'enquèt© atteint.

Parmi le* objet» volés, deux au- 
tomobi es furent retrouvée*, ma.» 
dan© i‘un des ca», laccusé, Henri 
Piché *ur qui de* enquête© ©erré©*
furent fa.tes par la polie© provin- 
c;a * qui maintenant e»t seule au* 
torité© à agir.

Trois personne* perdue* ont été 
retrouvées grâce aux enquêtes du 
bureau des détective* qui, purent 
répérer rapidement ,e« personne» 
*n question.

Le* détectives furent cependant 
moin» heureux en ce qui concerne 
le* voi* de bicyclette* ©lore qu© «nr 
un total d© 13 bicyclettes voices 
troi© feulement furent localisée© *i 
rei.ii.ve» à leur» véritable» proprXTi­
res.

* c* quelque* chiffres rassemblé* 
a la hàtp démontrent clairement qu# 
e travail du bureau des détective© 

« été d'une grand© efficacité durant 
• © ni01* dernier et qu'il support# la 
concurrence avec .’e* moi* précé­
dent» a ors que de» euccè» incroys- 
b|e# furent remporté* par c©tte 
organieation.

Ri, comm© us l'avons dit le
nombre de» causiv» reuss:e* est un 
P«u au deasou» de la moitié, par 
contre a valeur de» objet* recou­
vré* représente environ de »
valeur de* marchandise» et c est une 
exceilente marque. Quant aux g-o« 
voie, ils furent pratiquement tous 
éclaircis, c© seraient pour le» ob­
jets de valeur moindre qu© 1© *ue- 
cè© aurait été un peu moins *. la­
ta n t ; rette constatation ©*t conso­
lante.

Condamné à 
trois mois de 

prison pour vol
Albéric Cailloux, de Saint-Mi­

chel de» Forge», » été condamné 
a troi» moi» de pri»on par Son 
Honneur le magistrat J. A. Mar- 
rhildon pour vol. Cailloux plaida 
coupable à une arru»ation de vol 
portée contre lui au début de la 
ecmaine. Il était accusé d'avoir 
volé une jument “café” d'une 
valeur d'une cinquantaine de 
piastre» rt un expre»» et un 
harnai» à Marie-Ro»© Allard. 
Cailloux avait été mi» en état 
d'arrestation par le grand con­
nétable Joeeph Doyon.

RAPPORT DU MEDECIN 
MUNICIPAL

Au «ours de cett© séance, nos 4- 
chevins ont pti* connaissant, du 
rapport du gérant municipal pour 1© 
moi» écoulé:

L©« recette* ont été de $3,58.V$^.
' ©t le» déboursé© ** sont élevé» à 

$6.549.81. Il aoulign© qu© la» reve­
nu» souffrent d© la périod© d© tri*
• © qu© nou» traversons, et aussi du 

.fait qu© la vent© de* imm©ub ©e ,

pour taxes a été retardé©; par con­
tre le* déboursé* pour c© mois fu­
rent de $1300.00 en moins qu© c©ux 
du moi» correspondant d» l'année 
précédente.

Il fait mention que notre vill© a 
dû payer un montant do $1353.62 
pour la vaccination contro la fièvre 
typhoïde.

Quant «ux secours direct* distri­
bué* aux sans travail lia «'élèvent 
à au delà de $300.00 par semain*.

HYGIENE

L'inspecteur ©anitair© dans **6 
rapport au gérant soum©t les acti­
vité* suivante*:

1. Prélèvement d'échantillons d'eau
3. Inspection de* viande* au

marché.
4. Inspection de» viandes au mar­

che également et de© étaux d© bou­
chers, avertissemets «péciaux chea
le* commorçants d© produit* ail­
ments i re*. précautions spécial©» 
prise© ©n rapport ©vec la v©n‘© du 
fromage. Plaint© d© la ru© Roy
rapporté©.

7. Précautions «pédales ori»©s 
dan* le* famille* où *© trouvaient 
de» malade*, ceux propriétaire* d©
un© ou 2 vache». Tourné© ch©x i<*
marchands, boulanger», laitiers, ©te 
en rapport av©e la menac© d© ty­
phoïde qui sévissait en vill©, etc.

10. Inspection de* viande» au
marché ot des étaux do boucher.

13.— Plaint© d© 1» ru© St Fran-
çoi* rapportée.

Plaint© d© la ru# T*©sier réglée.
15. Plaint» d© la ru© Roy réglée.
Plaint» d© la ru# St-George* pas 

motivé».
Condamnation d© 60 lè>» d© viar.da 

d© boeuf, dan© un étal local,
17.— Inspection de* viande* au 

marché ©t de* étaux d© bou?heri©« 
Rurvnillanr, apécia’© de» laiti»-*. 
exigenc# d© certificat» d'injection, 
©te. lavage de* bouteilles, etc.

21 Prélèvement d'échantillon* d© 
lait ©t crème, tuberculisation à La 
Crocfc©-

24 Inspection de» viand©© •« 
marché.

28. Plaint© d© la ru© litchentf. 
Construire boit, à fumier, ©le.

30 Plaint© d^ la ru© St-G©org©n 
pa» motivé*.
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L’Angleterre consentira-t-elle à 
une préférence au bois canadien ?

C4RJEA PRpri/AIOHHCLLc7
CONtTCLLATION BRITANNIQUE

1

Un pays qui fournissait 
autrefois un excellent 
débouché à nos pro­
duits forestiers. ----
L'emprise des h o i s 
russes sur le marché 
britannique. — Pour­
quoi la Russie peut 
nous y faire une con­
currence déloyale. — 
Ce qu’elle y exporte.- 
ÿue devons-nous at­
tendre de la conféren­
ce impériale ?

L’«xport*tion de notre bois en An­
gleterre intéresse de très pres U pro­
vince de Québec. On estime que l’An­
gleterre importe annuellement pour 
140 millions de piastres de bois.

Il fut un temps où le Canada était 
l’un des principaux fournisseurs de 
l’Angleterre Ce commerce d’exporta­
tion, fort rénumérateur, n’a cessé de­
puis des années de péricliter. Aujour­
d’hui il est plus que secondaire. Nous 
fournissons aujourd'hui à l’Angleterre 
moins de cinq pour cent du bois qu’el­
le importe.

Iji Russie est devenue noire gros 
rival. L’an dernier elle a fourni à l’An­
gleterre près de quarante pour cent de 
son bois.

Si encore cette concurrence était 
loyale! Nous n'aurions alors qu'a en­
durer notre mal. Dans quelles condi­
tions est préparé le bois russe nous 
l’ignorons. Peut-être ne conraitrons- 
nous jamais la vérité. Au dire de ceux 
qui savent le mieux a quoi s’en tenir le 
bois russe est ouvré avec du travail 
forcé, meme du travail de prisonniers 
politiques. Les Soviets l'ont nie. Les 
aveux recueillis dans la presse sovié­
tique suffisent a les démentir. Meme 
si la Russie ne recourt pas à de telles 
méthodes pour ouvrer son bois, il n'en 
reste pas moins vrai qu’elle pige dans 
son capital de ressources forestières 
pour faire à nos bois canadiens une 
concurrence déloyale.

Mais pourquoi, dem#ndera-t-on, 
l’Angleterre consent-elle à acheter le 
bois de la Russie plutôt que le nôtre, 
plutôt que celui d’un Dominion?

Raison d’affaire! Les Soviets of­
frent ce bois a meilleur compte, à un 
prix inférieur au nôtre. Peu importe 
qu'ils le puissent faire par des métho­
des condamnables.

Mai» à transiger de cette façon il y 
a psrfois des inconvénients. Celui qui 
est victime de ce régime rouspète. Il 
arrive toujours une heure où il peut 
prendre sa revanche.

Cette heure est elle arrivée pour 
nous ?

L'Angleterre veut une partie du 
marché canadien pour certains de ses 
produits? Allons-nous la lui accorder 
sans compensations?

De tous côtés l’on répond non. 
Puisque vous voulet une préféren­

ce pour certains de vos produits, ac- 
cordei-nous une préférence pour cer­
tains des nôtres. Au nombre de nos 
produits se trouve notre bois.

Les dernières dépêches d’Otta%*a 
laissent entendre que les importateurs 
de bois en Angleterre admettent le 
bien-fonde de nos reclamations. Ils 
consentiraient à un regime qui ferme­
rait pratiquement le marché britanni­
que aux bois russes pour l'ouvrir aux 
nôtres.

Espérons que ces dépêches ne nous 
induisent pas en erreur. Si la confé­
rence économique impériale peut arri­
ver en ce domaine à un accord satis­
faisant, notre province aura tout à s'en 
féliciter.

Nous n'escomptons pas de merveil­
les de la conférence économique im­
périale. Trop d'intérêt divergents a’y 
opposent. Cependant des accords de 
detail semblent possible pourvu que 
l’une des parties ne tente pas de ti­
rer toute la couverture de son côté.

S» les Anglais veulent consentir à 
une politique de donnant donnant, les 
délégués ne quitteront pas Ottawa 
sans avoir améliorer la situation au be­
nefice de tous.

par la doctrine socialiste avant de venir 
au Canada. De plus il s'est poursuivi 
dans certaines villes de l’ouest une in­
tense propagande socialiste et même 
communiste. Que tout cela, en temps de 
crise, ait donné naissance à un parti so­
cialiste, ~ fondé ces jours derniers, 
constitué d'agrairiens et de travaillistes, 
il ne faut pas s'en étonner outre mesure.

Quelles sont ses chances de grandir ? 
Dans quelle mesure la crise favorisera- 
t-elle ses progrès? Par quels moyens 
peut-on enrayer sa marche ?

Ce sont questions qui préoccupent 
“La Terre de Chez Nous” et auxquelles 
elle s’essaie à donner une réponse. Dans 
sa dernière livraison, elle écrit:

Pendaat que les deux vieux partis se 
chamaillent pour s’assurer la prédomi- 
nence dans la direction des affaires de 
la nation canadienne, pendant qu’ils 
tendent tous leurs efforts à conserver ou 
i reprendre le gouvernail de la barque 
gouvernementale, nul ne paraît co;n-j 
prendre et juger à sa réelle valeur le 

| danger qui nous guette présentement.
11 se fait, dans l'Ouest Canadien et 

dans la Colombie-Britannique, un 
grand mouvement socialiste qui tend à 
unir les forces de la classe ouvrière et 
celles de la classe agricole, pour com­
battre le régime actuel de gouverne­
ment.

N'y a-t-il pas lieu de craindre que ce 
mouvement ne prenne une ampleur telle 
qu’il ne faudra pas qu’un jour les forces 
libérales et conservatrices s’unissent 
pour le combattre

Chacun sait ce que le mot "socialiste”
! signifie dans certaines bouches, au vrai 
j sens du mot, il n’a rien de dangereux 
mais il est certain que dans les circons­
tances présentes, et étant donné l’état 
d’esprit des dirigeants du mouvement, 
il faut comprendre que son vrai nom 
est "communiste"; si on le cache à l’heu­
re actuelle, c'est pour atteindre plus fa­
cilement ceux qui hésiteraient à se jeter 
dans les bras, ou pour mieux dire, dans 
les griffes du parti qui s’éveille.

Si le malheur veut qu’il arrive que la 
moitié du Canada se laisse entraîner 
dans les idées subversives, n’y a-t-il pas 
lieu de craindre que l’autre moitié ne se 
trouve submergée par le fait même, ei 
ce, pendant que les deux grands partis 
du Pays, les descendant! des Pères de 
la Confédération s'hynoptisent devant le 
pouvoir.

11 est reconnu que les mauvais princi­
pes se développent plus vite que les 
bons. et. nous l'avons déjà dit plusieurs 
fois ici-même, la misère est une mauvai­
se conseillère, elle peut conduire au vi­
ce, elle peut conduire au crime, elle 
peut entraîner à la folie.

Nous sommes certains que la Province 
de Québec résistera longtemps, toujour*, 
nous l’espérons, à l’entraînement soi-di- 
tant socialiste; tant que notre peuple 
aura la foi, il saura se défendre par ses 
groupements et ses unions catholiques, 
tant qu'il écoutera la voip de son cler­
gé. qu'il restera groupé autour de son 
Eglise, nous n’avons rien i craindre 
chez nous; mais il n’empêche que le 
danger du voisinage existera réel et pal­
pable, et c’est ce danger qu’il faut com­
battre sans delai et sans répit.

Qui peut mieux diriger la lutte que 
nos représentants actuels, qu’ils appar­
tiennent à un parti ou à un autre; qu’ils 
soient rouges ou bleus, peu importe, ce 
que nous savons, c'est que ce sont de* 
citoyens honnêtes, amis de l'ordre et du 
progrès, de la paix et de la sécurité, 
c’est à eux de s'unir pour assurer notre 
défense et la défense de la nation cana­
dienne.

N’y a-t-il pas lieu de craindre égale­
ment que le mouvement, qui part de 
l’Ouest canadien, ne trouve des adeptes 
dans les villes industrielles de l’Est, 
dans nos ports, dans les faubourgs ou­
vriers où tant de chômage fait souffrir 
une population qui ne demande qu'à tra­
vailler; n'est-ce pas à cela que tous, nous 
devons penser.

Qu’on n'aille pas croire que notre but. 
en écrivant ces lignes, est de lancer un

M. Jul«« 
taiaoli'ju»”.

Dortoa,
Qoébar.

daa* r~Artioa 
L>uipir« bu-

pouvoir St aussi d’éviter de confier desl tanniqua toupruid m Erat eaatral. U 
postes de confiance à des hommes quilUraede-Bratafa#, autour duquel fri 
sont toujours disposés à combattre Us 
unions catholiques.

j Propos du jour
Toutes les nations désarmées approu­

vent le désarmement.

Un parti fermier-ouvrier vient d'étre 
fondé dans l'ouest.

Il vivra ce que vivent les roses.

44 rebelles ont été exécutés au Pérou. 
Jamais ils n’ont éprouvé autant de 

pertes depuis le début de la révolte.

ritent dt* dominions autonomes, il ne 
p* jt pas plus être question do ro­
gner sur le* dominions an profit de 
1* métropole, qu’il ne peut étrt ques­
tion d'étrangler retta dernière au 
bénéfira dea satellites. Ls terre, la 
lune *t les autres planètes tournent 
autour du Bolall, sans lui nuire; et 
l'astre brillant sert aux autres de cen­
tre d’attraction, de lumière et de rbe- 
leur sans rien exiger de ce qui est 
üér#ssaire à leur existence et à leur 
b^o être. Pourquoi en serait-il au­
trement de l'important rouage poli­
tique moderne qui a nom l'Empire 
britannique? II est rrai que la nom 
d empire n’est pas tout-à-fait appro­
prié pour et qui est devenu mainte- 
nsnt une association da nations auto* 
nomes, laquelle trarerse en ce mo-

Von Papen ne recourra pas 1 une coa-| " ',lt ^ ou plu-
lition. ItAt d adal,t<,tion. Le terme empire ê-

Il compte tur la divUion de set adver- ' n<Mt i ua Eu‘ •“»««■« ^ 
saire» et leur impuissance à se grouper |,,rc* *on d'mtres.
pour constituer une majorité stable. 11 ,mp4" rom,iB ,T,“ —

r**s , que lea proconsuls gouvernaient
D’après un magistrat aux Etats-Unis!au de u “*"*<*• tu"1

six millions d’Américains sont tropi,*^’ 4 i lf CaM<u* B1 lAu^trehe,
ni les autres dominions ne consenti­
raient à être assimilés à den “pro- 
' inees romaines**; i]H se considèrent 

< - mme dea enfanta majeurs, qui sort 
déjà établia ou en voie de l’étie, qui 
► e jugent assez d’expérience pour 
ronduire leurs propres effalres, mais 
qu'une sympathie vigoureuse et de» 
intérêts communs continuent d'atta­
cher à la métropole. Il serait bien 
inutile d’enfarr.cr un couplet aur ls 
sympathie. Elle est patente et s été 
s-sfz récemment prouvée pour qu'ou 
n éprouve pas le besoin de ]e faire a 
nouveau. Restent les intérêts com­
muns. Iis sont réels, et encore con­
sidérables.
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pauvres pour ss marier.

Autant de gens qui ne comprennent 
pas leur bonheur.
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Ceux qui enlevèrent le fils de Lind 
bergh se feront pincer le jour où ils 
paieront l’impôt sur le revenu.

Souvenez-vou» de l’aventure d’Al Ca­
pone.

Téléphone 8519 Résidence 1193
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Ottawa croit au succès de la conféren­
ce économique impériale.

Beaucoup de gens resteront scepti-| 
quel car depuis nombre d’années toutes 
les conférences économiques ont inva­
riablement abouti à un gros zéro.

Un ancien attaché au ministère des 
affaires étrangères en Italie accuse la 
France de complicité aux complots con­
tre le régime Mussolini.

Il y aura toujours de» gens que le dé­
sir de se faire de la publicité poussera à 
des accusations absurdes.

LE RALENTISSEMENT 
DU COMMERCE

L'Evénement.— g! l’on veut fai­
re une juste idée de l'acuité de 1* 
cris»* économique qu’on étudie le gra­
phique du mouvement du commerce 

,r , .... étranger dea Etata-Unla, de 1900 à
De Velera poursuit ses represail.es , g, Au d#but du ,, tot3l

contre 1 Angleterre. I .iportstion. »t d.» importation, im*-
Si l'Irlande-sud persiste k vouloir im- ri,.,in,, d,p„MI|,nt t p,,n, dfUl 

porter son charbon de l'Angleterre au :.trdi. En 10j8.M ,r,nM, tuerrf r( 
lieu de le faire venir du continent, il total d4p..«lt .(uatra mil-
frappera d'un droit encore plus élevé le ii,rd.. 1). c«tt» <poqu« ju^uen 10;o, 
Combustible anglais. j ;r .oiuni. du romm.rce américain ang-

De Valera demeure convaincu que sa n,(n„ horl de tout„ proportion., 
tactique est bonne. Deux grands fabri- ir»oe i u p„,jtion prirlMciée d’un 
cants de chocolat en Angleterre vien- p,y, q„i b1,,,!, aucunement iti «en* 
nent de décider d'ouvrir des succursales r.r le conflit dana aon eap.n.ion a,ri- 
en Irlande-sud afin d'échapper aux nou- cole et Indu.trielle. Kn 1920, le mari- 
veaux droits. ! mum du commerce extérieur dea E-

(«ts-Uniii atteignit presque quatorze1
Auto versus rail. |milliard.. En moins de doux# nioia,

au début de la crise du rajustement 
Ce n’est pas sans raison que les com-1 économique, ce commerce subit une 

pagnies de chemin de fer redoutent la baisse de ftO pour cent. Il ae releva 
concurrence des autos. D’après une sta- lentement, de 10:î2 à 1027, pour dé- 
tistique. les revenus du service des pas- pa»**r 1*« neuf milliards de dollar*, 
sagers sur les voies ferrées américaines I Depuis, il • baissé rapidement, on 
ont diminué de 40 pour cent pendant lai prévoit, cette année, que le grand 
decade 1920-1930. On compte qu’il y a total des exportations et des inipor» 
actuellement aux Etats-Unis 95,400 au- tâtions américaines n’atteindra pan 
lobus, lesquels ont transporté 1,866,- <luatr* milliards, l’endant toute cettt 
000 de personnes en 1930, avec un revenu I ,on*u« période de 32 ans, la balla­
de $400,250,000. Les camions prennent I** commerce a été favorable à nos 
aussi leur large part: au nombre de 600,- TOiaiDa Surtout dan» leurs échanges 
000 environ, ils font des affaires pour av*c 1* Canada). Ce* Jour* derniers, 
une somme de $2.000,000,000 par année. | cependant, un bulletin mensuel pu­

blié dans un journal da New-York an­
nonçait que, pour le mois de juillet, 
la balance du commerce serait pro­
bablement défavorable aux Kuits- 
Unis. Nog rivaux font encore plus de 
commerce qu'en 1900, mais ils en 

avec l’étranger, que de 
1911 à 191.5. En tenant compta de 
ce» deux dates comme points de re­
père, U situation du commerce cîi- 
nariien est relativement meilleure que 
celle du commerce américain: nous faf- 
•on« encore plus d'échanges avec l’e­
tranger que nous n'en faisons peu la it 
lea années qui ont immédiatein* nt 
précédé le conflit de 1914.
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La vogue du canot.
Le sport du canotage est devenu très 

en faveur à travers le Canada depuis 
quelques années et. si la vogue continue, | ^~” rno,n, 
on se croira à l'époque des premier» 
temps de la Nouvelle-France alots que 
le canot était à peu près le seul moyen 
de transport des colons. Au cours des 
cinq dernières années, le nombre des fa­
briques de canot a augmenté de trente 
pour cent et la valeur de leur produc­
tion a monté de quatre-viegt-dix pour 
cent. En 1930, on évaluait i pas moins 
de $2.000.000 les canots et les petites 
embarcations manufacturés au Canada.

Les familles nombreuses... 
et les autres.

il y a. en France, un total de 13 mil­
lions d’adultes de sexe masculin, écrit 
"La Voix des Familles’’.

Li-dessus, 4,700,000 sont célibataires: 
près des deux cinquièmes.

Les autres sont mariés.
Sur 100 ménages on en trouve:
23 pour 100 sans enfant»; 25 pour 100 

avec un unique enfant: 22 pour 100 avec 
deux enfants.

H Ce qui fait 70 pour 100 de familles soit 
cri dg défaitisme: au contraire, ce que entièrement stériles, soit insuffisantes à

LA MENACE SOCIALISTE

Comment l'enrayer

nous voudrions, c’est qu'un cri de rallie 
ment te fesse entendre d'un bout à l'au­
tre de notre Pays, et qu’une lutte dé­
fensive s’engage sous l’égide de la Foi 
et du Patriotisme éclairé, pour sauver la 
nation canadienne des horreurs du 
communisme, du barbarisme et de l’a­
théisme. •

Que tous les amis de la bonne cause y 
pensent sérieusement et aussi sans re­
tard. la situation vaut la peine d’être 
comprise, que nos Gouvernants se rap-Le socialisme au Canada trouva son

champ d’action aurtout dans l’euett Ltsj peflent que ce sont !et Association* et- 
vieiL’rs population» de l’est t’y •ontrt ! thoüquet qui sont le mieux placées pour 
réfreetaire. Les provinces da l'ouest défendre les sains principes de la juati-

de "ombr.u. S—— *• •* 4»* *• iMS* <*• Mi «ouvrne. Qu.on ,nn# cofur «
trangert. Ceux-ci ont été contamines ment» est dt les soutenir de tout leur afficha

laisser après elles un accroissement de 
population.

Il reste en tout et pour tout 30 pour 
100 de familles ayant au moins trois 
enfants. Quant aux familles vraiment 
nombreuses, celles qui comptent au 
moms sept enfants, gilet n'atteignent 
pa» 3 pour 100 du total.

Ce sont pourtant ces familles qui font 
la force du pays.

Ce sont celles qui sont durement frap­
pées par toutes les lois, comme par tou­
tes les conventions sociales. C’est à el­
les qu’on a l'air d’accorder certaine "a- 
vantages’’ sans leur donner d’ailleurs le 
quart de ce qu’en Sonne justice elles de­
vraient obtenir.

Qu'on tourne et retourne ces chiffres

MISE AU POINT
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canahsHtion. U n’y a eu diverg-cce 
que aur la forme et l’opportunité do» 
protestations proposées. Le fond 
rallié uue adhésion générale.

M White ne pourra pa» tout de 
tuéme affirmer que l'opposition qué­
bécoise obéit à la dictature de l’bon. 
Taschereau, comme i] l’affirme de» li­
béraux

Non, le projet de canalisation s ex­
cité une vive oppositi dans tou* >* 
milieux québécois. On n'explique pas 
cette opposition en invoquant la pas- 
aion politique. Il y s à cela des rai­
son» plus profonde* que le» inclina­
tions et le» obédience» de parti.

Le député de Mont-Royal ne teuf 
pas les voir, parce que lui-même, pré 
ciaément, obéissait à ses paasioja po­
litique». quand il est allé décrier « 
Toronto la gouvernement de la pn - 
vine* de (Juéber. C faisant, ü était 
assuré de plaire à se» auditeurs. Jl 
a cherché à faire revivre le» questions 
de race en présentant Thon. M. Ta* 
cbereau comme ('instigateur d’ur. 
mouvement séparatiste au Canadv 
H a expliqué l’opposition faite pUr 
notre premier ministre comme ut.e 
tentative de soulever la province de 
Québec tout entière contre le parti 
conservateur, à l'exemple de ^ qu.
■ «irait eu lieu en 1917 et en 1921 

M White doit pourtant te rappt'er 
que ei )« province de Québec a’est 
^a'4e es. masse contre le» coaverva- 
teure en 1917 et en 1921, U y avait 
è cela d'au tree raison» que les pré
I^ r*r*' 11 " *• d- m#»« peur

..Hr.. .. <t.. Ur.Br. „ 8.l.t-U.r,.t. FU,
rencontre une vive opposition dans les 
miiieny libéraux et coneervar»ur«. 
FIN en rencontre aussi aux Etat*. 
Unis. IXrn-t-oa que c'eet encor» en 
1instigation de llion. M. Taachertau 
ponr soulever les Américaine contre 
le perti conservateur ?

Bien des réalités ont échappé à 
il White. U est vrni qu'il se troatsH 
à Toronto: c est ai loin de Montréal 
et 4e Québec.

! Le Holed— I* dép» té de Moût- 
Royal e»t allé à Toronto lundi der­
nier pour déblatérer contre le gouver­
nement de le province de Québec 11 y 
a certaine» choses qui se disent beau­
coup plus far dement è 300 milles de» 
frontières Ha la province qu'l Mont­
réal ou à Québec.

Le question de la <anaüsation a «té 
naturellement à l'ordre du jour, f/o- 
rataur montréalais a déclaré que com­
me citoyen de Montréal, Il -- voit 
aucun danger dan* le traité signé il 
y a quelque» semaines par le Canada 
et le» Etats-l'ais. La Canal du Ruint- 
Laurent donnera plu» d'activité, pau 
«c-t-tl. à la circulation maritime. Ilu*
4e
Lacs dans la métropole pour trativ-
border le» cargaison» aur Je» océani­
ques qui soit accoutumée da reiunr. 
fer U fleuve jusqu à Montréal En 
quoi M White diffèr* d'avla «vt-c )|
Sennett et ua grand nombre é*On»-- 
rien». per«uadés que les océan q..es 
emprunteront cette nouvelle voi« ma- 
rittme et æ rendront jusqu à Toronto, 
et même plu» loin. A Chicago. r>n voit 
déji Na océanique* dans la lac Mh h - 
*•

La premier ministre 4e la provin­
ce. ÎVm. M. Tnechereeu. • jugé op­
portun de rappeler «Implement un *aft Le Progrès du Golfe. Rimou^i — 
C’eet qu'à l'Aaeemblée législative de Lea fraudes dont la public a eouifert 
Québec, c s aut pr*ao*~é. conserve de ta part éa certaine aotair** ont 
tant» et libéraux, contra le projet ée conduit leu leaéeeu de la profession

à adopter certaine* mesure* préven­
tive* d'efficacité et d'application fort 
discutables. Ainsi, ce système de comp­
tabilité obligatoire imposée aux no­
taire» depuis janvier 1932 n’eat-il pna 
de - la bouillie pour le» chats? Et 
d'autre» mesures superflues qu’on 
parle d'imposer à tous le» notaires 
sans distinction, comme l'assurance « u 
le cautionnement contra les fraud*-» 
financièrea, la papier-acte uniforme, 
etc., peuvent-elle» être considétü-s 
comme opportune» dan» le cas de la 
majorité dea notaires de campagnes?

Il faut bien reconnaître, préciser mê­
me, que le» notaire» prévaricateurs 
et qui filent... au Mexique sont cj gé­
néral dea financiers, des fiductauea, 
qui manipulent et administrent des 
capitaux pour autrui. Mais ceux qnl 
sont notaires tout simplement, c'est- 
à-dire des officiera publics doue .'a 
fonction est “de rédiger et reccvoT 
leg acte* et contrats auxquels lea 
partie» doivent ou veulent faire don­
ner le caractère d’authenticité pu­
blique, et, pour en assurer la date, 
en conaerver le dépêt et en délivrer 
de* copie*” ne «ont guère exposés mi* 
prévarications. Alors, à quoi ritnect 
cette comptabilité systématique, c*s 
menace* d'assurance ou de caution­
nement obligatoire? \ quoi vbouti- 
ront le» mesures drastiques et vexa- 
tolres que l'on projette, *inon à.^ 
obérer davantage la clientèle, c'aat- 
à-dire le public, d’un accroissement 
de frais et déboursé», ou bien a mo­
lester le» notaires, particulièrement 
le. notaires la province? Que ceux 
qui se livrent à l adrainiatration de ca­
pitaux. aux négociations financièrea'

ou immobilière», comme il v eu * 
à foison à Montréal et Québec, 
astreinte «évèrement à remplir err- 
tainea formalités préalable» et à doc 
ner des garantie» de fidélité, à M 
bonne heure !Mai» que le» autres q:. | 
a’en tiennent à donner de* con^i 
lions légales, à étudier et saaiytfM 
de» titre», à rédiger et recevoir <J#M 
contrats, et à faire d’autre* cl 
qui ut rattachent normalement 4 to. 
ministère, noient «oumi» à Uwtrt| 
sortes de restriction* et impwit 
onéreuses, ceci n’eat admis»ib.« l'I 
dans l’intérêt du corps profesnu^l 
dea notaires, ni dan» l’intérêt p<

Et ce ne aéra, en vérité, que de «ru* 
coups d'épée dana l’eau. Il y ■ m*8*» 
problèmes à résoudre, pour le» b®11' 
re» de province, qua ceux de» #r*r 
dea vüiea ne connaiasent pa«. tu 
ne sauraient réaourdre a*n» t« 
compte de* circonstance», l epewk 
tout e*t envisagé, diacuté, décidé d 
réglementé là-bas par de* ■ ‘I 
urbain», selon leur point de vu| w 
turellement. Sana doute, une 
nation ou association de» 
ruraux n’eat-elle paa pré* de * 
liaer, nonobstant l’exemple qu* 
e*t donné par leur* c^nfr^re# •rv| 
rat». Mais l’idée n>o e*' : " ® I 
à l’état latent dan» maint» ttrn 
et finira, à la longue, par ^ 
User, ai lea meneurs habituel» 
gouvernent le notariat s>tté’«* 
ne pas comprendre que les eau*®*' 
ont fait naître la révolte cbei iw 
vocaf* ruraux doivent prn 1 ir#* ** 
jour ou l'autre, le* même* «ff-’t* $x 
aeln de leur propre profe*»*^®*

INTEGRITE PROFESSIONNELLE

AVIS A NOS LECTEURS
Fout nos lecteur* «ont priés de tifner ci 

Que» qu ils noua adressent oar nous jetteront ai» pan**.
plut, let envois anonymes Noa amis de U camp»" 

rne »ont invité» de faire passer, autant que 
leur* communiqués par no« correspondants.
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Dos C0ÜRR18RS
Ste-Anne de la 

Perade
DEPART POUR Ut COUVENT

Troi» jtun«i pâ-
,Me ont quitté jour* dornitr* 

..ur famille reepoctive pour ontrer 
. noviciat de» RR. Soeur* du St- 

Nom de Jésus Morio- Ca sont Mlles 
v.ne-Jeanne Rorapré fille de M. et 
Mm# Arthur Rompré; Alice Tessier 
h f de Mme Théophile Tessier et 
Msrie Marthe Rompré fille de M. et 
ym* Josaphet Rompré.

St-Alexis des Monts
MARIAGES
Dernièrement M Emile Lesserd, 

de M. Alcide Lessard de cette 
paroisse unissait sa destin** à Mlle 
Théreee Lachance de St-Eli* de Cas
ton.

M Emile Plante fila do M. Théo- 
ph le Planta unimait aa destiné# à 
\f > Valéda Goudreau fill# do M. 
Paul Goudreau do cette paroisse.

M Urbain Gigruèro file de M. Pi­
erre Giffuère unissait sa destinée à 
Mlle Blanche Elliott fille de M. Wil 
.um Elliott de St-Paulin.

M. Albert Lafrenière unissait «a 
destinée à Mlle Béatrice Morin de 
cette paroisse.

A toue ce« nouveaux époux nous 
leur souhaitons beaucoup de hon­
neur.

TIERS-ORDRE

Dernièrement nous avions U bon­
heur d avoir en cette paroisse le Rev 
Per* Cléopha# qui invita les ter 
t.sires à as ms ter à une retreite a* 
quelque* jour*.

Il y a quelques jour* M. et Mme 
Georges Allard recevaient leur niè­
ce Eve mariée dernièrement à M. 
Alfred Elliott de St-Paulin. A l’oc 
canon de cette visite un grand nom­
bre de parents et d’amit se réuni­
rent ehes M. G. Allard. Etaient 
présent» : M et Mm» George* Al 
lard. M. et Mme Alfred Allard. M. 
et Mme Alfred Elliott, M. Narcisse 
Fréchstte. M. et Mme Léo Gélinaa 
<t leur fillett* Huguett* do Shawl- 
nigan, MM. Mécléas, Ligouri, Char­
les Allard. M. Arthème, Paul-Emile 
Marcel Allard. M. Ulric Fré-hette, M. 
Roméo Dupuis, MM. Lucien. Bruno, 
Albertino Allard, M. Jean.Baptiste 
Allard.

Mlles M. Blanche et Aurore Al­
lard, Mlles Cécile et Bernadette Du­
puis de St-Peulin, Mlle Reina Ba­
ril de Ste-Angèle de Prémont, Mlles 
Alice, et Laurette Allard de St- 
Paulin, Miles Juliette, Cécile, Y. 
vonne Allard, Mlles Laurence, Ma 
rie.Ange et Rachel Fréchette, MPe 
Germaine Allard.

M. Georges Frappier et «es gar­
çons Fernande* et Marcel et sa fil­
le jouèrent avec le piano de jolis 
morceaux de violon et de guitare.

La veilléa fut trèe gaie, toue se

sont bien amusés et se sont retirés 
a une heur, avancée dan* la eoirés.

Grand’Mère
FUNERAILLES DE MME 

J. B. PARE

Un. Bouffie JèWHIZ-& Insectes imhm MORTS
Grandeur 8 once. Mouches, maringouins et 

autres insectes de maison ne
35c

Grandeur 16 oncea

60c

peuvent vivre là où Ton va- 
porise du WHIZ ... Iis sont 
exterminés à tout jamais... 
Des expériences de labora­
toire ont établi qu'une bouf­
fée de WHIZ est 98% fatale 
à tous les insectes.

- te

rMù.
le Tueur dJnsectes
[W0FFEN5IF/> Our HUMAINS ANIMAUX]vwm&mwinmtm
Whiz” est en vente à la
PHARMACIE AUBIN, Enrg.

J. A. Beauregard, Prop.
Attention spéciale eux prescriptions 

rue St-Maurice Téléphone 688

Achetez votre “Whiz” à la
PHARMACIE ROYALE

Attention particulare apportée aux 
ordonnancée de MM. les médecine.

436, ave Lavlolette Téléphone 689

Ce* jours demi»ns en l'église pa­
roissial* de St-Paul au milieu d'une 
grand» effluence de parente et d’a­
mis de cette ville «t de l’étranger 
eurent lieu lee funérelilee de Dame 
Lée Brunell», épouee de M. J*fn' 
Baptiet* Paré. Le défunte est deeé 
dee à l’âge de 71 ane et • moi* de* 
suite* d’une coierte maladie. Elle 
laisse pour la pleurer, outre son é 
poux, ses deux fille* Mesdames Aria 
tide Coesette et J. Bertbiaume, de 
cette ville.

Le levée du corpe fut faite par M 
l’abbé L. Panneton qui chanta aussi 
le feervice.

La défunt# fut porté* par MM. La 
Gignac, F. X. Nobert, Pierre Jac­
ques et Adol. Girard.

Parmi let parante et amis présents 
eux funérailles noua avons remar­
qué : Sa soeur Mme Adolphe Beau 
doin, sa niée# Mme H. Neault, M 
Acolphe Beaudoin, M. Gustave Beau 
doln, M. H. Girardeau, M. Xavier 
Nobert, Mme Léopold Morels, Mme 
Ulric Moraie, Mme Vve F. Flageole 
Mme Damase Landry, Mm» Philippe 
Rheault, Mlle» Anna et Alphonelne 
Laperrière. Mme Eugène Berthiau 
me, Mm« Darius Bertbiaume, Mme 
Rap. Blanchette, Mme Jos. Lafre­
nière, Mlles Rachel, Gabrieli* Coe­
sette, MM. Georges et Emile Coe­
sette, Mlle Elise Grenier, Mlle E. 
Gamache, M. et Mme Xavier Ger- 
vais, M. et Mme A. Dumont, etc, etc

Al# famille «n deuil noua offrons 
nos sincères condoléancee.

St-Elphège
NAISSANCE
Ces jours derniers fut batpisée 

Marie, Eugénie, Gisèle fille de M. 
et Mme Wilfrid Hamel. Parrain et 
marraine M. et Mme Jean Hamel-

ELUS COMMISSAIRES D’ECOLES

Une assemblée fut convoquée à 
la salle publique pour choisir des 
commissaires d’école : MM. Orner 
Crcvier et Antoni Lemire furent 
choisis, ils remplacent MM. Orner 
Benoît et Hormisdae Paquette.

Le “Whiz” est en vente à la
PHARMACIE NORMAND

Preeeriptutn» de MM. les médecine 
remplies avec soin.

Coin Notre-Dame et des Forges 
439a, rue Sainte-Cécile

Téléphone 18 
Téléphone 2548

Charette
OBSEQUES DE M. O. BOULANGER

Le mort vient faucher parmi nous 
en noq* enlevant l'un des plu» vieux 
citoyens de la parois»* en la per­
sonne de M. Onéeime Boulanger, dé­
cédé à l’âge de 84 an# et 4 mo.e. Il 
eut le bonheur de recevoir ies der­
niers sacrements et d’avoir l'assis­
tance du prêtre à la dernière heu­
re.

Le service et la sépulture eurent 
lieu vendredi matin à 9 heure#.

L’églis* était revêtue pour la cir­
constance de ses plus belle* tenture* 
de deuil.

La levée du corps fut faite par M. 
Vabbé Raoul Lamy, curé de la pa­
roisse. L« service fut chanté par l’ab 
bé Raoul Lamy, assisté de* abbés 
Gravel Bourassa, comme diarre et 
sous-diacre.

M. Boulanger laisse dans )e deuil 
quatre fils: Alfred, Ferdinand et Jo. 
seph de Charette et Hélie Boulanger 
de Shawinigan; 3 filles: Exina de 
St-Elie, Herméline do Shawinigan et 
Joséphine de Charette, ses beaux-fils: 
Eli# Descôieaux de St-Elie et ^reddy 
Boulanger de Shawinigan, ses ôelles- 
fillee: Mmes Alfred, Ferdinand, Jo­
seph Boulanger de Charette, Mme E- 
lie Boulanger de Shawinigan, sa 
soeur Mme Vve Joseph Lefebvre, 
(.Mina) de St-Paulin, aon frère M 
Narcisse Boulanger de Shawinigan. 
Ses petits enfants de Charette: M 
et Mme Joseph Rloulanger, M. et 
Mm* Adrien Lefebvre, M. Fédéas,

(
4 II faut qu’il soit bon pour être
i
t 
t
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Rien ne pourrait faire un succès d'un mauvais produit. Nulle 
somme de publicité ne pourrait lui créer un marché. Plus il est 
annoncé, plus ses défauts deviennent connus.

Mais un bon produit bien annoncé se développe rapidement et 
naturellement comme une plante saine. Les gens l’essayent et l'ai­
ment. Ils en parlent à d’autres. Ils l’aiment. Bientôt on trouve ce 
produit partout... et son nom, répandu par la publicité, est sur 
toutes les lèvres.

Quand vous voyez quelque chose largement et constamment an- 
mcé, vous pouvez être à peu près sûr qu’il vaut la peine d être 

acheté. Si ce produit ne valait rien... s’il ne représentait pas une 
valeur honnête et réelle... le fabricant ne voudrait pas 1 annon-

Profitez de la belle saison pour 
visiter les plages de villégiature 

de notre région environnante
Par ce# bellcg journée* d’été, les citadine sont anxieux de fuir 1a ville pour aller à la campa­
gne prendre le frai* et te repoaer quelque peu dea fatigue# occasionnée# par le* fort cha* 
leurs qui sont ai déprimantes. Noua pouvone dire que nous tomme* favoriaéa ici car la campa­
gne n’eet pat éloignée et à quelques millet de distance ae trouvent de charmant* endroit* de 

villégiature, de belles plages, de bone hotels, où T automobiliste peut ae rendre en peu de temps. Les moire fortunée peuvent ee rendre à ce* endroits 
par autobus et profiter eux aussi des avantages qu'offre notre belle région sous le rapport de la villégiature.
Tomoqua Beach, Sunny Side Beach, deux endroits peu éloignés où toute la famille peut prendre ses ébats et se livrer aux délices du bain. Le Port St* 
François jouit d’une réputation excellente comme endroit de villégiature, de pique-nique et de plage. A St-Alexis des Monts a? trouvent deux endroits épa* 
tants: L'Hôtel du 4*Pic Elevé" et le "Manoir du Lac Caché"; tou* les deux reçoivent un fort contingent de touristes et leurs accommodations sont de 
tout premier ordre. Le trajet pour St-Alexis est relativement court et est très attrayant. *
Mettez à votre programme de fin de semaine une visite à un de 
ces endroits et n'oubliez pas en cours de route les garages 
Msillette et Yamachiche Service.

nonce

cer.

i Lisez les annonces dans ce journal. Il y a des noms qui vous sont 
familiers. D’autres sont peut-être pour vous de nouveaux et pré­
cieux amis qui vous apportent du confort et de la commodité. Tous 
sont dignes de votre confiance... tous sont ici parce qu ils repré­
sentent quelque chose qui contribuera certainement a \ otre bon­
heur.

IMPORTANT:—
Quand vou» demande* un produit par aon nom, a- 
prè. l’avoir vu annoncé, n’accepte, pa. de aucceda-
né __ lea auccédanéa ne voua aont paa offerta pour
voua rendre aervice maia pour d’autrea raiaona.

Alfréda, Arthem Boulanger, lll'e 
Eméralda Boulanger Shawinigan, #■ 
faute d» St Elie: M. et Mm» Sévère 
Boulanger, M. *t Mm* Frédéric Gre­
nier, M. et Mme Emile Deacôteaux, 
M. et Mme Amédé Deacôteaux, M. 
Philogène, Théod», Cyrille et M.i* 
Donald# Deicôteaux, Ses petite-en­
fants de Shawinigan: M. et Mm* Jo­
seph Béland, M. et Mme Edmond 
Deacôteauz, M et Mme William Jac­
ques, Mlle* M.-Rose, Laurette, Si­
mone, Germaine et Marietta Boulan­
ger, MM. Sylvie, Claude, Roger. 
Marcel, Joseph, Léopold Maurice et 
Gillee Boulanger. Ses petits-enfants 
de St-Paulin, M. et Mme Arthur 
Grenier, M. et Mme Donat Boulan­
ger. Se* petits-enfants du L«e aux 
Sable*: M. et Mm» Arthur Boulan­
ger. M. et Mme Fred. Daudelin, M 
et Mme Benoit Brouillette de Drum- 
mondville, M. *t Mme Ernest Rirard 
de Ste-Roee de Poularie.

Ses arrièr* patits-enfants: Médéric 
Laurette, Alice, Wilbrod, Bernard, 
Laurencia, Rosaire, Isidore Mariette, 
Rita et Léo-Paul Grenier, Rolande, 
Roger, Gérald, Jacqueline et Cécile 
Boulanger, Raoul Deacôteaux.

Les porteur* étaient ses neveux: 
Adem Goillemette, Honorât Lam- 
pron, Evarfite Pelletier, Didyme 
Boulanger, Freddy Boulanger et 
Joseph Bôisnd.

Conduisait le corbillard: M. Ca­
mille Auger.

Assistaient aux funérailles: M. et 
Mm* Alfred Boulanger, M. et Mme 
Ferdinand Boulanger, M. et Mm» 
Freddy Boulanger, M. et Mn.e Elle 
Deacôteaux, M. et Mme Joseph Bou­
langer, M. Elie Boulanger, M. et 
Mme Joseph Béland, Mme Vve Phi- 
lias Gélinas, Mm® Vve Joseph LefeV 
bre, M. Adrien Lefebvre, Jo*eph 
Boulanger. Simone Boulanger, Nar­
cisse Boulanger, Jeannette Gélina* 
Alfred Daudedin, M. et Mme Hono­
rât Lampron, M. et Mme Hercule 
Bellemare, M. et Mme Horniisda* 
Grenier, G. Grenier, Arthur et Lio­
nel GéOinas, Arthur, Simone et Be­
noit Bellemare, Nestor et Théobajd 
Gélinas. Florido Gélinas, Fern «née 
et Auréa Pelletier, Victor et Napo­
léon Gélinas, Orner et Onil Gélinaa, | 
M. et Mme Albert Lampron, Auréa 
et Léonard Lampron, Joseph Lamy, 
M. et Mme Adélard Marcouiller. VI. 
te Mm* Almanzor Gélinas, J. Eddy 
Gélinas, Onésime et Ernost Déxiel, 
Mm» Vve Louis Boulanger, M et 
Mm* Adélard Boulanger, Diane Bou­
langer, M. et Mme Napoléon Boulas, 
ger, M. et Mme Joseph Lefebvre. 
Mme Victor Déxiel, M. et Mme Her* 
ménégilde Lefebvre, M et Mme Fré­
déric Grenier, M. Sévère Boulanger, 
M. Philogène et Mlle Donaîda Des* 
côteaux, Marie-Louise Gélinas, Lu­
cienne Villemure, Adem Boisvert. A 
lies Boisvert, Brigitte Der.surault. 
Marie-Anne Diamond, Adem P a- 
mond, Arthur Matteau, Mme prime 
Gonneville, Lucien Gonneville, Wal­
ter Diamond, Ovila Marcouil.er Léa 
Marconillar Antonia Gélinas, Os 
I^afontaine, Yvonne Gélinas, Ls.ira 
Lacerte, Bruno Lacerte, Philippe Ri­
card, Annette Ricard, M. et Mme 
Ferdinand Deschênes, Arthur Géli­
nas, Adem Lessard, Eugène BeUvert, 
Joseph Boisvert Arthur Lessard 
Bruno Lessard, Pierre Pellet er, Ma­
rin Pelletier, C.-Edouard Samson, 
Hector Samson, Diane Boisvert, »- 
th*r Grenier, MM. Joseph et Alphon­
se De Charette, Wilfrid Bellemare, 
Alcide et Eugène Bellemare, Mme 
Pierre Marcouiller, Anna Marcouil­
ler, M- Israel Diamond, Orner Dia­
mond, Freddy Géiinas, Napoléon A.- 
lard, Fédéas et Alfréda Boulanger, 
M. et Mme Xavier Reauchemin, M. 
et Mme Georges Héroux, Adélard 
Matteau, M. et Mm* Hermil* Géli- 
as, Vitalin# Gélinas, Lucien Auger, 

Rétl Robert, M. et Mme Joseph Gre­
nier, M. Albert Grenier M. et Mme 
Joeeph Lacerte, M. «t Mm» Fortunat 
Deacôteaux, Arthur Marcouiller, Do- 
niaa Diamond, Josaphat Diamond, 
Albert Diamond, Onésime Héroux et 
plusieurs autre* dont les noms nous 
échappent.

Bouquets spirituel#: La famille 
Alfred Boulanger de Charette M. et 
Mm* Evarist® Pelletier de Shawini­
gan, la famille Freddy Boulanger de 
Shawinigan, Mme Philias Gélinas de 
Charette, M. et Mme Di on U Noël de 
St-Sévère, La famille Isaïe Guillet- 
ts de St-Sévère, M. et Mme Adr en 
Lefebvre de Charette.

Offrandes de messe: La famille 
Joseph Boulanger.

Couronna de fleurs offerte p*r la
famille.s
FUN. DE M S. BELLEMARE

Os jours dernier* en notre ég se 
paroissiale au milieu d’une grande

kSunny Side Beach1
CHAMPLAIN

Grève superhe pour 
baigneurs.

Camps à Louer 
Instaurant 

Salle à manger.

Spécial: Repas: 34c
A. Dvahaies, Prop.

assistance de parents et d’amis eu­
rent l>eu les funérailles de M. Sé­
vère Bellemare. Le défunt était â- 
gee de 73 ans. Lui survivent «on frè­
re M. Hercule Bellemare deux 
soeurs, Mme Octave Simonoau de 
Windsor (Dalvina) et Elise Lessard 
d® Manchester. Ses neveux et nièces 
M. et Mm» Philias Deschènes, Ovila 
Bellemare, Donat Vincent, Adam Me- 
lançon, Arthur Bellemare, Marcel 

Aubry.
L® défunt fut porté par MM. Oné- 

eibe Aubry, Ovila Bollemare, Donat 
Vincent et Adam Mélançon, M. Her­
cule Bellemare conduisait le char fu­
nèbre.

Durant le service la quête fut fai­
te par MM et Mmes Onésime Aubry, 
et Adam Melançon.

La levée du corps fut faite par M 
l’abbé R. Lamy.

Parmi les parent» et ami» on re­
marqua.t M ®t Mme Hercule Be lô- 
mare, M. et Mme Philias Deschènes, 
MM. et Mmes O. Bellemare, O. 
Deschênes, Ovila Bellemare, M. 
et Mm® Donat Vincent, M. et Mme 
Adam Melançon, Simonne Bellerrare, 
Marie Laure Bellemare, Benoit Bel- 
lemare. Monique Bellemare, Mme 
Vve Napoléon Boulanger, Adélard 
Boulanger, Claudia Boulanger M. 
Mm® Nestor Géiinas, M Théobald 
Gélinas, Miies Auréa Pelletier Adé­
lard Mé.ançon, Simonne Mélançon, 
Rosario Arvisa;», Henri Arvisei*. Ko- 
n éo Arvisais, Yvonne Arvieais, M 
Joeeph «t Alphonse De Charette, M. 
Joseph Edla Gélinas, Régine Gélinas, 
Lionel Gélinas, Arthur Gélinas, Hor- 
misdas Grenier, Lisa Grenier, Aura 
Grenier, Onésime Déziel, Ernest Dé­
ri®!, Joseph Boulanger et p’usiaura 
autres.

Venez paeeer wotre fin de aemaine au 
grand air!

Manoir du Lac Caché
A St-AIexia dea Monta

pour un grand nombre de
touristes

f » MB^S

mon
Tennia, Jeux, Canotage, Pêcbe, 

Natation, etc.
Notre magasin de fruité et liqueur» douree eur lee liaax 
offre aux pique-niqueure tout c edont II* ont beeoin à 

baa prix.
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vili® dts Trois-Rivièr®*, e'est nv>Mré 
tout à fait enchanté des progrès de 
Victonaville, qui a plus que doublé 
depuis cette époque. Plusieurs citoy­
ens importants ont tenu à venir le 
saluer au bureau d* “La Voix dee 
Bois Francs", et lui ont fait promet­
tre une prochaine visite, «t cette 
foia, un peu plus longue.

La Visitation
OBSEQUES DE

M PATRICE LA FO ND

Manseau
BAPTEMES

M. et Mm® Henri Peru«#e. née 
Gosielin. sont les heureux parents 
d’urm fille baptisée sous les nome 
d® Anne, Mars Lorraine Parrain 
»t marraine M. et Mm® Dollard Ber 
geron ami de 1» famille et mair® de 
la parorese

M. et Mme Maurice Savoie, née 
M.-Louise Grenier. annoncent à 
leurs parents et amis la naissance 
d’un fils dont 1® parrain et 1a mar- 
icine furent M. et Mm® Emile Mas­
se des E. U. oncle et tante qui lui 
di.nnèrent les noms de Joseph. Yv®, 
Renald. Tenait le nouveau né sur 
les fonts baptismaux Mme Alfred 
Savoi® tante du baptisé.

Nos féü' itation*.
M. et Mme J Mari® Sa oie et 

leur fillette Hélène nous ont quittés 
pour demeurer à Québec.

A L’HOPITAL

Mlle Angèle Paris fill* de Mme 
Vvo Napoléon Paris passera quel­
que temps à l’hôpital de Lévis pour 
traitement.

Victoriaville
NOUVELLES LOCALES

M. et Mm® Emmanuel Duguay, 
leur fils Jean, de» Trois-Rivièree, é- 
taient à Victoriaville dimanche, les 
hôte» d® M. et Mme Camille Duguay 
et de M Joseph Duguay, avocat. Il 
est bon d» rappeler que M. Emma­
nuel Duguay a joué un rôle impor­
tant Ici à Victoriaville dans 1* monde 
financier, social et artistique. En 
effet, c’est M. Emmanuel Duguay 
qui a été chargé, il y a une quinzaine 
d'années, de fonder la premièra »uc- 
cursale de la Banque d'Hochelaga, 
aujourd'hui la Banque Canadienne 
Nationale. Affable, actif, très verté 
en affaire», il fit un succès de cette 
entreprise qui subsiste encore M. 
Duguay était non seulement un hom­
me d'affaires, mais aussi un art.ate 
consciencieux et averti Lor# de eon 
Séjour ici, il fut organist* et "hcf de 
fanfare. Il donna une fort# impulsion 
au mouvement musical. L’ancien ban­
quier, aujourd'hui acheteur pour la

Hollandais 
juaq u *è la 
dernière 
gou 11 ©—« t 
décidément 
différent dee 
autre*.

BOUTEILLE DE 10 ONCES

$1.20
l endu aussi m 
bnu tri lies de

26 onces $2.85 
de 40 onces $4.25

JOHN de KUTTElt

Verr^pfea f*es Hr eurc+Hané.
MYN. Distillât eur*. Maison fondée en 16*1

■on UIDAM - HOLLANDE *ar

Le» funérailles de M. Patrice La- 
fond ont eu lieu dernièrement en 
notre église, au milieu d'un® foula 
nombreuse, venu* rendre un dernier 
témoignage d'estime et d® sympa­
thie au défunt.

La levée du corps fut faite par M 
l'abbé Pierre Allard, curé de St 
Pierre le» Becqueta, et le service 
fut chanté par M. l’abbé J. N. C. La 
fond, curé de Ste-Brigitte des Sault» 
et parent du défunt, assiste de MM. 
les abbés P. C. Morvan, curé de cette 
paroisse et C.*Ed. Brassard, vicaire 
de Ste- Brigitte, comme diacre et 
sous-diacre

MM. les abbés Ant Prouîx, pt-e 
Eudiste de Bathurst, N. B., et Alphô- 
ric Taillon, assistant chapelain des 
Révérende» Soeurs d® l'Assomption, 
d® Nicolet ont dit des messes aux 
autels latéraux.

L® défunt était célibatair® et âgé 
de 87 ans. Il laiss® dans la deuil son 
fier® M. Joseph Lafond, son beau- 
frèr® M. Napoléon I^acerte d® la 
1 ai® du Febvre, sa belle-soeur Mme 
Félix Jutra* d® Sainte-Brigitte des 
Snultg, ses reveux et niece® M. et 
Mm» Edouard Jutra* d® Suinto-Bri- 
gitte, M et Mme Arthur Veilleux 
Je Suint-Elphège, M et Mm® Donat 
Alia. MM Adé ard et Albert La-er- 
te Mil® Ber-he lacerte, M. et Mm® 
Louis Allard, M. et Mme Joseph Al- 
lerci. M. et Mme Jo«, Albert Lemi­
re d® la Baie du Febvre. M et Mme 
*rth-.r Proulx d® Sainte-.M'onique, 
V et Mme Henri Lafond. M. et 
Mme Maniai Lafond, M. Diacide 
Lafond de Saint-Grégoire de N‘eo- 
.et M. Philippe Lafond d® Drum- 
mcndville, M. et Mm# Euclid® Ju. 
iras de Victoriaville, M ®t Mme 
Jcseph P'ron d® Saint-Zenhirin, M 
et Mme Bruno Lafond etc, etc.

I>« nombreux témoignage® d® 
sympathies wt bouquets spirituels 
ont été offerts.

Aux parents éprouvés, nous of­
frons nos plus vlvsj condoléances.

MARIAGE LECLERC-COTE

I,® mariage de M. Bruno Leclerc 
de La Rai® du Febvr® et d® Mlle So 
l*ng® Côté de cette parois®® a été 
bénit dernièrement 1® mariage de 
van.

Le marié avait pour témoin son 
beau-frèr® M. Donat Lemaire et la 
mariés son pèr® respectif.

MARIAGE HOULE BOISVERT

M. Pruno Houle ®t Mil* Gilbarte 
Ln svert de St-Elphège ont uni leur 
destinée cea jour» derniers.

Leurs pères respectifs leur eer- 
raient d® témoins

MARIAGE JUTRAS-JUTRAS

M. l’abbé P Cyrille Morvan a 
bénit par M 1 ’abbé P. Cyrille Mor. 
M. Folland Jutras et d® Mil® Judith 
iutra* tous deux de cetta paroisse.

M. Napoléon Jutras accompagnait 
soi f'is et M. Philippe Jutras «a 
till*.

Aux trois heureux couples, 
meilleurs voeux de bonheur.

nos

Lac aux Sables
Mercred 1* 13 Juillet à 8 heures 

fut célébré à l'églia* du Lac aux Sa­
bles 1* mariage da Mlle Isabelle Ma­
gnan, fil!» de M et Mme J. Rtc Ma­
gnan à M Charles Edouard Lefebvre 
fils de M. Victor Lefebvre, d* Sta- 
Thècle, La bénédiction nuptiale leur 
fut donnée par M. l’abbé K Ri­
vard, curé da la Paroisse . La père 
respectif aarvaiant de témoinc. F.- 
guraiant comme garçon d'honneur, 
M Benoit Magnan, frère de Ja marée 
•t Mlle Simonne Veillet comme fille 
d'honneur.

L'égiieA était magnifiquement dé 
coré* pour la circonstànca. Durant 'a 
mess® du mariage, U y ®ut chant par 
les jeune* filles du couvant. Tou 
chait l’argua: Mm» Jo* Simard, org*. 
a lata.

Pour la cérémonie 1# marié* por­
tait une rob* da crêpa romain pèche
chapeau at soulier» noir», osa et
gants blancs. Son bouquet était de 
roaes blanches et da fougère». L» 
marié portait un habit bleu-marine, 
chapeau at gants gris.
Après ]a cérémonie tous a* rendirent 
à la damtur* da la mariée ou un 
repa» fut aarvi.

Parmi ]** invitéé ®n remarquait: 
M. et Mm* J. Bte Magnan. M «t 
Mm» Arthur Magnan, M et Mme Jo 
saph Magnso, M Onésime Msgnan. 
Mm# Vv* John Magnan, M «t Mme 
Alphonse Audy, M at Mmt Arthur 
Cloutier, M et Mm» Arthur Gras- 
leau, M et Mm® Emile Baril. M et 
Mm* Adolph® Lefebvre, M ®t Mme 
George# Tessier, M *t Mm* Alphon-

au “PIC ELEVEM

L’un de* plus beaux en­
droit* de villégiature de 

la province

Certainement le plu» chic 
du district

Prix modérés:

$3. pair jour. 

Repas 75c.

$15. par semaine 
pour vacance»

Pêche, Canotage, Tennis, Natation, 
etc., etc.

L’hôtel du “Pie Elevé'* offre de« accomodations de 
tout premier ordre pour le touriste. Huit lacs of­
frent aux amateurs de pérh® un® sourc® de satis­
faction assurée. Situé à 25 mille» de distance de 
î.ouisevllle; la route 44, g tavelée et trèe bonne, con­
duit au “Pic Elev-**

8 Lacs — Truite et Saumon

®e Cloutier, M ®t Mme Léo Turcot­
te, M et Mme Alfred Cloutier, M. 
Beneit Magnan. Simonne Vaille:, Ro­
bert Magnan, Victoire Turcotte Ri­
chard Magnan, Angel# Tessier, Her* 
vy Lefebvre, Ro*®-Alma Magnan, 
Bruno Lafebvra, Marie-Ange Baril, 
Gérard Tessier, Julienne Lefebvre. 
Victorin Tessier, Marie-Louis® Bé­
land, Clément Cloutier, Oliva Ma 
gnan, Adrius Veillet, Monique Tes­
sier, Roméo Paquet, Louisa Tessier, 
Florett® Jacques, Jean Uuy et Ani­
ta Magnan. Après la réception tous 
sont allés reconduire les mariés à 
Garneau Jet où iis prirent le train 
pour Montréal visiter des parents.

Pour 1® voyage Mme Lefebvre por- 
tait un ®n*emble de crép* canton 
vert, manteau *t chapeau vert.

A leur retour il y eut soirée chez 
les parents du marié.

Etaient présents tous les parent» 
ci-haut mentionné# ainsi qu* M *t 
Mm® Emilien Mayrand d* Grondin**, 
M. et Mm® Robert Thiffeault des 
Trois-Rivièrhs, Blanch® *t Jeanne 
Thiffeault. M et Mme Patrick Ger- 

iin de St-Stanielas. M. Hormiedas 
et Antonio Germain, Geneviève Mar­
chand d» Ste-Geneviève, M et Mm® 
Welli® Baril, M. et Mme Ovide Bé-

nd, MM. Raoul et Arthur Gagné, 
André et Augustin Magnan, Roland 
Bacon, Armand Cloutier, Robert 
( loutier. Wilson Baril, Ovila *t An­
dré Proteau, Lucienne et Açgèl# 
Magnan, Jeanne d'Arc Turcotte, Y- 
vonn® Cloutier, Rita Mayrand, Bca 
trie® et Marie-Ange Cloutier, Lucil# 
Clair® et Viateur Tea#i®r, Venant et 
André Cloutier, Jeannett® Banî, Ar­
mand Veillet, Freddy Magnan. Si­
monne Bacon, Alcide «t Armand 
Grosleau, Gisèl*. Fernande, et Fer­
nand Germain de St-Stani*.a«, M. 
Donat SUight.

A minuit un goûter fut servi et à 
4 hrs du matin tous ee séparèrent b 
regret emportant un bon souvenir de 
cette agréable eoirée ei vite écoulée. 
La mariée portait pour la eoirée une 
joli* robe de crêpe blanc. Us reçu­
rent d® nombreux ®t riches cadeaux.

Hervey Jonction
ADIEU AU MONDE

La 17 Juillet. Mademoiselle Gabri­
eli# Veillette, fit ses adieux à *es 
parents «t amis pour «ntrer ch#x 
’e* Révérendes Soeurs d® la Provl* 
ôei,c* à Montréal, à l’occasion de ce 
départ un» soirée fut donné® à la 
résidence de M. Napoléon Veillette 
Parmi l'assistance Milia GabriCiie 
'’eillet.te, M at Mmt Napoléon Vell- 
lett®. pèr® *t mère, ses soeurs Mlle# 
Gertrude. Adrienne, Gemma, Yvet­
te, »e# frère® Adrius, Augustin, Ray- 
n ond, Clém*nt, M *t Mme Lucien 
Abel M *t Mme Orner Veillett*. M 
F. X. Veillette. grand’père, «es on­
cle# et t»nte« M. et Mme Jos Ber­
trand, 8t#-Thècl*, M et Mm* Jos* 
phat Veillette. ses cnoeins ®t cousi­
nes. Lucie Perron. Cl*ir*. De.iise, 
Gérard Veillette, eea b®lles-fo*urs 
Malelein® et Rose-Aimé* Cloutier, 
«e# «mis M Léo Nn*| L* Tuque, Ar- 
thu* Bellemare son Inatltutrlc* R 
A Langlois d® St-Marc.

Un joli programme de mua'que 
fut exécute par Mil®* Annette et 
AMr* Dumas d’Hervey. Plusieurs 
soles d'acordéon et d» pian* furent 
aussi exécutés Ml « Gabrieli* Veil- 
Wit® future religieus# chanta !• 
c.tansnn d’adieu : N» pleuras pa® «i 
je vous quitte

Chacun •* sépara à un* heur* a- 
varcéede la nai» emportant dan# 
son coeur iesampl® da la volonté, 
et du désir de plair* è Dieu donné*

L* Rtndez-voua le plut 
populaire est 
indiscutablement

TOMOQUA
BEACH

BUNGALOW
L endroit le moins 

dispendieux,
\ ----------------- 9 *

Meilleur aervice. ^ 
entre

Québec et Montréal

Magnifique grève * 
pour baigneurs,

CAMPS A LOUER 
à la journée, à la semaine 

ou au mois»

Restaurant et Salle 
à Manger

Cordiale invitation à 
tous

Venez une foia et voua 
reviendrez
T. ROUETTE, Prop.

«i généreusement par la pot fl# ép®u- 
*• du Christ. Le lendemain on al'a 
la reconduira aa noviciat an machi­
ne, du nombre était M. et Mme O- 
mer Veillette, Mila Gertruda Val­
letta, M Raymond Vailletta. M. Léo 
No*’ d# la Tuqua.

A l’absent® noua souhaitons santé 
«i persévérance.

VA ET VIENT
MH® Rose A Langlois, Inst, da 

St Marc, est de passage chez se*
nombreux amis d’Hervay, *t alla a 
fait un séjour d'uns semaine au 
club Reauséjour au Lac Long chez 
ton ami# Mila Raymond* Accola®. 
M. A Veillett® a fait un voyage 
a la Tuqu® dans la semaine du 21 
juillet

NAISSANCE
M et Mm* Lucien Abel, néa R», 

chai Veillât, ont l'honneur da fair* 
part â leurs parents et amie d* la 
naissance d'une fille baptisé» sous 
tes nom* de Man», Joanna, Thérèse. 
Parrain et marraine M. et Mm# Lu- 
nan Morrisaetla onde ai tant* ne 
l’enfant.
Portait l'enfant Mil* Gertrud* Veil 
lotte tant# maternelle da l’anfani

i

ZAM-BUK
Soulage la Douleur. l'Enflure 

at 1# Saignement de»

HEMORROÏDES

I!

*

i

4 *
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Le programme d’amusements régionaux de la semaine de l’exposition
Il ^111 *mu#ement8- Qui »«ront exclusivement ouvert*!-_ _ 1 • 1 x ~

------------------- J _ l-ll-  ----------- "- au» gen* de la région, comportent un tournoi de pjîçj^ LlltZC deVlCndra SUrCmeiltLa séance de lutte à la salle 
Notre-Dame n’aura pas lieu si 

Victor Delamarre est absent
Il e*t fort probable (jue Delamarre ne hera pa» ici pour 

remplir aon enKa^ement, ce soir, comme le dit un 
télégramme reçu hier de Napoléon (’ôté, son aé­
rant, gui avertit les organisateurs que Delamar­
re ne viendrait pas lutter dans notre ville. — I^es 
organisateurs ne donneront pas leur séance s'il 
n’y est pas afin de ne pas mécontenter le public, 
quoiqu’ils se voient dans l’obligation de perdre 
tous les déboursés faits jusqu’ici.

S#!'** t yf# i ' <t>ab ’ ti, V ‘-r T'*- 
«• •♦r» r** H # r fwur 

fomtr la f* «Hpal* «ttr» t n d’an# 
•ianra d# ’ itt* a la Sajl>« Notra- 
Dvma L’affaira parait b'en Hnngt. 
-ar la fé-art da Da I a marra N a p ^ 
léan Chié, n’avartH. qulnar la» !n 
t4ra««é« qua ton h a# aaralt paa
»at. Il aoulifna't, dana la ta.aarn’Tirr.a 
qua noua aaona vy, qja î>vlamarra ra 
adandral* pas at qua c’était u - a mau* 
vaiaa affaira qua da «a «arvir de a 
armi. Po'jriaat, il »a révéla paa avant 
!a rat! a da Ta da?a flaéa qua Vic! r 
na pnuta t ètra du pr framn.e

Naua avona par < 
Em la Ma ipaa. 1 ' 
••ifr.a * lllomri a f
’aa aacrata da l'art 
Maupa» a'aat dit • 
val!# TI fioua dérla 
na anit paa férant
taujnura au J'iaqu'ic 
dan* l'arfanlaat.an
at il ^tait lui 
prandra qua 
paa la:*»4 *av 
rancnntra qui 
drait paa V 
par tn-ia 1m 
lamarra at 
qn'nn na pran 
tara au**i imp 
«rfanuiatlrrn <

f*

M Charla* K d lafifna, qui tra- 
va a ♦ dapu*a qulnca jour* à prépi- 
rar catta rancontra, cq collabo ration 
avec . .r.vtruftaur Maupaa, a rapoui* 
aé la a .gfmt.oa d'amanar un rem- 
p'aça-t é Dalamarra Elu têt QUO da 

ai rat
* .j# > faut prétaitaa, il préfara
aub.r .a* unnuia da tout** *orUa qui 
i* i «nt d# la tournura da* évént- 
manta. Comma i! nr<u* la duait c# 
mat n. il p’a pa* laa moyan* da par- 
ira '‘argent qjll avait ri*qu« aur la 
f d une entente dont U n’a ^a* an* 
rora raiaon dc douter da la aincérité 

• a verra à obtenir satisfaction.

Corr « il n'avait paa vendu un aaul 
bi *•!, a aquation, pour Isa ama­
teur* aurait pu être plus mauvais# 
M« % c est un désappointement énor­
me pour #u«, comme pour Lavign», 

<r était convaincu de faire «aile 
co < # at c'est sur catta conviction
qu e'était hasardé à marcher, avec I 

uetrurtrur Maupas, ajouta-t-il.

To ,t .at prêt a la sali* Notre Da I 
me, cû une arena a été montés â 
gran i* frais, mais, il est plus qut

le qu# la séancs n'aura pee
eu, car il a encore été impossible 

de prendre rontact avec Delamarre 
a moment d » ar eoue pressa

Le Pointe du Lac 
a blanchi le 

Pointe du Lac Ind.
Le “Pointe-éu Lsc” a blanchi la 

"Pointe du-Lac Ind.” par 4 à 0.
Depuis lu commencement de la ea: 

son, U anatalt une certaine rivalité 
entre Ise deux clubs de "baseball” de 
La Pointe du Lac; maintenant, cette 
concurrence est dlaparue car 1er 
deux équipes a* sont rencontrées et 
le "Poiate-du-Ler Ind." en bon per­
dent, s dû baisser pavillon et recon­
naître son Infériorité devant les 
"Gars du Village .

Durant >• sept man^hea qu a duré 
la partie Philippe Biroa du "Pointe- 
du Lac" a re^ré 12 hommes au béton 
alors qua Fernand Hamel ne pouvait 
Vaire mieux que de prendre sept "mi- 
ta'nes ’*

t'n léger accident faillit gâter la 
joute quand Oecar Lesieur, gérant 
du "Po nte-du-Lac Ind" et arbitre 
donna des décisions mal vues da la 
foule; néanmoins les eeprita chaufféa 
se calmèrent et les deux cluba «e quit­
tèrent en bon# amis.

Le "Pointe-dj Lee Ind.” est invité 
au village, af.n de prendre aa revan­
che.

Les Pirates de Pittsburgh 
perdent deux parties avec 

les Dodgers 7 à 4 et 6 à 5
Ne* York, é—- La* Dodge?» d

Brooklyn ont porté la série da défa 
tes des Piratai da Pittsburgh é si* 
consécutive, lorsqu'ils on* gaené h 
programma doubla d hier après mid 
contra las meneurs d# la tlg’m na 
ttonala Las Dodger* ont gagné il 
premier# parti# ? à 4 et la deuxième 
4 â 6 en 10 manches quand O'Dou 
frappa pour la circuit pour c impter 
la point victorieux

O'Doul fut l'étoile des deux ri 
centres car U frappa deux fois po 
la circuit. Dans lu premier# partie 
il frappa pour lo circuit Pans la 
deuxième son premier coup clr 
cuit égalisa le score à la huitième 
et aon deuxième gagna la partie à la 
élaiéma Lea Dodger* sortirent M 
v# Swetonir da la boite a la d \*èn e 
manche pour lui infliger ea troiaié 
ma défait# d* la saison

Hurk Bette a remporté sa ensième 
victoire de la eateon lorsque les 
Brave* de Boeton ont p r i * la joute 
«i ouverture de la aéria I à 2

lu ralliement a ta hu tième mari 
cha, qui compta pour trois | nta, a 
permit a t arl Hubbeli de triompher 
da Bylveater Johnson dans un ma 
gmliqu* duel da lanceurs et tea 
(•iants triomphèrent de* t ard>nali 
au trore d* 4 a 1 Avec un • « é
gai a la huitière. Marshall, Hubbeli 
el Moore frapperait tro.« s pie* 
consécutif* pour compter un nou 
veau poiat at Me) Ott y alla d'un 
• t* but# pour faire croiser te mar
bre a deux autree coureurs
Ifabs do Chicago ont fa>t leurs 

débuts sou* la direction de Charité 
Grimm en écrasant le* Phillies d* 
Philadelphia 12 a 1 grlce a deux for 
t#e manchet

M ' * dsi.» U boite aaaia
ne tint paa longtemps cédant su pia 
ce é EliiaU à la deuxieme Ce der­
nier fat • usai frappé énergiquement 
par le* t uh, qui avaient compté tous

Le Gentilly
triomphe du

St-Sylvère
t.aatilgr, é- — (D N C.) U eati îy 

a rar. entré la St-Sylvère et '*« desx 
c.ah* «nt fait partie mlia da lé à 
lé. La Saiat-Sy.vère a de a «jveau 
#eit face au Gant, y par la sa te et 
* eut fa t battre au e.-er# d# là A lî 
La aaceur da Gaatùly fut tréa anll- 
da dana .* holt* ret rent 11 frap­
peur* au hâtea.

A g ne ment des jeueu-u I Pau' 
Mailhet. îanrour, B Mayrand res#
«aur, B Rkoau t, pram #r b..t L 
Tarcotte. éeat èm# but E. Geueai. 
tralaiègBe hat G. Khesu t arrét-ceurt. 
G Ban., champ dre t. Joa Beievart 
champ cæitra, L. Baaacheena. champ 
gaucha. Nous remarr ona biea Isa vl 
aiteura et les epeetateur* qu< «ott 
vaaus encaurager le# deux élu1* 
Pe»f information da fîah, e adresser 
è L. Paa! Ma hot. Genu y.

lauri points a la quatrième
i’at Maiona tint iaa Pb.IIias a huit 
ups sûrs eepacé* «t ne fut Jamais 

en d«ng*r. («nnam conduiait son club 
e 1 attaque avec deux deux buta et un 
s rnpl# pour fair# compter trois 
pointa.

Une fou # conaidérabla a'était ren­
du# au parc da baseball pour voir le* 
début* da (!r rr.m comma gérant. A- 
vant la joute U reçut des fleure d* 
»«e coéquipier* et las félicitations du 
garant béotien et des Phillies. Don 
Hinet revint sur l'alignement mais 

1 fut remplacé par HeaUhote quand 
.* partie sembla dèfin.tivament per­
dus.
Llmcinnat. 100000010—2 9 1
Boston OblOOéOOg—-S â 1

Batter!## Ogdaa, Johnson et Lom 
bard . Halts et Hargrave.

MlMOiOV—1 I 1
New York 00!00003x~ 4 7

Hattrri«v J< hneon al Mancust 
Hubbeli et H >gan.

n .tf . 010400000—12 14 0
Philadelphie OOO'XUOOO— 1 ê :

Batteries: Malone et Hartnett; Hoi 
ley, H Elliott, Bcrly «t N. Davis, 
ToJd.
PitUburgh 000000040—é 10 0
Brooklyn tOHOlOOx—7 IS 1

Hattriee: Snetontc, French, Harr'* 
et Grace. Clark et Lepes.

P tUHurfh 1 ni001 ‘200 - 5 1» 1
Brooklyn 0201100101-4 10 2

Batteries Krerntr, Swift et Pad 
■len. Grace, Shaute, Quinn, Thurston 
et L , et.

Lou Brouillard 
bat McLarnin • 
aux points hier

New-York, 5.-- (PC.) Lou Brouil 
lard, l'ancien champion poids-moyen, 
a résiaré à un ralliement da Jimmy 
Mcluirnin, dana le# dernière* rond s 
pour sortir vainqueur d’nne be’aill 
de 10 rondes, qui attira une foule 
de 15,000 personnes au parc de base­
ball. Brouillard, un nouveau venu eur 
l'arène new-yorkaise pesait 145 livrer 
et demie et McLarnin 144 livrée et 
demie.

P*a une aeuia foia les boxeurs n’al­
lèrent au tapis mais en plusieurs rir- 
constances on put voir que les detx 
adversaires faisaient des efforts dé­
sespérés pour en venir ià.

Brouillard à la troisième, à la ail- 
ième et à 1a huitième ronde fit de 
beam effort* pour venir à bout de 
aon adversaire et |) le malmena de 
gauches à la mâchoire en plus de sou­
tenir une attaque violenle au corps 
qui forcèrent Mcl^irnin à *e reposer.

La carte de la Presse associée don­
na six rondes à Brouillard. MrT.xruin 
aurait gagné les deux dernières et 
la dernière. lui première et la cin­
quième furent considérée* connue null- 
lea.

balle molle pour le championnat de la Vallée du 
Saint-Maurice, une course à relais de 1-2 mille 
pour les jeunes, un tournoi de souque i la corde 
et un concours du sac de sable, qui promet d'être 
l’événement le plus intéressant et le plus goûté. 
— Des prix en argent seront donnés aux vain­
queurs. — Les détails des tournois et le program­
me de la semaine.

QUELQUE CHOSE 
DE NOUVEAU POUR 
VOUS. MESSIEURS

COMPLETS
S15FAITS SUR 

MESURES

LA PERFECTION
927 Ru* DES FORCI-J

tl jtfl.—i ne |

Le St-Maurice 
triomphe du

Batiscan
Saint Mautica, b—Le St Maurice a 

pria ea revaneba aur la Batiscan an 
Sa battant eur son larrain par 7 à f. 
La joute a étg très contesté* bien 

le S» ChrletcpheàoETAOINSHRDL 
tua Te S Maurice garda toujours l’a- 
sntagr Ott# victoira est dû* à 

l’admrabia tenu* de* joueurs de 
. haqu* département et à quelques 
t.*ur* de force du Dr Vans***, arri­
vé récemment d ’Europe ainsi qae 
S.Hi or rt Hanhcau. EU# est dû# 
â l'encouragement de# quelques cents 
xria'eure d* 8l Maurice qui accompa­
gnèrent I# '.ah malgré la menace du 
temps

A la neuviéma manche, la 8t Mau- 
rtc# faillit perdre son avance de f 
;>c.r>t* sur le Batiscan' Le score é- 
tant de 7 â é et Longval ayant retiré 
an deuxième h 'mm* au béton alors 
qu il pavait deat "campagnards” aur 
les buts Paul Lehai* frappa un ceap 
désetpérg derrière la champ centre 
Par ma h*%i«, notre champ perd les 
lux pie de au mentent et il uilatt at- 
trapper la halle et les deux coureurs 
comptèrent tandis qne Lahat* essaie 
de voler sea gut mat# Han bean re- 
cevenr attrerpe an lancé an rebond 
et empêche Lahate da compter.

U St Maurice est revenu enchan­
té de aa victsirs et d l aimahle récep 
tioa que lui fit ans metileur ami la 
clnb Betiaean

Dimanche prochain la Ht Ma unes 
refait chea lui la Notre-Dame du 
Cap-

Sammy Stein 
triomphe de 

H. Cantowine
Montreal 5 (P C. )—Sammy Stein 

ue New-York, qui est regardé com­
me un des plus beaux lutteurs, a 
«onearvé son record intact, an tant 
qu* Montréal est concerné, car il a 
triomphé de Howard Cantowine, en 
finale da la séance de lutte en plein 
air. tenu au Tare de Basabal! hier

La comité da journaiistse chargé 
d* l'organisation des événements
sportifs locaux organisés par la
Commission da l'exposition s’est réu­
ni, hier, at a décidé las grandes H* 
gnas da ion programme. Ce comité 
est composé de MM. C E La b ran­
ch# et Bob Clark, tous deux du St- 
Maurice Valley rhronicle, at da M 
Emile Jean, garant du NouveUiatt.

Or a# rappelle en effet qua la 
Commission da l’expositisn, lors d’u- 
n* des dernières assemblées du con­
seil de villa lui a présenté un pro­
jet des plus intéressants qui contri­
buerait à donner à l’exposition un 
caractèr* plu* régional, car 11 s’a­
gissait da l'organisation d* ces tour­
nois sportifs cuvets aux gêna de la 
région seulement.

Le comité de journalistes chargé 
de l’organisation de ces tournois 
s’est réuni plusieurs fois depuis cet­
te date et c’est hier seulement qu'il 
a décidé son programme.

Comme on le verra lea activités 
cattc année sa présumeront à qua­
tre épreuves différentes, la bail# 
molle. Ta souque à la corda, la cour­
se à relais et la concoure du sae da 
sable. On a formé quatre comités dif­
férents avec les directeurs suivants: 
M C. E Labranrhe pour la balla 
molle, M Hoh Clark pour la souque 
à la corde, MM Bob Clark et Lau­
rent Paradis pour la course à relais, 
et M Albert Plouffe pour le tac de 
sable.

Cette année on tentera pour ainai 
dira un essai et ai lo succès est sa­
tisfaisant l’organisation s'étendra sur 
un plua grand nombre de sports l'an 
prochain.

LE PROGRAMME
Ces tournois seront disputée du­

rant les trois premiers jours da l'ex­
position d’après la programma sui­
vant. qui sera plut tard expliqué en 
détail, quand la dernière main y 
aura été mise.

LUNDI
Après-midi: Ba le Molle et Course 

à relais.
Boir: Sac de sable, première élimi­

nation.
MARDI

Après-midi: Bal a Molle (finale).
Fac de eaMe (deuxième éli­

mination). Souque à la corda. (Pre­
mière élimination.

MERCREDI
Soir: Souque à la corda et concours 

du sac de sabla 'finale).
LA BALLE MOLLE 

Les rancontrea entre les divers 
clubs d* balla moKa seront ouverte* 
a tous les clubs da la villa at da la 
région pour la championnat da la 
Valléa du St-Maurice. Le# premières 
rencontre# auront Hou la lundi après- 
midi. et la finale pour la champion­
nat, la mardi après-midi.

LA COURSE A RELAIS
I.a courte à relais est ouverte aux 

aunes garçons da 12 à 10 ans. Cha­
que équipe sera composée de quatre 
coureurs et la distance à parcourir 
sera d’un demi-milla.

T-’tts les collège# et écoles de gar- 
fonj da la région sont invités à a- 
voir un# équipe pour Tas représenter 
dana retta course Ella sera courue 
la lundi après-midi.

LA SOUQUE A LA CORDE 
Toutes les industries da la villa at 

de la régian sont Invltéts à ae for­
mer une équipe. La première élimi­
nation sa fera le mardi aoir, en face 
de la grande estrade et la fins'# aura 
: eu le mercredi aoir, entra laa ga­
gnent* du lundi. Chaqua industrie 
devrait étrs capabla da rscrutsr dans 
s n partonnal una équipa d’hommas 
plants, capables da tanir laur bout 
C est on dos tournoie qui sera 
P us populaire. Il y aura aussi l’équl 
P* de la poliea tout la direction du 

wef Vachon, qui aura cartes son mot 
a dira pour décider du champion 
net.
LE CONCOURS DU SAC DE SABLE 

1+ concours du sae da sabla est 
sans douta la tournoi qui sera 
plus populaire, car il mettra an ra 

«f la força dea meilleurs hommes 
de la villa et da la région. Ca sera 
épreuve la plus longue et seuls le 

véritables bons hommes atteindront 
a finale.

La lundi soir, las concurrents da 
vront porter sur leurs épaulas un 
sic da 400 livra# sur una distance 
1 x peu prêt 100 verges. La lande 
■nain soir, mardi, las concurrents qui 
seront qualifiée porteront aur leurs 
épaulas un etc pesant la respectable 
poids da 600 livras sur una distança 
x peu près égala à celle du lundi. Le 
mercredi, pour la final#, la sac pèsera 
encore plus et peut-être qu’aucune H- 

imita da pesanteur na sera fixée. La 
d:#tanca n’est pas encor# déterminé# 

Pour catta éprouva comma pour 
• :*», les autre# do plua ampiaa dé
tail# seront publié# dana notre jour 
rai tous les jours. Noua tiendrons 
aussi nos lecteurs au courant des 
exploits des concurrents les plu# aé 
rieux #t nul doute qu’uns balla ri 
va ité naîtra «ntra tous pour a*#u 
rar un succès complet à cett* beu 
reusa initiative de la Commission de 
l'exposition.

LES PRIX
La Commission d# l’exposition en 

fend faire las chosee royalement et 
» victoire rapportera nna somma 

r-< «onnabla ét mémo essai forte sux 
gagnants.

Pour les tournois du tac da sabla, 
L souque à la corda et da la halle 
.nolle, U premier prix aéra da 150.00, 
e deuxième d# $25.00 et la troisième 

da $10 00. Las gagnant# da la course 
è relais se sépareront $25.00, ie« 
deuxièmes $15.00 «t les trois.èmas 
$5.00.

LLS INSCRIPTIONS 
Tous ceux qui veulent participer 

aux différants tournoi# pourront 
s’inscrira auprès du rédacteur spor­
tif du Saint Maurice Valley Chro­
nicle et du Nouvelliste.

Le# intéressés peuvent surveiller 
nos prochaines éditions pour obte­
nir da plu# ample# détails.

très populaire dès sa première 
visite dans notre ville mardi

Chocolate
bat Shea

aux points
Chicago, 5. — Kid Chocolat# a dé­

fendu son tkrs da champion poids- 
léger junior hier soir an remportant 
la décMion contra Eddie Shea de 
Chicago dans una bataille da dix ron­
des.

Alors que le* deux lutteurs avaient 
pr.# chacun un* chuta à un mo- 
r.iont donné Cantowine. devient près 
qu* furieux et bouscula Stain dan# 
iaa cables oh il s'arrangea pour 1 
lui rouler au tour «lu cou. En dé 
p l des efforts d# I arbitre Canto- 
wma né voulut pas laisser sa prise 
aur las chblss avant que la figure 
de Stem ne soit devenue livide

L'arbitre leva la main da Stria 
lui donnant la victoire maia la ba 
tailla n'était pas encor# finis. Cax- 
Uvnne ea leva la maia et s# mit à 
parader autour d# l'arène- Soudai­
nement &i*ie enleva sa robe d# cham 
ore et partit téta baissé# pour don 
ner un coup da bélier à Cantowine 
Celui-ci l'envoya an dehors des câ­
ble* et la police dut Intervenir pour 
empêcher lea deux lutteurs da ra- 
prendra T# bataille.

La Merveille masquée. 210 livra# 
a défait Scotty McDougall, de New 
Yorh. tfll livra» en 21 minutes et 
4H eecendes

Lionel Conacher, da Montréal, 20A 
livret, a défait Richard Stahl. d'Al­
lemagne. Î04 livre# en 4 minutes et 
9é secondes

Le P? Ralph Wilson, da Th iadal- 
I hi*, lift livres a annulé avec Geor­
ge Hagan, de Breohlyn, 210 livras 
an 20 minatss

Maurice Letrhford, da Montréal, 
l‘0 livres, a défait Dan Stochton. 
da Montrée!. ITS livras an 14 minu­
tes et secondes

La position des clubs dans 
la ligue des étudiants

De La Salle..........................
Saint-Sacrement................
Saint-Frn-Xavier................
Technique............................
Saint-Philippe....................
Ass. Jeunet Cent.............

Joutes de ce «oir:
Technique vt Association des Jeunes Gens. 
Saint-François vt De La Salle.

J. G. P. N. Pu PC.
15 12 3 0 24 .800
î 5 9 6 0 18 .600
15 8 e 1 17 .533
15 8 7 0 16 .533
15 4 10 1 9 .266
15 3 12 0 6 .200

r Lugi Becalli gagne le 1500 
mètres aux jeux olympiques

Le Baseball
LIGUE INTERNATIONALE^ 

Toronto 6, Newark 4.
Newark 8, Toronto 0. 
Rochester 9, Jersey City $. 
Rochester 12, Jarsay City 5. 
Buffalo 6, Baltimore 4.

LIGUE NATIONALE 
Brooklyn 7, Pittsburgh 4. 
Brooklyn 6, Pittsburgh 5.
New-York 4, St-Louis 1. 
Chicago 12, Philadelphia 1. 
Boston 3, Cincinnati 2.

LIGUE AMERICAINE 
Pbiladslphia 6. St-Louis 2- 
Cleveland 8, Boston 2. 
Cleveland 8. Boston 7. 
New-York 15, Chicago 8. 
Washington» 14, Détroit 11.

Lutze est un des lutteurs les plus habiles et il fera une 
lutte dont on se souviendra longtemps au colosse 
français Raoul Simon, mardi soir à l’aréna. — 
Lutze a rencontré tous les meilleurs lutteurs du 
monde et à peu près et il a toujours livré une ha- 
taille qui les a forcés à se dépenser énormément 
pour le coucher quand ce n’est pas lui qui leur 
rivait les épaules au tapis.

Da tous les lutteurs qui soient 
venus aux Trois-Rivières catta sai­
son, Nick Lutza est probablement 
celui qui sera le plus populaire. Ca 
jeune Californien, après avoir rem- 
yorté de# succès signalés sur les 
Cotas du Pacifique, a décidé da ve­
nir envahir les état# de la Nouvelle- 
Angleterre et l'est du Canada en 
quêta da nouveaux lauriers. Il a li­
vré à date des combat* mémorables 
notamment â Montréal, à Billy Bar- 
tush â la «uite duquel la Lithuani­
en a été disqualifié pour tactiques 
brutale*. Le* deux homme* ont été 
choisi* de nouveau pou* une fina­
le qui aura lieu, lundi *oir. Qu il 
/agne ou qu’il perde. Lut*# viendra 
ici mardi, disputer la victoire *u 
géant français Raoul Simon.

Ca combat, qua le promoteur Gru- 
ninger a au bien dea difflcu.téa a 
conclure, »*ra l'un des plus intéres­
sant* que les amateur* de* Troi*-Ri- 
vière* et des environ* aient encore

Newark 71 42

ocC 
•

0

.féant qui n# connaît pas aa force. 11
Buffalo 63 43 .563 peee près de 240 livres à l'entraîna-
Baltimore 63 50 .558 ment et il aura un gros avantage
Montréal 61 51 .545 de poida sur Lutre qui dépassa à
Rochester «0 56 .517 peine !*• 200 livres.
Jersey City 51 68 .429 On concède généra!ement à Luise
Heading 50 66 . 43 i la supériorité sur Simon en fait de
Toronto 38 75 .336 selanea. Il a pris part à plus d’im-

LIGUE NATIONALE portants combats et ees tactiques
Pittsburgh 59 44 .573 «ont supérieure* à celles du Fran-
Chicago 54 44 .540 çais. Celui-ci cependant est suecep-
Philadelphie 55 % 61 .519 tibia da tour* d* force capable# da
Boiton S3 60 .515 surprendra le Californien dans les
Brooklyn 63 52 .505 moments critiques. Ce combst sera
St-Louis 43 64 .471 certainement suivi avec beaucoup
New York 47 53 .470 d'intérêt.
Cincinnati 44 63 .411

LIGUE AMERICAINE
New-York 70 34 .673 Détroit 62 48 .520
Philadelphie 63 42 .600 St-Louis 47 56 .461
Cleveland 60 43 .683 Chicago 34 66 ,340
Washington 58 46 .568 Boston 26 76 .255

Le# trois autre# préliminaire, à 
î afficha na «ont pa# moina irtém 
santas. Lee Wykoff. qui « Ht 
un# excellante réputation aux T- ». 
Rivière*, sera l'adversaire d* Ja’-k 
R"#* dana 1# semi-finale de 30 - 
nutea ou una chuta. C* gérant rttiM 
aura un adversaire dign# d» lu: 
l'Américain est un homme d'ex 
enca. Il pèse plus de 210 livre. 
il fait da la lutta depuis one q- r.' 
tain# d’années. C'est lui qui av«!t 
été la premier adversaire de Sta;. 
ley Stasiak, de regrettée mémoiri 
lorsqu’il était venu lutter au c.-». 
da. Il avait livré au gro# PoVi, 
un combat qu'il n'a jamais comp*. 
tamant oublié tellement il avait1 fj 
sa dépenser pour ne pa# être 
versé

Bull Martin, L lutteur au thorax 
proéminent, sera Tadversalrt de Le, 
Frisbee, un nouvesu lutteur vena 
de i'Ouest américain tout récemrr»-. 
Cas dsux hommes *e rencontrerer 
dans un# préliminaire limitée à 20 
minutes ou una chuta.

Stanley Pinte opposer* #on expL 
nence à la jeunesse et à la forr* 
d Yvon Robert dans una autre pré­
liminaire da 15 minute» ou une cha­
ts.

DEFIS ACCEPTES
M L E. Collins accepte 1» défi 

de M. Gorge# Auger pour une «<::« 
da parti# pour la championnat d. 
dame* du Quartier Notra-Dsma. M 
Collins ne #era pa. prêt â rancont’cr j 
«on adversaire le 4 septembre pro­
chain à sept heures dans la p*rc :«■ 
Pins. M. Collins rencontrera M. Aa-I 
ger à la condition qu’il accepte i*i 
conditions. Il le rencontrera eam«i 
soir à la salle da damas Notra-Dias 
pour lea lui dira.
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VENTE D’ELIMINATION 
DE MARCHANDISES D’ETE

Tout sera vendu en bas du prix coûtant durant cette vente. 
Tout acheteur bien avisé se fera un devoir de venir pren­
dre sa part des aubaines en

Vente Commençant Aujourd'hui

VEN n

Voici le 
plus roc#

De que

COMPLETS
Superbes complet d'été 
pour hommes, assortis 
de couleurs et de gran­
deurs. 11 y a dea valeurs 
jusqu'à $30.00.
TRES SPECIAL

$11.95

Le Beiat Heart laaca «a défi aa 
Tnf'uv eu pear un# parti# qu. *« a 
jaeéf samedi aoir A 7 heurs*. la 
part # *# joesra pour aa Mjeu d* 
$2 BR Puar informât;.'ne s • ixawssr 
A Ju es T#ss er au A Rager Ro'S.t. 
ta 2140T

j La 8t Pair rA aace ua défi

LISEZ LES ANNONCES
f ^ t I >t-Baa* t. Tr:flu* eu. Canada P or

>*0«welW# <ni yo«r I fermât en* s adresser à Jean 
\ Ha « * if?# su Marcal Rocka- 
* iaaa iT$l.

Los Angeles ,5— Lugi Becalli, d'I­
talie. a gagné la cours* de 1500 mè­
tres sur un groupa d'étoiles interna­
tionales. h er. aux jeux olympiques-
G!#« Cunningham, des Etati~Unis 
fournit un dea meilleur# effort#, gar­
dant la téta de» coureurs durant una 
benne partie da la course II fut a- 
lors dépassé par Phi! Edwards, da 
Hamilton, mai# tou# dsux sa virant A 
leur leur dépassés par Becalli, qui 
fournit un effort irréuistible dans les 
derniers 100 mètres pour gagner par 
traia verge*, ayant A »*a tal'na Jer­
ry Cornea. d’Angleterre at Phil. Ed­
wards ea disputant la deuxième pa- 
ait ion.

La tamps pris par Becalli fut da 8 
minutas 11 secondes l-â. Becalli a éta­
bli un nouveau record olympique, 
fancies étant da S minutas 58 secon­
de* at 1 5.

Le* coureurs se aont classés • mme 
suit hier Lugi Becalli, Jerry Comas, 
Ph 1. Edwards. Glenn Cunningham, 
Eric Ny. Suèr», N P. HoHourell. E- 
tata Unis. John Lovelock, Nouvelle- 
Zélande; Frank Crowley. Etat# Uni*; 
Eme Pur;#. Finland# at Matt! Luo- 
manen, Finlande. La tamps da BscalU 
na fnt pas asses fart pear attendra 
la record de Ladoumègua de 8 mi­
nas 49 secondes et A-â.

Lea surprise* da cetla course fu­
rent nncapacitê d* Pena Hnîlowell et 
da John 1 fceiock da ea classer en 
meilleur* psait on Aucun da# Finlan- 

WILSON SE QUALIFIE
Alex >4. son seat classé facile­

ment aa quatrième pasttian poor sa 
gua.ifier dans Isa «emi fins e# de la 
couru* 4a 40o métros. La coareur 
montréalais a laissé Bill Cor? de* E- 
ta ta Us»» et Ga«rg# Gelding d'Aes- 
tra:»a pre»dre m devants et tl a dé

ta Buffalo Jr lance «n ta fl %• 
Trtfluaiea pear I heure $0 et an 
Emisante peer f bear us et 89 diman
n, s 91 jnil.at.
F mt tentes infsmaUsra e a~.#s

»c • a Marc*. Onde retta TOI i>e 1 «-u- 
«uatoèrt entre midi et 1 bear# en b 
al ? Aenren.

dais ne fut un concurrent dangereux, 
finir par un sprint pour ce P*« #* 
laisser dépasser par Pug'.isi du Bré­
sil.
Babe Dldr.kson, la sensationnelle ath- 
lèt# du Texas a gagné son deuxiè­
me championnat olympique an éta­
blissant un nouveau record pour le 
80 mètre« à obstacles. EL# a 'ait !* 
coursa on 11 secondas et 7*10. Mlle 
.JidriksoD a fini quoique* pou.**# an 
avant da Evelyn Hal! de Chicago. Ai­
da Wilaon da Toronto finit sixième 
dans cotte éprouva.

Motti Jarvinan. d# Finlande, a gv 
gné la lanceur du jave’.et avec 4 'an- 
cam supérieurs aux records olympi­
que# par de* marges do 15 A 20 pieds 
Son mell'eur lancer fut da 238 niad# 
•t T panes*.

Chubei Nambu. du Japon a re*#ru 
pour oon pays la championnat du 
"hop, step and Jump*. Il a ainsi sau­
té 51 pieds et 7 ponces potr abais­
ser da beaucoup l'ancien record qui 
était da 11 pied# 1 pouce ot 3 8.

A VOTRE
SERVICE

f*Ua que «a«s

postes
150

C*nft«n non* la aoTn 4a nnttay- 
•r vue chapeau* et 4a cirer vos
rhaaasnrse

Le mrTissrv a*vr»cs an ei7/e.

CENTRAL
Oem r.avaria pmp.

PANTALONS DE 
FLANELLE

Superbes pantalons de 
flanelle blanche pour 
homme*. assorti* de 
grandeurs. Valeur jus­
qu'à $4
TRES SPECIAL

$4.49

COSTUMES DE BAIN
Antres iota de coatumea 

de bain valant jusqu'à $J 

TRES SPECIAL

$1.95

CRAVATES
L’a lot de cravatée pour 
homme# et jeonee gêna, 
dana tous Te» patrons Te#
plua nouveaux 
y en aura.

Tent qn il

35c ( H A Q U F
OU

^ I*0* *
$ 1 r.

COMPLETS PANTALONS GOLF
Autre lot de magnifique 
complet d'été pour hom­
me#. Exactement l’article 
qu’il voua faut. Valeur* 
juaqu’à $32.50.
TRES SPECIAL

Un lot de pantalons golf 
pour hommes, assortis de 
couleurs et de grandeur*. 
Valeur juaqu’à $7.00

TRES SPECIAL

$14.95 $4.95

CHAPEAUX COSTUMES DE BAIN
Chapeaux de feutre pour 
hommes, asaortia de cou- 
leura et de modèle* va­
lant jusqu'à $3.90.

Magnifique* coatumea de 
bain, assorti» de couleurs 
et de grandeurs. Valant 
jusqu'à $4.00.

TRES SPECIAL TRES SPECIAL

$1.95 $2.59

COSTUMES DE BAIN CHEMISES
Magnifique assortiment

Autres lote de costumes 
de bain valant Jusqu'à 
$2.59.

de chemiaea pour hom­
mes, de couleur dan# 
foutes lea melllrurea 
marques qu'il y a sur le

TRES SPECIAL

$1.49
marché. Toute* le# gran­
deurs. Valeur* réguliè­
res Jusqu'à $3.
TRES SPECIAL

$1.19

SOUS-VETEMENTS — AVIS —
Tout n«a aous-vètement* 
d’été ont été sensible­
ment réduits.

TRES SPECIAL
Cette vente sera

strictement au
Cft POUR 

CENT
comptant.

DIM A NcJ
lil

J. A. LEFEBVRE
Agent des Fameux Vêtements

1513, Rue Notre-Dame
COIN ST-AMTOVXB

Semi - Ready
• Tel. 617

• jnlllnt laa
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La Conta da 1« Baum* TUûnêU 
L du Buraau daa Loa-

t* (U, \ mt ambarqué U II j»»“ 
fa Aacaai. •! .. ra»d au
* ’ A' R vièraa. Il aot charfé d 

r , nar !• mialotèra da i’Edu
■f,* National# pour ob#arrar. ,
* JÉvi.:t P P- VétMw— total § 4

* 31 aodt.
r vi de » Bauma Piurinol rajoin 

anaui't# «olièfua# M. Eo- 
* . d ractaur da l*Ob##rvatoira 
P4r « la fdnéral Parri#r, M. Paul

H*............ «»' r.prto.BUront t-
" pc# 4u Confrèa aatronomiqu^ In 

aâtioaal da Boaton qui «a lt« 
du lar 8 aaptambra.

^ #t madam# Mauric# Daacê 
... t -t lo“r bébi Suaanna aont 
'4a##tanaat au* Troia-Bmèraa l#a 
-v t#a da madam# A. J. D#ac6

#Viama J O. Rivard paaaa quai 
.u# tampa dana la mdtropola Vin
v.t«a do #on

y Gérard G an #t t da Montréal 
4 ;aa:0 quoiquaa joura aux Trol#
}l T.rraa ràcemment. 

y ê* madama Napoléon Dufré 
rnt r*v«nua d‘un aéjour d‘un# aa 

Bâia4 a St-Vincant da Paul la» 
L^téa de M. #t d« madama Mé 
[dérie Boiduc.

y DoBIoj» Carignan d» Montréal 
artun amant l‘b6te da M. at de 

. iciaa Carignan.
* i ex .*•. I I Msdcrro «e > Marguerite Laurin

• M »! 1 l-Mr» an» quinzaina d* joura au
1 l-âc G»»fon, dana !e* Laurantidea,

. ail 1 y «t madama Charlee Godin
** St a-,. 1 |i leur chalet d’eté.
n * -, I I Mr.« h.gar Jean est partie au-

n-J ' a-i. 1 I >urd hui pour la club Baauaéjour
I ; 4 , passera quelque* jours. Ella

* ^ 1 L.-a ensuite l’invité# de M. et Mme
».s • a I l-avT 'M Accola#. d’Hervey Jonction.

ê*rf I I Mademoiealla Noali# Lamy eat 
I •>« passer quelque tempe à Old

â u t r ->-it I 
i r* n* '1

■Orchard.

|EIu président
Québec .—M. N. R. Craig, pré- 

t.'-t du bureau da la Saskatchewan 
été é u préaidont de Taasociation 

|e, ouraaux da companaation des tra 
nl e.rs du Canada en aeasion ici. 
[ .. -èda à .Nf J Milner C. R. du 
fj'-u da la Nouvelle Ecoace.

M E. S. H. Winn, repréaentant 
iu bureau de la Colombie Britanni- 
ice a été élu vire-préaident.

■THEATRE|
IMPERIAL

Mer - Jeu.-Ven.-Sam.

THE STRUGGLE
de

D. w. GRirriTH 
auaai

BUCK JONES 
dana

South of the Rio Grande
Adr. te on: Matinée 21c

Soirée Ile

VENDREDI ET SAMEDI

Voir! le film la plut dréla. le 
>lna cocaaaement abracadabrant 

de Tannée.
De quoi à intéresser beau­

coup de gêna.

i/rA /

Jiclc Oakit 
W. C Fitldi 
Andy Clydt 
Btn Turpin

lyd# Robtrti 
Hmlr Mann 
George Berbitr 
rW|b Htrhart 
l^»# Moort 
Hmo Fi««nin3

En plu»!
RIDY VALLEE MELODIES 

R*v#a et Nouvelle#

DIMANCHE. LUNDI. MARDI

’REBECCI OF 
SMBM FARM"

Avec
MARIAN NIXON 
RALF BELLAMY

AOUT II 12 IJ AOUT

“LES NAINS DE 
SINGER”

55 b**'** aiilatea de renommé 
1 Mondiale avec dea cblana, po- 

■n* renard rhantant. at I 
Eléphants blancs.

Lee corps de 
ces noyés ont 
été retrouvés

Valleyfield, I— Après una Jou/aée 
et une nuit de recherches actives, 
Isa corps da Viacant burgess. 27 ana, 
ê* rua Alexandra, ici et de Mlle Mar­
jorie Hartley, 23 ans. Chemin Duf- 
ferin, égalamant da Valleyfield, ont 
été retrouvés dans la Lac St-Fran 
çoi* près de Ills Clark. Las corps 
furent trouvés dans un endroit situé 
à Tembouchure da la baia où la ca 
not fut vu à la dériva peu da temps 
avant la brunananta sans 
tas occupants. Llle Clark est située 
à un milia au nord da c#tt# ville, et 
quand 1# corps du jeun# homme fut 
retrouvé dana una profondeur da 
cinq pieds d'eau à 10 heures 
corps de Mila Hartley fut tsouvé vers 
la même endroit 4 hrea plua tard 
'lottant sur la surface de l'eau Lee 
leux victimes étaient reconnues 
comme d'xcellents nageurs.

L’hon. A. David assiste à la
bénédiction de la Colonie

Les Canadiens 
plus nombreux que 
les Canadiennes

Ottawa, B.—Le Canada renfarma 
371,296 homme# de plus qu'il ne 
compta da femme», suivant las chlf 
fret du derniar recensement publié# 
par 1# bureau fédéral dea Su 
tiatiquee La total daa sujet# du 
sexe fort a»t de 5,174,541, contra 3,- 
>02.245 feromee.

CeU# population est ainsi distri. 
bué# :
Province Homme» Fammea
I. P- E- 45,391 42.464
Nouv.-Ecoaae 263,104 249,742
touv.-Brunswiek 208,620 199,559
Qirébee 1*47,1*4 1,427,131
Ontario 1,784,844 1.682.839
Manitoba 368,061 332,074
Saskatchewan 499,935 421,850
Àlr#rta 400,199 331.406
Co!.-Anglai#a 385,219 309.044
*okon 2,825 1,405
ferrit. du N.-O. 5,124 1,509

La conférence 
des chômeurs

Ottawa, 5. — Let délégués à la 
conférence économique dea ouvriers, 
représentant des aaaociations de 
sans-travail da tout le Dominoin, ont 
pris la chemin du retour.

Après deux journées d'assemblées 
dont une démonetration an cours de 
laquelle plusieurs furent blessés, et 
quatorze manifestants furent arrêtés 
les derniers délégués ont abandonné 
a capital*.

Frederick Miller. 35 #ns, da Van­
couver, chef da la conférence, est 
toujours détenu par la police soua 
l’accusation d’avoir assailli la ser­
gent Joseph Dion, qui n'a pas pu «e 
rendra à la cour. Miller subira 
son enquêta la semaine prochaine. 
Les treize autres manifestants arrê­
tés en même temps que lui, 
stus Taccusaticn d'avoir causé 
du désordre, ont été libérés, a- 
prés qu'ils surent promis da quitter 
Ottawa aans tarder.

Bien que la chose ne soit pas con­
firmé# par la# chefs, on dit qua tous 
les anciens combattants ont été In­
vités à se réunir à Winnipeg pour y 
manifester 1# 17 août.

L’affaire Walker
New-York, 6.—Le comité législatif 

Hofstadtar. qui a psiaé un an et de­
mi à enquêter sur l’administration de 
a villa da New-York, a soumis 

au gouverneur Roosevelt, da l’Etat da 
New-York un document do 20,000 
mots dans lequel U réfuta la défen­
se du maire James J. Walker, contre 
eo accusations diverses portées à ion 
endroit et pour lesquelles sa démis­
sion #st demandée.

"Le document que voua avez devant 
vous’*, dit la comité, "prouva nette­
ment que le maire est comibla des 
a-te< mentionnés.’*

Noua vous soumettona”, ajoute le 
rapport, "ce* considération# pour que 
voua puîasie* adopter toute décision 
que vous jugerez juste pour le maire 
Walker et pour le# grandi intérêts 
publics en jeu."
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pour gagner un

AUTO CHEVROLET
POUR Me

Tirage au profit de la

COLONIE DES VACANCES 
LAC A LA TORTUE

S*** A#s #«erves dm dvl tef#ey des fraia-Rtriêf•■

Suite de
M LE DR LESSARD

M. la Dr Lessard, directeur de 
l’easiatanc# publique dtna la pro­
vince, a# déclara an commençant 
enraciné au aol d« #on paya où sa* 
ancêtres arrivaient en 1648. Il est 
aus«i enraciné à la survivanca da 
la racs qui l'habit# #t cette survi­
vance #«ra assurée par call# de# 
enfant#. L« servira provincial d’hy­
giène #et eatiafait da ce qu’on voit 
ici, dit 1# docteur Lessard qui re­
mercia d'avoir bian voulu donner 
son nom à eett# colonie da vacances; 
Camp Lessard. Il parla da* dévelop­
pement# d# l'oeuvra qui est cette 
année le double de ce qu'alla était 
l'an pt«#é. Il félicit# toutes les P#r* 
sonnet qui s* sont intéressées A ce 
camp et lea assure de l’entier con­
cours d* département d'hygiène 
provincial.

M. la Dr. Le«aard axprime ses 
plua chalaureux remerciements pour 
1# balle réception et aouhaite una 
longua via A cette oeuvre antraprise 
par le gouvernement et la villa de 
Troia-Rivière#. Il e«pèra qua la bien 
accompli au lac à la Tortue «n 
relation avec celui du sanatorium 
Cooke durera longtemps. C’est un 
bien appréciable pour la villa de» 
Trois-Rivières que aes dirigeant* 
reconnaîtront dune manière perma­
nente, dit #n terminant M. le Dr 
Lessard.

M. Bigué assura M. le Dr Lessard 
que et camp vivra aussi longtemps 
que l'honorable David et les écho- 
vin# des Trois-Rivières voudront i« 
patroniser.

M. L’ABBE GLTLLEMETTE
M. l’abbé Douât Guillemette, curé 

de ttt-Théophile du Lac souhaite la 
bienvenue dans sa paroisse à nom­
breux visiteurs et assistants de cette 
cérémonie. Il félicite le comité tri- 
fluvien d'hygiène tocial pour l’oeu­
vre éminemment belle qu’il pounnlt 
à la colonie. L’hygiène physique mar­
che de pair avec l’hygiène morala ici, 
dit M. le curé, et je vous félicite pour 
l’excellent sentiment religieux qui de- 
mine cette colonie. I^es membres du 
comité d'hygiène social ont choisi un 
personnel compétent, tout à fait irré­
prochable et qualifié sous tout rapport 
arec au-dessus une direction géné­
rale confiée à des religieuses. Ausei 
longtemps que vous aurez besoin de 
me» services, je suis à votre disposi­
tion, dit en terminant M. Guillemette 
qui souhaite aussi une cordiale b!«n- 
venue à l'honorable David en 1 il di­
sant qu’il ne visite pas Fr Théophile 
asses souvent et qu’il y sert toujours 
bien reçu.

M. A. CRETE
M. le jeune député du jeune comté 

de Laviolette comme M. Crète se plaît 
h «’appeler, dit que Québec par scs 
organisations de toutes sortes, colo­
nies de vacances, Scouts, Guides, uni­
tés sanitaires fait l’admiration de tou­
tes les autres provinces.

M Crète souhait# la bienvenue h 
l’honorahl# David dana 1» cadet des 
comtés de la province qu’il a j’hon- 
neur de représenter.

M. Cfête déclare ensuite qu'il vou­
drait, une fois sa carrière politique 
terminée, qu'on lui fasse le reproche 
d’avoir trop travaillé, d'avoir trop 
fait pour la san»é publique. L'unité 
sanitaire du comté de Laviolette est 
actuellement en pleine activité et 
rend dea services très appréciés grft- 
ce À l’intelligente collaboration d* la 
population tonte entière. Ces services 
augmenteront de jour en jour, dit 
M. Crète, et contribueroat au bon­
heur de la population de mon comté.
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M. J. A FRIGON

M. Fr.gon. représentant du
comté d# St Maurice à la lé* 
gialator# provincial#, tannine 
la #éri# da* d.aeour# et dé­
clare qu# la province do Québec n’# 
jamais connu un homme qui ait ren­
du autant de service à l'hygiène pu­
blique que l'honorable secrétaire 
provincial. I! eat 1# fondateur «Isa 
colonie* d* vacances, du placement 
familial at da toutea le* autre* ins­
titutions connexes et noue avons 
droit d’ltrA f ort de M. l’honorable 
David, dit M. Fr.gon.

Parlant de M 1# Dr Lessard, M. 
Frigon raconta un cas qui illustre 
bien le dévouement d* ce dernier, kl. 
Lea«ard s’**t occupé d0 placer de* 
jeunes enfante infirmes de i# pa­
roi#** de St-E!i* et se* patients ré­
sident partout dans la provins#. 11 
déclare aussi à l’honorable David qu# 
si son honneur la maire de Shawt* 
nigan ne lui » pas fait une daman la 
pour une colonie do vacance* en 
cette viüe, il la Inl fora cartaino- 
ment. L’an prochain, dit M. Frigon 
aux petit* Trifluviena, un contingent 
de Shawlnigan logera à vos cd*ée.

M Frigon remercie le conse’.l ae* 
Troie-Rivièroe d'avoir donné l'exem­
ple k la vailée du St-Maurice en r*' 
ironisant ce camp Lessard.

Le reste du programme compre­
nait de la gymnastique P#r les en­
fante, le bain, puis un lunch oux 
visiteurs dans !# psviilon c*rtral.

Nous n’avons rien à craindre de ce bateau; U a assez de lui-même à 
sauvegarder (Strube, dans le London Daily News)

Almaville
A l’occasion do leur# noces d’ar­

gent M. et Mme Thomas Gilbert 
ont été l’objet U’jne manifeatation 
de la part de leurs parent# et amis. 
La fête eut lieu à leur résidence. 
U y eut présentation de l’adresse 
it de la bourse et un joli bouquet 
lui fut présenté par sa fille Bertha.

Etaient présent* : M et Mme 
Thomas Gilbert, Mme Vv# François 
G ît art. M Adélard Gilbart, M. et 
Mme Udore Gilbert. M. et Mme 
Donat Fournier de St-Marc, M. et 
Mme Emil# Desbiens de Shawinigun 
M et Mme Wellk Boisvert d* Sha- 
vmigan, M. et Mmo Joseph Girard 
Cep de le Madoleine. M. et Mme 
Phijippe Hochue, Shawimgan, Mm# 
Roger Bergeron, Trois-Rivières, M. 
Lorenzo Gilbert, M Eugîne Gilbert 
Mlle Jeanne d’Arc Guay, Shawini- 
gan, Mme Adrien Fortin, M Rol­
land Gilbert, Mil* Lucile Lajoie St- 
Marc, Mlle Aline Gilbert, Charles- 
Auguste Cloutier, St-Marc, Mlle 
Georgette Gilbert, M. Edgar Hame- 
lin. MU* Berthe Gilbert, M. Con- 
r*.d Dupuis, Mlle Simone Fugère, 
Mlle Madeleine Girard, Cap de la 
Madeleine. M Lionel Marchand, 
Mlle Marcelle Girard, Cap de la Ma- 
delaine, M Mauric# Fugère, M. , 
Philippe Girard et Yvette Bergeron 
Trois-Rivières, Hector Forest, Mil# 
Florette Provencher, Roméo L#joie, 
Shawinigan, Marguerite Béland, F. 
Emile Coutu, Carmel Lavoie, Emi­
le Héroux, Rodolphe Geneat, Gabri­
el Béliveau, Rolland Béliveau, Léo 
Kid Gélinas, Monique Bertrand. 
Jeannine Vincent, Fernand Roch, 
Jean-Paul Bruneau, Réal Marc!#!.

U y eut chant musique danse. Mal 
gré leur émotion M. et Mm# Gil­
bert ont au trouvtr queiqu#s moi# 
de remerciamente. Tous ae aéparè- 
rent à un* heure assez avancée em­
portant un souvenir de cette jolie 
soirée.

St-Tlte
VISITE DES CADETS 

A GRAND’MERE
Les membres de 1# fanfar# dea 

Cadets de l’Académie du Bacré-Coeur 
d# Grand’Mère au nombre d’une cen­
taine, août la conduite d# leur direc­
teur le Rév. Frère Bertrand sont ve­
nus récemment en pique-nique au 
Lee Perchaud# situé près de cette 
ville.
ON FABRIQUERA LES 

FORMES DE CHAUSSURES • 
MM. Joa .Frigon et Fertunat Tré- 

panier viennent d’ouvrir dan* l’é­
difice de l’ancien Collège rue 8t- 
Gabricl une fabrique de formes de 
chaussures. Pour modeste qu’elle est 
présentement, cette nouvelle indus­
trie promet les plut belle» espéran­
ces à aes promoteurs.
NOUVEAU-NES

M. et Mme J. E. Jacob sont le» 
heureux parentg d une fille baptisée 
ce» jours derniers sous lea noms de 
Jeannine Françoise Léontine. Par­
rain et marraine M. et Mme J. H 
Sanschagrin. Mme Ludger Lafleur 
portait l’enfant.

M. et Mme Rosidée Magnan sont 
aussi les heureux parents d’un fils 
baptisé ces jours derniers sous les 
noms le Joseph Jean Jacques Clé­
ment. Parrain et marraine M. et 
Mm* Albert Tousignant. Mme Ar­
thur Valette portait l’anfant.

M. et Mme Ovila Goyette font 
part à leurs parents et amis de la 
naissance d’un fils baptisé sous les 
noms de Joseph Albert Denis. Par­
rain et marraine M et Mme Albert 
Perron. Mme Xavier Trépanier por­
tait l’enfant.
LA RECOLTE DES FOINS 

Nos cultivateurs ont commencé 
depuis quelque jours leur récolte des 
foins laquelle s’annonce comme de­
vant être des meilleures cette année. 
Par contre la températura ne ae prê­
te pas beaucoup pour cette récolta, 
car il pleut souvent.
DES FRUITS EN 

ABONDANCE
La récolte des framboises #t des 

blueta commencée ce» jours der­
niers promet de satisfaire à toutes 
les exigences. Les prix n’en sont pis 
très élevés. La récolte des fraises 
a ausi été très abondante.

St-Zêphirin
IMPOSANTES FUNERAILLES

décédée à Montréal Dam* Do­
lorosa Verrier époue# de M. Elphè-
ge Lefebvre à l’èg* de 41 ans et 2 
moi# #prèa une longue maladie aouf 
fart* avec résignation cette derniè­
re était une de nos paroissiens.

Cist avec une parfaits réaigna. 
tior qu'elle vit venir la m>rt. Elle 
eut aouvent 1# bonheur de recevoir 
la aainte conmunion qui lui don­
nait de nouvelles forcea et le cou­
lage

Un libéra fut chanté à Montréal 
et le mercredi matin à 9 1-2 heures 
lia funérailles eurent lieu dana no­
ir* église paroissiale pour la cir- 
eonatanc* avait revêtu* d# aes plu* 
eomptueuae- decorations mortuaires 
et au milieu d'une nombreuse as­
sistance de parents et d'amis de la 
paroits* et des paroisses environ, 
nantea car la famille jouiraait de 
I'setim* d* tous.

La levée du corps fut faite par 
M !e chanoine J. O. S. Hamel 
curé,

Le service fut chanté par M. 
l’abbé Lindor Lahaie assistant é- 
cononie du Séminaire du Mont-Lau-
ner, assistait comme diacre et sous 
diucr* M l’abbé Georgea-Etienne Le 
mire son eo’rin. M l’ebbé Alphonse 
Aliard vicaire de la paroisse.

Assistaient au choeur son cousin 
M l'abSé Vigor Lefebvre, M l'ab- 
b£ Walter Houle, M. Clovis Bria- 
vert.

Le* porteurs étaient MM. J. B. 
Carpentier. Eugèn* Biron, Arthur 
B’anchette, Alexandre Biron, Ari#- 
tiri* Lemaire Edmond Lahaie.

Durant le aervlc# la quête fut 
fait# par Mmes Alexandre Biron et 
Arthur Blanchette.

Elle lait#* dans 1* deuil son époux 
M. Elphège Lefebvre de Montrée!, 
se mère Mme Célemlre Verrier é- 
pouse de M Doaithée St-Germain, 
sss aoeurs Mme Herménégild# La­
haie. née Délia de Montréal, Mme 
Dama** Jobln, né* Ro*e-Alme, Mm* 
Eugène Faquin, née Dior», Mme Lu­
cien Trudel, née Corona Mme Bruno 
Houle, née Marie-Anne tou* de 
Montré*!, Mm# Hector Si-Germain, 
lée Odelva, de St-Zéphirin, aea frè­

re» MM Amedee Victor et Asaaie 
\#rrier d# Montré#!, m» b##ux-fvè- 
rsc et bel M-aoeors MM H#01 or 
kt-G#rmain d# St-Zephirin. H#rmé-
nég-ide Lahaie, Damas# Jobin. Eu. 
gene Pequia, Lucien Trudel, Brune 
Roula, Mme* Amédé#. Victor et O- 
aaait Verrier, M ai Mme Arthur Le 
f«bvre, Mme Vv# At* » 
tous de Montréal. M. et Mme Wal­
ter Lefebvr* de* Etats-Unis. M et 
Mm* E Lahaie de Ft-Zéphlrin

Outre ceux plus haut mentionnés 
et parmi ceux qui assistaient sa tan. 
te Mme E. Précourt, do U Be.e. eea 
novoux et nièces, M Léonard #t 
Mar.#-B.anche Laha.e. Gérard Le 
febvre, Mozart Trudel de Montréal. 
Mm» G. Faucher des Tro^ Riviè­
res. Mlle Madeleine. MM Jean- 
Marc. Pierre, Henri-Paul, Jean-De­
nts Lahaie. M Paul-Emile Gérard 
Mlle Yvette St-Germain de St-Zé- 
phirin, cousins et cousine» M et 
Mme Adélard Verrier de 8t-Cyrillt 
de Wendover, M et Mm» Htncet 
Desfossés de Stc-Brigitt* de* Faults 
M et Mme Herman Champagne. M 
et Mm# Nestor Lefebvre, MU* Ro­
se Lefebvre, Mlles Gilbert*. Al ce 
*• Yvonne Champagne do St-CyriH# 
M et Mm* J Cajolet et M. Robert 
Cajolet de* Troie-Rivières, M et 
Mm# Damaso Verrier de St-Cynlle. 
M et Mme Jean-Baptiste Lemire. 
Mlle Marie-Paule Lemire M et 
Mme F. Lefebvte de La Baie, M. 
*1 Mme Joseph Verrier de 8t-Cyr:ll*

: Mm» A- Lîfebvre Mm# Loui* Di- 
onr.e. Mm* Joseph Lahai* do Mont, 
réa’, M. J. Lalond* et M G. G», 
riepy de Montréal M. et Mme Ed­
mond Précourt et M et Mmo Her- 
*.*m Lefebvro do St-Zéphmn, M. 
et Mme Wellie Grondin ot Mlle 
Jcann* Grondin de Ft-Joachim et 
beaucoup d'autres dont les noms 
nou* échappent car l’assistance 
était nombreue*

La famille a reçu beaucoup do 
sympathie» car il y a troia semai. 
:<*• à peine la famille Lefebvre a- 
vait à déplorer la perte dans la 
personne de feu M. l'abbé Alcide 
Lefebvre curé d» St-Gérard Majell» 
dfcédé subitement.

Nos plus sincère» sympathie* aux

deux famille* éplorée*

NOTE

Dan* notre rapport des commis- 
aaires d'écoles un oubli e été fait. 
M Ulrie Turcotte e été élu com- 
mi«raire remplaçant M Elphège 
Lionne.

Orange

Un concentré d orange

15: 5, 24
verres d'une délicieuse 

vraegead*-.
Commandes ckes voire épicter, 

pkermecien, rosreurefeer

AïîlTE FAMILLEPLAIRA
6 juillet-1 ma

/,a Paie Shawinigan
NAISSANCES

M et Mme Arthur Auger née Dé­
nis* Savoie font part a leur» pa­
rents et amis d* la naissance d’une 
fille baptisé» sous *• prénom» d* 
Marie. Françoise. Leurett# P»r- 
rain et marraine M et Mm# Fra 
Tremblay de St-Bernard de Shawi­
nigan. Port*u»« : Mme Adam Auger 
de St-Bonifac» de Shawinigan.

M. et Mm» Arthur Gélinas. née
Blanche Coasette. un fil» baptisé 

sous lea noms d» Joaeph, Roger, 
Philorum Parrain et marraine M. 
et Mme Philorum Pellerm d# St- 
Marc d# Shawinigan. Porteuo* Mm# 
Lucien Cèté

Mlle Clair* et Mlle Jacqueline à 
St-Etienne de* Gre» chex leur grand 
père M. Wùliam Houle.

En visit# chez M Orner Samson 
à Oharett# Mil’.* ce* jour* dernier»

h»M et M**#» Henry Matteau, A- 
dhtlmar Landry. Mm# Edgar Ger- 
vai», MM Onil* et William Matteau 
Georges-Etuienn* Marchand et Geor 
ge» Vallière». Mlles Alic« et Yvonne 
Matteau, Yvonne Picard.

NOS MALADES

Je jeune André Bellemare fils 
(U Mm» Thomas Bollemar* est re­
venu dan» sa famille après avoir été 
transporté d’urgence à l'hôpital S;a 
There?* d* St-Marc Shawinigan oia 
il a subi une opération pour l'appen­
dice.

D* même que Irené Gronitr, fi!» 
de Joawpph Grenier ayant aubi una 
opération à la gorge

A tou# nos meilleurs voeux de 
prompt et complet rétabliMement-

FLY-TOX SEUL
Produit des Recherches Rex

N employe* qu# Fl>-Tox pour dé­
barrasser complètement et promp­
tement votre maiaon dea mouche* 
et de# marin go uln#
H a fallu dix an# et $100,000 pour 
le perfectionner.
C’est le destructeur type, à base de 
fleurs du Japon.
D emplit la chambre d'une vapeur 
parfumée, fatale à tou# les Insecte# 
qu’elle touche, mais Inoffensive

aux humain#. Il ne tache rien.
U n'en coûte que 2 sous pag cham­
bre.
Chaque lot eit éprouvé pour aa 
puissance deitructlve, dan# une 
chambre remplie de mouche*. Fly- 
Tox est agréable, rapide, économi­
que et «ûr. N’employez rien Ce 
mol effectif.
Fly-Tox est fabriqué au Canada.
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------  Les Cinémas de France-Film-------
Le rendez-vous de l'élite

* CINEMA DE PARIS *
Aujourd’hui (en soirée) dernière fois»

“AMOUR et DISCIPLINE”
AVEC

MONA GOYA

Commençant demain, en matinée,
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“La Petite Chocolatière”
Production Braunberger - Richebé.

FU MANCHU
Fpéaode No 309

*5 V.
fié

* V

*

jl r ^ » /»/
iMonnedudiu

"La bière que votre arrière 
grand'pcre buvait9

ETABLIE A MONTREAL EN 1786
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et le* poule» ne »eront plu» malmenée»

Par SAX ROHMER
Copyright Bell Syndicat#
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J# me æntai# reaponaabl# d# ee qui venait 
d’arriver à Burke On m’avait ml# là comme ton 
défendeur et au Heu dèvlter une attaque, nou# 
lavton# attirée tur lui en )m demandant de 
feindre le sommeil, durant la nuit Comme je 
tournai# le# yeux ver# le Ht mir lequel 11 gisait, 
je lançai un ki d’horreur et fia 
dèr*

un oa# en ar-

Bu rte, gisait en travers du Ut, la tète reje­
tée en arrtèr# La# brma de l’horrible créature 
qui l’avait attaqué avait lalsaé des marque# vto- 
letteMur aa gorgr K on pouvait lea distinguer 
pleinement eur la peau Uanéfiée Le vlaage gon­
flé. lea yeux randa ouvert# et fixé# racontaient 
clairement ITJetotr* que je me refusai# à croire.

Avec soin je le plaçai dan* une position plus 
naturelle ; allongeant sm Jambe# et plaçant un 
oreiller aou# sa tête Pendant quelque# minute# 
démpérées. énervantea ja tentai de le ramener 
à la vie «n relavant et abaiaaant cm brae et fric­
tion rant con cou, dans un effort oouv rétablir 
la mapiratioa ^

Mal# mon travail était vain t Mon ema pro­
fessionnel m’avait dit oela ae premier coup 
doedl. Pour en étie doublement «ûr je penchai 
ma vête sur sa poitrine et retins ma reeptratinn. 
tout en écoutant #1 son cœur battait Aucun 
battement ne me parvint Burke avajt payé le 
prix d a voir voulu braver TM Mancha u 
mort I
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urse, Commerce et Finance.
Malgré les prises de profits la bourse de

Montreal fait bonne figure et monte encore
**>*>r*^r >*>*'** w

BOURSE de MONTREAL
............ .......... ......................... —— y Nickel s’approprie la part du lion dans les

transactions de la journée, ses ventes 
se chiffrant à un total de 7,456 parts. 
—Un gain de 1-8 à 8 7-8.•ouv» par 

Notre-t)ama 
O a ».

Ta

A 8m».

i C

4 ^ j

•*••**** ** sa A A

L G Beaubies A Ci»

Haut Bae Feri*,

21 \ 2! 214
0 *-# 5 4 54

DO 19 9:*
10*» 9!» 94

4 4 4
52 31

6*4 54 54
1\ 14 â4s
1 1 1

15 15 4
s1» 4\ ù4
«i*» 64 GK

67 » 64 «4 4
18 4 184
52 32

I l 134 i* *9
4 4 4
4 4 4

S 40 5.40 5.40
9 84 84
64» 6 4 « 4
4\ 44 il4

64 33 S 32 4
10 94 10
39 H 394 394
9 84 f ' L

17H 1T 17
120 120 120

10 10 10
14 134 11
6 6 6
u\ 134 13 4
10 10 n
16*4 184 18
36 S 36 Vs 864

7 7 7
3 H 3H 3 H

205 201 201
250 250 25b
1564 154 156 4

Les valeurs étrangères à New-York
MàANt K Ï»K JKVDI, 4 AOl f,

I*

m:v. H AI T 1 K IC M

40 40 89 4
714 71 *» 714

100 4
96 4 96 4 96

.5 5 6
u*4 104 4* 1044
U»4 194 18
16S 16N 14 a

4 an*<la ■> », 1 >* • J
11

!>o. 7’», 194» 
Allemaffna SS »,
Haiti •’*, I9.SJ 
Italia î'», I9M 
Uvon* 6'a, Ü*l4 
Marnai Ici H t, 19.74 
Me lr in AS *. >984 
M 'an A’.;‘»t li» :
P U A M. 7 a. 19S*

Po «.^n# A'«# 1 »tA 
K o Janeiro AS *. 1 
Do. m3
Rom* A S'a. 19SÎ 
Hao Pau o 7'«, 1 *40 
Harki* 7’a, JîKJ 
Rojrauma'l’ni S’-i’*,

CUflB DE MùllIREll
Cotailoa* f•*toi•• aa •'Noaeal 

Hat a par U M. Baaahl**
1 ?t raa Natro-rUai*

104S 1"4S 1^4

BOURSE DE NEW-YORK
’ ■rafi 'M# fourf» es ou “Nonvilhttê" 

ftt» la maison 
R S ATI Nt» A MrRAK 

Td f ca Ranqn* du Commerça 
T roi* Rivière*

Montréal, 5— La boura* local# a *»t 
d# nouveau bien eomportée, la plupart 
de* valeur* tenant bon et d'autre* fai* 
»ant d#« profita de fraction de point. 
I.ea vedettes furent N.ckel qui te 
vendit a 9, aa meilleure rotation de 
puis la moi# de mart; Srneitera qui 
t’éleva à 67 1*2, < ement, Braaihan 
et Power qui montèrent au cour» de 
la aeance la haussa de l'indice fut 
de J7 et !aa fima furent de 15 con­
tre 6 pertee. Le virement de la «éan- 
ca fut de 17.000 part».

Voici quelque* pria de fermeture: 
Belle Téléphona en mieui de 1 point 
a 90. B. C. Power paa de changement 
a 21 3-4; Cernant en mieux da 3-8 
a 5 1 H; Canadian Pacific en mieux 
d« 1 4 a 15. Alcohol en n.ie^x de 1-4 
a 1 2-4. ( ocVehutt en mieux de 1-4 
a 6 3-8; Harlters en mieux de 2 1-2 
* w*i 12: Hridfe. paa de chanjrement 

•
à 52; Gypeum en mieux de 2 8 à 4; 
McCoIl, en mieux de 12 à 10; Sha- 
wmigtn en perte de 1*3 à 12 8-8; la 
Banque Royale a fermé en mieux de 
5 12 a 156 1 2, un nouveau haut: la

Les produits
de la ferme

Montréal, 5. — L*# prix se ront 
q ■ -lua peu améliore* eur la mur-

né dna patate* a Montréal hier. A- 
pree être deacendu** jusqu'à 4Uc !c« 
80 lier*» partant de $2 50 il y a un 
moi*, le# patat** *e vendaient h.< r 
juaqu’à 40-.ri0c; ce prix maximum é- 
tant obtenu pour la meilleur* qua­
lité.

Im bai*Re de la livre eterlinjf a dé- 
• ourairé l'exportation du beurra <t 

fromage *t particuliérement u« 
ce dernier, parce que le beurre ret 
moine intéressant étant en d»M<is < u 
niveau d'axportation. I^ beurre était 
coté hier à 17 3-2—17 l-2c la li\i6 
pour le paslenurisé No 1 au wugo i. 
[ ss maieore de gro* vendaient l *c 
en holtee de 56 livre* et 20c *ti P* n 

■i' livra. Lee arrivages d'hier ort 
*té de 915 contre 1,108 il y a un« *e 
mame et 516 il y a un an.

Le marché du fromage était gé- 
nera’cment coté à 9 1 8, 9 3-l6c la 
livre pour celui du Québec et 9 1-2 
pour celui de l'Ontario. 1** arriva­
ge* d'hier ont été de 3 988 hottes 
contre 7.A49 il v a une semaine et 
3,164 il y a un *n.

Le marché de* oeufs demeure fer­
me. les arrivage» d'hier ont été de 
1,781 cai»ses contre 723 il y a une 
emaine et 1.458 il y a un an. Les 
stras se vendaient au wagon 1919 

1 2c la douxaine. le» premier» 16- 
16 J-2c les seconds 13 13 l-2c. lues 
marchanda détaillant* vendaient:

Kn caitons libres 
riaux ...... 2' . -

Kxtra» frai» .... 21 76 24-25
Kraia premiers. . • -21 -20
Krais seconds ..... -17 -16

Il existe actuellement peu de si­
gne qui laisse prévoir l'exportation 
•les oeufs, quoiqu'on laisse enten­
dre que quelques envois d'entrepôts 
seront fait* ,

Banque dt la Nouvelle-Ecoeaa a fa 
un gain de 5 points à 250 tandis que 
la Banque de Montré*! perda.t 2 
po nts a ?*" tandi* que la Banque 
Montréal perdait 2 pointa à 201. Le 
obligations de Power ae sont vendu'
A 39 1-2 en perte de 1-8.

11 y eut 43 valeurs à faire leur ap 
pantion sur le tableau avec 15 ga.r 
5 pertes. 12 qui na changèrent p«us 
au ' le* cotations de la veilla et 11 q^ 
n’apparurent que par lots isolé».

Nickel fut de beaucoup le atock 1. 
plus actif avec 7,456 parts, fermar.t 
en mieux de 7-8 a 8 7-8. Brazilian 
fut deux.eme avec 1531 parta ferma m 
a 9 7-8 en mieux de 1-4 après «'être 
vendu à 10 1-8. Power fut troieienv 
avec 1481 parta, fermant a 33 12 
aans changement.

Le virement de la séance a été d< 
17,835 parts contre 10,251 mercredi e*. 
6.419 le jour correspondant de Pan 
dernier.

I^w oblgations vendues s* aont é 
levée* a $64,000 contra $68,750 mer 
rredi et $66,200 j« jour correapondan' 
de l'an dernier.

Alors que les quantités d’oeuf* «n 
entrepôts sont peu volumineuse* c' 
qu'elle* ne depa«#eront paa norm .. 
ment les beeoio* de la coneommauon 
domeitiqpe tri** peu d'oeufs da - 
vraient «*tre exporté*. A l’autom ta 
#e produit toujour* un moment fuv .- 
rabia à l’exportation de« oeufs ce 
qui améi:or# coaidérableme.nt ie 
conditions du marché eT de I>n 
trepôt pour l’hiver. Le point la p 
important actuellement pour raviver 
le marché de» oeuf* at d apporter 
tout le aoin po«*ib!e à leur classifi­
cation. 11 est imposaibla d'encoura 
ger la con#ommatlon ai îea oeufs of­
fert* ne aont de qualité apécirco

Tout producteur ou commerçant qui 
met de* oeuf* «ur le marché ne pc^t 
rien faire de plus pour favoriser t 
marché que de présenter de* oeuf, 
de qualité uniforme et bien définie.

Is mart hé des volatile* et particu­
lièrement relui des pouletH a'ameli1» 
re d'une façon tria appréciable. L»> 
bun prix actuels ont eu pour réault it 
d'activer la cnn sommât ion. 11 ne a'e>t 
pua encore nus de volailles de la s- <- 
«.on eu entrepôt: il en reste encore 
des quantités considérables de ) n 
dernier qui sont présentement off* r- 
tes à «les prix très ban. Tunt que • • l- 
te réserve de l'an dernier ne s**ra paa 
épuisée les volailles de la saison ne 
seront pas entreposées.

Autre hausse 
sur le marché 

de New-York
New York, B.—Lee val+urs ont été 

a a hausse h.er en s'inepirant des
jccèa qu’ils ont obtenue ces der­

nier» jours- Ce fut la séanea la plue 
activa depuis la 18 décembro car ol 
>0 dépassa de 750,000 parta le vire­
ment d# jeudi de la eemair.e der 
niera.

Au plus fort de 1a séance le* stock* 
cr.t fait des gains de 1 à 6 point»
< eue avance fut cau’ée par une a 
va anche d'achat* dans la corus de

aprea-midi. La journée fut coupe# 
de hausse* al do bailees ces derme 
res duos a des prises da profit*. Fi­
nalement l'indice des 90 valeur* da 
choix montra que l’avance généra­
le n’avait été qua da 1 point exac 
te me r.t . La virement de la séance 
a été da 3,522,060 parts.

L'activité a été générale mai* peu 
ôo vedettes ao mirant eu viderxa. 
Il y eut American Telephone qui ee 
vendit a 100 1-3 contra un bas de 70 
1-4 la 11 juillet dernier. Il ferma à 
98 en mieux de 1 3-4 Ont fait au 
rr.cina un point de profit net: U. b. 
bteel. Allied Civemica), American 
tJan, Union Pacific, American To- 
oacco “B”, Coca Cola, Casa, Wester- 
Union, et Drug.

Le marche est rendu à un point 
qu. repreeente l’annulation do la 
moitié do* pertes subies de mare à 
Juin. Depui* trois an* c’est la sixi­
ème fois que le fait se produ.t. On 
va donc savoir si la dernière hausse 
aura un caractère de stabilité.

L’indice d'hier marquait 61.7 con­
tre un bas niveau do 36.K il y a un 
mcia.

Hier il y eut 390 avance*, 192 rt- 
cul*, 156 valeurs qui na changèrent 
pu* d* cotations et 738 au tableau 
contre 625 mercredi avec 106 in- 
• hangé*, 70 recula et 450 avances.

UN DES NOTRES
A L'HONNEUR

Volailles pour bouillir 
Poulets pour rôtir

Poulets nourri* au 
Poulet» pour fr:ie

lait

Poulet* pour le gril 
Pigeon* pour le gril 
1Mndon*

Caneton*
< 'ananla 
(huons

"A '

18-22
JO'Jii

'JS-30 
20-2 i

22-24
j:i-20
24-20

20
P»
3rt

15

t •fi’

ltt-20
I

•jo 22 
ZI 24 
22 24

2fl
14
13

Oie» 15 12
I^' Canada • importé durant le mois 

de juillet dernier pour une eomme de 
$.’11.tint en produits laitiers. *H3,<»13 
représentant de* arhat* de fromage

Un rapport sur 
le marché des 
animaux vivants

Lo treizième rapport du Bureau 
Fédérai de la Statistique aur ie bé­
tail et Produits Animaux, année 1921 
vient de paraître. Le* cinq cection» 
de cette brochure de 112 pages trai­
tent a'ternativement du bûtail sur 
pied, des produit* animaux, do la 
situation internationale, du commer 
>e étranger et des prix. Un# eection 
sur les taux de transport a paru 
ians les éditions antérieure* et corn 
me H n’y a pa* eu de changement 
•le taux au cours de l’an dernier 
culte situation n'e*t qu'eequieeee 
brièvement dans i'introduction. Le 
ministère fédéral de l'Agriculture 
par l'intermédiaire de ses branche* 
do -’Industrie Animale, a eollaoorc 
a L préparation de ce rapport.

Recensement du bétail — Le ré 
censément décennal de 1931 a dé­
montré avec la plue grande exac- 
r.tudo les animaux de ferme au Ca 
r. .da en juin 1931. I*e« animaux 
de ferme montrent une augmenta­
tion de la population porcine et une 
diminution de la population bovine 
comparativement aux estimations de 
juin 1930. I,ce volailles donnent 
aussi une augmentation considera­
ble. Le nombre de vaches laitiè­
re» est de 3.513,000 en 1931 et 3,-
683.000 en 1930 ; autres bovins 4,-
478.000 et 5,254.000 reopectivement; 
des mouton*. 3.608,000 et 3,696,000; 
e‘ des porc», 4.716,720 et 4,000,000. Le 
nombre de volailles de toute* eepè- 
f«*s sur les fermes a augmenté de
6.795.000 en 1930 à 65,468.000 en 
1931. L’Ontario a le piua fort chop 
tel. suivi par 1* Québec, deuxième, 
l'Alberta, troisième et la Saekatche-

La Canada Life Assurance Corn 
pany annonce une de» plus impor­
tantes nominations qu’elle vient de 
faire, celle de Monsieur Fernand A 
Gendroo au poste de gérant de sa 
succursale pour la ville de New-York. 
Monsieur Gendron issu d’une famille 
canadienne-française bien connue, a 
fait set débuts en assurance dans 
notre province.

Durant la Grande Guerre, Mon­
sieur Gendron lit son service outre­
mer avec le contingent canadien. Il 
quitta l'armée avec le rang de lieu­
tenant-colonel, pour s# lancer dans 
l'assurance-vie à Québec même, où 
il obtint un succès immédiat. Quel­
ques années plu* tard, il fut trans­
féré aux Ktats-Unis et se créa une 
renommée comme gérant à New-York 

Philadelphie et a Wilmington, De­
laware. De m ..ibreuse* responsabi­
lités se rattachent à son nouveau 
poste de gérant de succursale à New- 
York pour la Canada Life.

VENDREDI, LE 5 AOUT 
P06TE CKAC

• 66—
Essai d# “Théâtre Chantant" a- 

vac !# concours da Mma Jeanne 
Maubourg, Mlla Olivette Thibault. 
Thibault, MM. Fournlar da Ba.levaî. 
Lucien Tourangeau et Frederick 
Forraet.

8h. Causant:
"How plant* grow"
Misa Jane Spier, professeur à 

l’Université McGilL
8 h. 15— ’Le Théâtre Chantant” 
preeenté par Henri Letondal.

1— La ehan*oB 4a revu* 
“Oh! qu. j aim. Par*! 
Maiaur prenes-moi?'

Mlla Olivett. Thibau t.
2— La Romança.

"Chanaon d’amour". 
clair d* lune"

M. J. Fournier da Bel!«U’ 
B— Laa Tangos:
Tango de* Roea» \ Hamas. 
4— La chanaon aanti»*nU#. 
•J’ai deux amour*’', -pu 

t’aima’

Mme Jeann. Maubourg.
— L* sketch angiai*:
Fergent Bux-Bux’
M Frederick Forr»*t.
- La* refrain* popular.,. 
EmHienne” "Rosalia’ -Csn

sien".
M. Henri Latondaî.

7. — La chanaon comique:
“J. •ni. myop.» Trop JlIt 
M. Lucien Tourangeau.

8. — Couplet final.
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KEATING I MCRAE
Agegta 6a oAaaf*

Meerwe 3e New Te 
K*at**a^ Car» 6e

rA. t4<*a-ee 4%
• Nfl»r- Tovk.

Idiêc# Ramso Caeadtamm*

tore 6 bkseteiga* faU*

......................... ,l..h

Am. Te). A Toi. 100 4 964
AnxconJa Cep. • 4 84
Am. ( ar A F. 94 9 4
Am. Wnterworiui - 4 194
At k • n Ry. 37 .14 4
H».t. A Ohio 94 9 V
Bethlehem Steel ns 144

< • *# Threeh ng 314 34V
t anaj.an Facifie 13 4 13
l'heeepe» A Ohio 16 16
Cerro da Pasca 94 9 4
C hrysler Corp. ®\ 94
Crca C>!a 91 \ Jk J
Cas. G** 51 4-» S
!4|»»)ui eus N0Ti
é'*4tû »i Kodak 81V 44 V
S: c Ka road 84 54
Ki-e^o t Taxa* 174 L V
C«er»rsl Motor# ns U4
Gertersl F e.tr.e 164 »
t»en. Food» 16 S 254
Houston O»! 164 154
HuJee^ Mptar* •a •4
lot. Hsrveeter 224 104
Int. N cktl 8 74
Int. Toi. â Tel 7 T» 74

Kenneceti Cep, 1«>4 9H
Vack Tru.'k» 1» V 15 V
M:*»cari Paelflt 3 V 34
Meatfe. Ward 9V 84
N art hors roeifle 1 134

N’ortk A ne. Ce. 23 13
New York C'en. • 164
\»t T^w A L;gkt 1)4 10*
N se h Meier» 1ÎV 134
reSMf.rNanu Hy. 1J4 124

Pa«k»rd Mnter» 14 14
F.h. S#re.c6 414 39S
Rai)* Cery. T 4 64
r.ee* “ft»» Ran J 3 i
Star* Ree b tir a 114 174
Souther* facifio 114 13*4

•Usa O.! *f SJ. 33 31 4
S.ané Oil at cal. ff \ t*

| Sladebaker $4 6
Teas* G«lf 194 184
l’a.ea Fsctf « 81V «94
U. A 8t**i 33\ 224
L». Aircraft U4 114

T. 8 lad AlétL 234 «4
Us. Carbide 2X4 994
Yassdlaai 114 11
Wret nghoa»» 214 264
Woelwerth 324 324
Willy* Over and 14 IS

ON SE FIE A 
un CAPITAINE
D’EXPERIENCE - ^ f/

wan quatrième
Marché.— La marché aux ani­

maux en 1931 a ou pour caractéria- 
tiquo une augmentation des ventes 
et un* plu* forte consommation sti­
mulée qu’elle l’était par la faibles­
se des prix. Le* exportations de 
boeuf* sur pied ont augmenté de 
5.400 tétqs en 1930 à 27,149 bète* en 
’931 mai* sont restés à un niveau 
relativement bas comparativement 
aux années précédente». L’indus­
trie laitière a pri* une expansion 
coneidérabl* en 1931 et les prix de# 
produit* lait.ers sont restés a de» 
niveaux relativement bas juqu’à la 
tin de l’année. Los stocks sont 
reote* à leurs niveaux normaux ou 
même plu* ba* comme résultat de 
la forte consommation domestique 
et de la plus grande activité de* 
exportations. Le marché du porc 
a été caractérisé par un manque 
d'offre dans les débuts de 1931 et 
une augmentation continue jusqu'à 
co que plu* tard, il eut un «urplus 
exportable. Le* prix eur la ferme 
ont été particulièrement bas. Les prix 
du mouton et de l'agneau ou. été 
relativement élevé* et plus stables 
que ceux des boeufs et des porcs 
en 1931. Les vente* ont été beau­
coup plu* considérable# et la quali­
té est restée bonne.

Abatage*. — Les abatages dans 
les etablissements inspectés en 1931 
montrent un plue petit nombre de 
uête* à corne* et de veaux mais une 
augmentation de moutons et de 
porce. La valeur totale de tous les 
produits des abatoirs et ealaieons 
est de $164,029,933 en 1930 compa­
rativement a $785,842,902 «n 1929.

Consommation. — La consomma­
tion de viande au Canada en 1B31 
est estimée à 1.540 millions de livres, 
une augmentation de T>4 millions de 
livres aur la consommation estimati­
ve de l’année précédente. Is boeuf 
montre une diminution tandis que 
le porc «t le mouton montrent une 
augmentation. La consomma* ion 
per rapitn de viande est estimée à 
14H.46 livres pour 11131 comparative­
ment à 145.64 livres l'année pré­
cédente. Jm consommation per ca­
pital de boeuf est de 57.94 (65.79) li­
vres; porc 83.19 (72.93) livres; Mou­
ton et agneau 7.03 (6.92) livre* ; 
les chiffres entre parenthèses sont 
ceux de 1930. Les chiffres orr ;s- 
pondants de U consommation d'au­
tre* pvoduitj animaux en 1931 sont : 
volailles 114,4N3,OOÜ livres ou 11.04 
livre» per capita ; beurre, 314 mil­
lions de livres ou 30.24 livre» per 
capita ; fromage, 36 millions do li­
vre» ou 8.44 livres per capita ; oeufs 
311 millions de douzaine* ou 30.02 
douzaine per capita.

Commerce étranger. — La situa­
tion du commerce étranger eu bes­

tiaux et produits animaux u offre 
riva de tre» encourageant eu 1931. 
Le marché des Etats-Unis e»t res­
té pratiquemeut fermé aux produits 
canadien» mais i] y a eu uu cer­
tain encouragement provenant d’une 
meilleure demande en Angleterre. 
Les exportations de moutoux ont 
continué u diminuer et le nombre 
de porta exportés bien que plus 
grand qu'en 1930 est resté tout de 
même faible. Les exportations de 
produits du boeuf et du porc ont 
continué à diminuer tandi» que les 
exportations de mouton» et d’a- 
gueaux montrent une faible augin.u- 
tation. Les importations de sain­
doux, fromage et oeuf* ont été plus 
basses qu'en 1930 tandis que lea ex­
portation» de ces même» produits ont 
augmenté.

prix. — La dépression général# a 
été lourdement ressentie par lea Hc- 
veura en 1931, les prix moyen» de 
toute» les classes de bestiaux étant 
de beaucoup inférieurs à ceux de 
1930. Lea prix de la viande ont sui­
vi ceux des animaux et la faib’ease 
des prix a atiraulé la consommation, 
lies prix du porc et de la laine out 
été particulièrement bas.

un !
12.11 |j
UjSê 4J 
U.24 U 
H.H t:

L'EMBAUCHAGE
Ottawa, Ont., 4. — L’embauchage 

a légèrement décliné au début de 
juillet 1932,rapporte 1» Bureau Fédé­
ral des Statistiques. 7,994 firmes 
donnaient du travail à 811,792 ou­
vrier» à cette date, ce qui représente 
une diminution de 3,935 ouvriers par 
rapport à juin 1932. Aussi le nombre- 
indice a-t-il fléchi de 89.1 à 83.7. 
Cet indice était à 103.8 le 1er JuiDtt 
1931. L'activité a été plu* grande 
dan* le* service#, la construction et 
le transport. Par ailleurs, lea fabri­
ques en général ont travaillé aa ra­
lenti *t l'activité a décliné dan* les 
chantier», le* mines, le* communica­
tion» et le commerce. La réduction 
du personnel dan* lee fabriques a été 
moins prononcée qu'en juillet 1931 
ou qu'en juillet 1930.

La construction de* édifices «t des 
route* de même que lee fabriques 
ont été moine active* durant le mois 
de juillet 1932 dan» la province de 
Québec. Par ailleurs, ]a navigation, 
a conetruction de* voies ferrés» et 

les «ervices ont été plus actif*. Dans 
le frroupe des fabrique*, le* ndu* 
trie* de la pulpe et du papier, des 
viande* et des moulin* de boi* rnt 
employé plus d» travailleurs alors 
que lea industrie* textile*, du cuir, 
du fer et de l’acier ont renvoyé des 
ouvriers. 1,904 patron* avaient a leur 
emploi le 1er juillet dernier 233.410 
personne* au lieu de 236,531 person­
nes le 1er juin 1932. Une diminution 
analogue avait été enregistrée l'an 
dernier à la même date mais i'indice 
était alors plus élevé. L'indice du 
Québee touchait 86.6 au lieu de 87.8 
le moi* précédent. Des gain» ont été 
dernier.

Dan* la ville de Québec, le tra/ail 
a été moine abondant au début de 
ju.llet 1932. ]44 firmes donnaient a- 
• ors de l'ouvrage à 12,759 personnes 
«lore qu’elle* en employaient 12 S35 
la moi* préedent. Des gaina ont été 
enregistrés par les service* tandi» 
que le* fabrique* et la eon«truct!.rn 
ont été moins active*. Le nombre de* 
travailleur* remerciés de leur tac- 
vie* avait été plu» élevé !e 1er juil­
let 1931. L'indice de la ville d» Qué­
bec touchait 104.8 le 1er juillet der­
nier comparativement à 105.6 }# 1er 
juin 1932 et à 122.2 le 1er juillet 
1931.

Le service des Autobus Carrier & Frère
ST-CASIMIft-TROIS-ftlVIEftCS 

Hfl*fs S«l»lps
Urs sn Iflsccodant Lire sn montant 

a M KM P Al-
T 00 St-Castair T 00 lï <M)
7 20 GroedtnflS 6.40 iî.4#

Midi T.45 gtfl-Anns 6 15 11.15
1*15 S 00 Batlscae 6 00 11 90
1235 8.20 Chsmplsle 5.40 10 40
12 55 8 40 Csp dt la Made! i 10 10 10

1 15 t 00 5 00 10.00
SERVICE OU DIMANCHE 

C» voyage «atr* Trois-Rivière» et 
L» Pérart# srec arrêta ordinaire» sur 
le parcours Départe • 10 00 a m. d«e 
TroJs-Ririèree et 5.30 P.m. d» U Fé- 
radw

Troix-Rivièret - St-Tite
HEURE SOLA [RB

Lire «n m. Lirs sn 4
è M. p JJ.
• 00 Trois-Huîtres 4 S0
4.S5 8t-Louf» ds fraoce 5.ne
i.20 St-Maurtcfl 5.1g
$ 05 Bt-NarrlSM 5.S5
T.40 Ht Stanislas 5 50
T.15 St Sérérta .♦ a 15
TOO St-Tits 6 80

Au cours des 63 dernières années, la Banque Royale du 
Canada a connu toutes sortes de conditions. Guerres, 
mauvaises récoltes, périodes de prospérité et de dépres­
sion, la Banque a traversé tout cela en développant scs 
forces d une façon constante et régulière, au point 
qu elle est aujourd hui reconnue tomme l’une des plus 
grandes banques du monde. Sur une mer orageuse, on 
accorde sa confiance au capitaine qui a su résister aux 
assauts des tempêtes.

BANQUE ROYALE
DU CANADA

Capital, S35.000.000 - Rmotm, $39.155,106 . Actif, plut d* 6725.000.000

HEURE SOLAIRE 
TROIS-Rt VIERE6»ST -AL EX >8

Lira so dt-Vflndaat 
A M.
• 15 Ht-Alflll»
« 4» Bt-FaullQ
T •* CTierett#
T. 26 Rt-Barnabé

Lire «e aentsat 
P.Il 
5.15 
4 5» 
4 25
4 !• 
P.M
5 48 
S 25 
l.tt

7 45 YtmecMchfl
• s5 Pdate-é» Lee
•. 36 Trot» Blrlèrfls

Servies »u Oiwafltks 
Le ttétne lur durant le aarniln# *

I'vtcvnUo* »us le dépéri le» Troie-
■Uriètee Mt rué à 1«.H ».». a» Use 
de 4 #6 n m

HEURE 8014IRE 
DEPART DE ST - JUSTIN POUR 

TROIS-RIVIERES
A M. a M P.M.
T. 15 Meekln rzé 10 15
T.4« Louleettll* 10 26
• •6 Yeroe hlch# ]A oo S 45
* 2* Pointe.du Lee * 46 S . 25
$.45 TrrdB Rlrlêres • 15 16#

N R — A usai rorsrss ds ale«iUoon. 
ré à lase a m h a* L.*ui»#*in# i
I SO p m Ose Trots-Rivières A 4 06
P ■ pour YatBxeftlcfifl «4 4 45 j> m. 
pour Mflftklnoacé U rhe»s« de dos 
sutobu» étant toujours la •ntm*. on 
peut fscllemeot trouver n»eur# Cant- 
»é# ou du départ aux dlrer» ^adroits 
sur 1» p«rvour«

DIMANCHE
Pet Trot* Rivière» A l A 00 p a «t

de Masklaoocé A 1.1$ p.m.

La
TROIS-RIVIERES . HERVEY JONCTION

HEURE AVANCES
LIRE EN DESCENDANT
P M P.M. A M A Al.
SI» 5.15 11 15 • 16 
146 |4« 11.46 •55
• 05 4 U5 It S5 !•.*•
• 15 4,15 1t 16 15.êf
• 15 4.16 I2M lf26
• 25 4 25 12 «4 lf.46
• 15 4.XS II 56 !• 56 
4 45 4 45 1 M II H 
Î.66 Tou» Tou» Sx,

Trot» Rlrlère»
Pt Louis ds Praar»
Alnartüfl
Shewiaitsa srr
HfieelBiXAS Dép
rienada
See- r.or*
CreDd’Mèr»
Bt

LIRE EN MONTANT
A.M.
1«M »»• 1 .Zi 243
• M I.é5 1.65 lit 
*.16 •.!• 12.44 1.53
• 6# I et 1.45
• 0« 1.66 a J« 141
• •• T.»« 1 Jl
• 4« T.4* 1.25
»*• Tjt 1.11
•.!• 11.46

7.13 foun Murs DUx. 
VJM 
7 56
6.16

L** .i.»
•vTMe 7.46 2245
PteTbècJ» f.j#
Marvel 7*66

R service dee Trot» Rlvti#r«p pour Craud Mère, t u» le» leur» A [ta
pal*» dtnaariH* »oTt#e 5 PHawiaiga» fella daa Trois Civières 5 II H pji 
et le WieviBlga» Peil» pour Grand Mère « I! M p.a De plus tepeee de Grand - Mtr* ... r«to bMtf IM Vxir, k I M , . ”
dépen» de Ors ad Mère peur Trop» 8»ié-o. à • »• p a de OentV^-t Mt

SERVICE DU DIMANCHE

4.60 Desrhaillons
é.l$ Rt-Plerre
4 46 Oentllly
5-® 6 Bécaacour
®-3® Bte-Aaxèie ^

Corr^oodenc. pour 8te Sophie 
»oi*rUcU# lm lr,lü4 du »»tu

Cet borelre d eutnbus c^rrMBot* . I 
rec tou* le. sutobu. d*s e, , . V 
s-d et lee trains ds Montré*;.

VOUS ALLEZ A NIC0LETT 
POURQUOI NE PAS 
PRENDRE LE

TAXI LEFEBVRE
et profiter des evaotejM du »*c- 
leur bôtel à Wlcoîet. L H9tid U 
frbrre. située en fece du cootm 
de l'Assoraptiuii.

Départs (Hsurs solaire)
Ds Mcolet aux heures sulrut*- 

8.00 *.m. et 12.20 p m 
De Ste-Angêie: 8.30 e.ra M «u 
Départe .près le» treveniM tm 
Trole-Rlvlères aux beurae iaJfU. 
tes: 9.30 » m. et 4.00 pj*,
AUTOBUS LEFEBVRE

(Heure loltlrs)
TOO 1.00 Plprrerliie UMt}»
7.20 1.20 Le Baie 10 24 4»
7.40 errl 140 Mcolet 10 00 4 2}
7.50 dép. 1.50 Mcolet 6 45 4» 
4.05 5,05 St-Gréfolre S 34 4 »*
4.20 2.20 Ste-Angèle 9.15

AUTOBUS 
DRUMMONDVILLE I 

STE-ANGELE ^
(Hpuet Bélelrei

DEPART ARftIVKt
Lira aa ésivandast Lira ta eoiiiR
A M PM. A M f«.
1.30 12 43 Druwmontfvlll» I M IM
MS 1.00 8t Cyrillv 11.10 5 4
;.ob j-’5 Nvtrs-Dams 14 53 Iti
7 20 Css 8t Léonais iû .« ni
7 *•> CSS St Célvit e 10.1» f*
8.00 2.10 •t-6ré»elre ICM tM
4.18 2.25 8tfl-Ae«èla 9 43 «N
Départ Triver«l#r T-Riviéra* S M 4M

SERVICE DU 0IMANCHI 
(Heure Salaire) 

DEPART ARfcVlt
A.M. P M. PM A.M *■ fl
S.S0 12.45 •.13 Or’vllte II 00 I.Od ill 
8 45 1.00 4.50 t-Cyrllle 10 40 4 44 1.4
7 00 1.15 4 45 N -Dans 10 25 4.26 IJ 
/.*• 1.55 7.45 •-Léenif» IC 03 4 04 II 
2.43 1.55 7.25 8 Célsitln • 43 8.45 4 • 
4,00 2.10 7.40 S-GréfoIreSM 1.34 1.1
8 1* 2.25 7.85 Ste Ae|e4e • 15 l.ll I 
D«par1 Trsv. T.-Rlvl4re« 6.00 II

Cet hortlrs correspond ! [ois 
jour 5 Drummoodrlüe tree tMeoi 
Sbsrbrooke. Richmond. M», t. Ir 
too. Windsor Mille. »»ec tralni C.
R. Ht - Hyacinth s. Aetoa Tels, 
et Québec
Correspondances à ftis-Anr*?» 
-haillons. Mcolet. Plstrsrlii#. Tfc 
avilis. Bhawlnlf an. (.ra»( 
Loulaertlle, Bert/iler

pour Information#, s'sdressw kl 
D. Bourgeole Tsi. ITT 
NOUVEAU SERVICE 

S te As tels — Nisslst >Drm« 
ville. 2 vcvases per Mer 
reepestfsates

AUTOBUS

PLESSISVILLE T.-RIVBE
(Heure polaire)

ALLEN
Lira de haut

eu b». ïJ*?*
5.45 A M. Flsesltrllls (|»rs> r %
4.00 •• PnacerUle
4.30 “ 8t Louis ds Blind. 5 45
7.00 •* .Daroluynil»
7.15 “ Batnt-Sylrèr» 540
7.45 ** B^lnte-Gertrud# t
8.15 •* Bécaocour
8.30 •* Saluts-Anzéls
* SERVICE DU DIMANCHE 
2.43 P M. Plewlarin# (fsrs) 8 Jf \
3.00 ^ Prtncerlllr ,
$.30 * St-Louls d» Blend. 7.41

AUTOBUS DESHAIES
Maure Solaire

Dépen Arrl»4-
Lire rn -Ier-endant Lire « Jl. 
A.M. PJM Tarif “ V o^1
5.45 1.50 LeCMalèr»
6.00 1.25 Bte-Eméli#
6 13 12 45 1.00 Desrbelllone 
6.30 1.00 0.75 Ht-Pierre 
• 55 1.20 Geotllly 
7.Î0 1.45 Bt-cancour
7.45 2 00 0.25 8te-Ancè!e

AUC
P0UR|
.If»*

TOUT
STKiq

afPu h 1fi
•it® M.

OU CH il 
DONT
•ES

2661

:ap di
DaM|

SHA'

Ssrves-

r~
JveritablI

Itbaudr. s 
Ini# Haj’ 
|Pe frsnc. 
Jivctrque, 
lis srr.ère, 
|fr.x réduit
h I
fcre-Dtrr* .
ft, :r.. .’04
11

Daveluyrllle 
Ralnt-8jl*èrs 

Sainte-Gertrude 
Bécancour 

Sainte-Anièle

7.15 * 
7 M 1
4H * 
CM * 
5 44 *

Ueng St-Paul et St-8tmcn mirdl. Jj
dl et samedi de cbsaue B
St-Antoine, lundi, mercredi H 
dl de cbtQue semaine Autobus C » 
le dlmaDcbs pour excursion* d'RL 

Cet Autobus correspond »»* ^
les autobus lu Nord si du Sud 
«Inlgun Grand'Mèrs et Mcol46 
Jean DeseàalIkoM OrammeÊÛfW» 
Victoria vil te, ainsi qua p j*)*u" 
très eo(ln.*lu Pour plu» »a.pli» a 
mations, sdressez-vnua à

NARCISSE BEAUMIER. '"• 
PlsestevlUt, P Q. .TAépûoPS L

autobus

Vlitsr|»vlll» Sts-AefSI»
Départ d# Vlctorlarlll» è l'HV»»-^^

SERVICE DE 87,,*lN*il 
Départ

Lire sn dspcendant L'rs s» . 
L.M. P.M. Heurs folslr» A» r 
r.15 12 43 VlctorlsrUle 
r.S3 1.05 8t-Vtlèrs
• 00 1.10 Ste- Eulatle
(.12 1.42 St-Wenceslai ,
4.82 2 02 St-Céleetlo
4 43 2.13 St-Grégoire
* 00 2.JO 6ts-Aü*él#
Départ après la Trsrsr»# oH . .

Tmis tinèrs» *
Pa» d# Renie# Lecsl entre

et Rte-Angèle et rlce-fsr»»^
SERVICE DU DIMANCH E

...... AftHM
aB.
Il m 
11.1610 45
2C3t 
10 I*
• 33
4 4#

MUZ L0( 
ta «t un 
lin, - |

lieéis élsctt 
j6oiiM8:on 
Itedéré* ?' 
ÜITTE.

tél

|3^ Aut<

toRD COI
1 I
|î»drs*»er

•M»ur:ce.
|ys4 »

kitos A 
Coach.

IIVROLE
en 

Mbrne 
I *14 H
NM La- -

Ch si

BEL 
Üubiév. a 
ièphOflé.

SS fur d 
1» *nf«ni 

Ch#
N

_Ch

fÏAMBREi, 
I fro ds •

! * j
té!.

• J®

P M. Meurs Sciait» 
t 00 Victoriarllie
2.20 St-Valère 
I 45 Ste-Culalle 
$ 00 Si Weoreslas
8.20 St-Cèlest!»
I 55 8t-Gréfnire 
$.50 Rte-Anfèle 
t après i» T rarer*# 
se TroMUrlères 
«ri le •eu» * TUtorl.vL^ 
le irai» ds Lystsr Cerresi-ed

trs ta de 11.16 è “ 7
« tluébee le tr*»® •j' ^
—etmilv et U*" fcJL 

P.M. pour OherWw»»
A Rt We»ce»i«» #T* 

trata »*our Quête» *-,*T 
réaJ 1.42 P.M Au* Twls 
vee le» traîna pour Moetr*ei 
par )»«r arec le» Autobus #• 
moadriu». Mcolet 
DeecfeallJema betMalère ^
Rhawlntta» faits Or»»m** 
Seville m Sert h 1er Tr»»*#** ^ 
Mr# rreüa
Corrtstcndgactt é*** ^ '
jeer «rec eetebef Àt
R ST U.VGft 45 rue ê ***
VlctorlavO*, XdlépboB# W

•l«rU# 
poor F 
de • 84
Mnetrétl
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prenei Thabltud* d« lira 
diaqua Jour cett® pag® des ân mincies cilassiees Servez-vous en pour vendre 

ou acheter à bon compte

TARIF
DKS

Annonce»
Classée»

laril e®
a,.i»e* - ••

Mtr «ft «eu •• ••
f m «seeeee* éeiveei eersh»

IMIS INNONCES SI.00
lerl>

UM *» •* M •••**•** 4v «et •eeitlsse»
nesteiMe* «'«eeeiet «a 

î!î? ^r.sH» ééÊêê. serwlees isl*
eleoeeti

J» eatlst
üTia’e'llee. •**•••• •• «•'•••• ^ 

......... •••

sucuapou» esaoucf» CAMCIL-
lift seats un» a*i*n. 

at PAaoîiOh

rOt'TES ANNONCE» 80NT 
ITRICTEMENT PAYABLES 

OA VAN CB
APruHii* Aaaoact» VLAb
•II» O’MCTtMCNT AU BUatAL 

OU CHf2 "O* OtaOBlTAiaiB. 
BQNT Lt» BOM» fT ADR**
• c» SUIVENT Cl- DESSOUS

Pharmacie Normand
Rue Notre-Dame

Pharmacie Normand
439 .Sainte-Cécile

Magasin Corona
Roe Notre-Dame

Henri Cloutier 
Cola Ror ’e et Bonaveaturs 

Pharmacie Royale
14 roe Lavtolette

Pharmacie Aubin
Coin St*-Jolie et 9t-Maarke

Paul Gauthier
26ê Arenoc Lavloletts

;AP DE LA MADELEINE
DAME EVA COL K TEAL’

S6 ra« Fseey
T. A. GILBERT 

ISS roe Notre-Dame

5HAW1N1GAN FALLS
Pharmacie Cyv

GRAND’MERE
Pharmacie Goibord

8ir\*$-v<ms de eee Anno%—» 
Zlêèsén, voue aur«« d*a résultats J

7 Divert i'VïïÜK---------

A VENDRE.— Bon cheval ea péri» 
te santé. Excellente occaeion i 
prompt acheteur. SVireeeer per Té­
léphone a 1416.
7 ( Aoûts-6f»i

PAIN a 4c - N'oublies ose de voua
rendre a la Boulaagene uenoncourt. 
où voua y trouverez un tree bon pain 
de M SS a 4c. Aussi ps n de sée sj 
même prix. 1162 rue SteMsne, tél 
159.
7 ( 11929-Août5-3fa;

Msnty et
petite éventail élsctrqus, à vendre 
très boa msrchl S adresser 1691 me 
I>enoue.
7 (13931-Août6-lfe)
UNE MACHINE à coudre, trie peu 
ueijfée. en bien boa ordre, à venire 
bien bon marché. S'adresser 1449 
Boulevard st-Leuia, tél. 2036-w.
7 C13930-Août61fs)

Drrar»
PROFESSEUR— Donnerai à domici 
la, cours de français, d anflsia, d's 
nthméuque, de géographie, d'histoire, 
etc. Attentions spéciales aux commen 
çants ainsi qu'aux élève» ayant des 
difficultés à suivra les orogramm 
ord.naires. Professeur D. DUBE, 17S0 
rue Bellefeuille .tél. 1368 
6 (13924 Août46-fs)

IL ME FAIT PLAISIR d'annoncer 
n-.ee anciens clients et aussi au public 
qua j'ai ouvert une épicerie à la mê­
me plaça qua la cour à bois. Les com­
mandes seront livrées à domicile. An­
tonio BERNARD, 124 Ste-Cécile. tél. 
24-w.
6 (13923 Août6-2fsj

PORTRAITS
Profite* du temps des vacances pour 
faire poeer votre famille. Lee por­
traits sont un peu comme toute au­
tre marchandise. Les prix sont basés 
sur la qualité du fini.

Atelier Pinsonneault 
1398 rua Hart 

Les portraits sont artistiqnemsnt faits 
i des prix raisonnables 

8 (13§80.Juil.29*29-80
Août4-5-6-6fs I

M. AUREL PATRY
Horloger

•utrefoia à l'emploi da L. T. LA- 
FLAMME Réparations de montrée, 
horlcgee, bijouterie. Ouvrage garanti. 

Pnx modéré.
936 rue Sminte-Angèle

Téléphone 164-W
3 (lS847Juil.23-16fs)

Pour Pichet de voe Bièree 
et Porters

APPELEZ 404
Livraison ftaptds

MARCHE NATIONAL
1033, rue Ste-Angèle

( 18764-Juil.lS-1 mois)

VERITABLE AUBAINE.— Beau lo- 
gensent ’rès bien chauffé à l’eau 
chaude, t tué prhe de la Cathédrale, 
ms Ha r Roc, 6 pièces, plancher* 
ks 'ranc. installation pour poêle 
setr • fc*»nde galerie en avs"- et 

arr.ère, a'nai que garages Privés 
Fr.x réduit en bea de 885. S'adresser 

M H. F P.achand, 1425, rue No- 
-Dsme .Edifice Banque Provincia­
te!. 204.

118801-Jail.19-12?*)

)IUX LOGEMENTS de « pièces cha­
in et un de 4 pièces, chambre de 

'ain. réservoir à l'eau chaude, entrée 
lie électrique, ménage fait à neuf, 

•mon immédiate à louer, prix 
•déréi S'adresser ADELARD CHA- 
ITTE, Boucher-Epicier, 1450 rue 

loue. tél. 1064.
( 13914-AoûU-ifa)

Automobile» Usagé»
ORD COUPE, fermé, en parfait or- 
» • BPtl 4 pneus neufs.

Lérsaeer GEORGES GAUVIN, 23 
|vMaurice. Cap de le Madeleine, tél. 

14-J
(l3928-AoÛt5-8fa)

ITOS a VENDPE. — L'n Chevrm-
Cosch. modèle 1931. un Chevrolet 

■ipé sport, modèle 1931, 8450 à votre 
:o:x S adretser 811 rue St-Geor- 

Troi* R:v:èr«e.
( 13933-Août5-2fs)

CHEVROLET ROADSTER, modèle 
=N1. en parfaite eondition, véritable 
ubs ne Pour information* téléphonez 

14 H M Warren, 1390, Boule-
rt Le violette.

( 13925-Août4-3fa)

i£S PELLE GRANDE CHAMBRE 
&b,é« à louer. 2 fenêtres. Ueage du 
âéphin*. bain, eau chaude. Pour 
‘-n# eur d* préférence ou roupie 
J* «nfants. centre la ville *
-i;* Chesterfield. S’adresser 1668

b St-Philippe.
( Août5-3fa)

Chambre» a Louer

IAMBRES GARNIES, eau chaude 
'r^'de. et poêla électrique dans cha­

is chambre. S'adresser 437 rue Des 
•tfw tél. 365.

l89l7-Août3-3fs)

HEMSTITCH
Confiez-nous le soin de faire le point 
d'ourlet (hemstitch) sur tous vos tra­
vaux de couverture, de broderie, etc. 
Travaux soignés à prix raisonnables
Mme» Roy & WitteboIU

1018 rue St-Krançoil-Xavier 
Téléphone 2310-M

8 (13711-Juil.6-lmoia)

ASBESTOL1NE.— Le meilleur ciment 
pour lea couvertures, le seul qui vous 
donne un garanti de 10 ans ,ce ciment 
semi-liquide semi-plastique est recon­
nu aujourd'hui par tous les milliers 
de propriétaires qui en ont fait usa­
ge, que rien ne peut rivaliser avec ce 
matériel, comme preuve, les milliers 
de lettres que la compagnie détient 
comme record. C'est pourquoi la com­
pagnie n'a pas hésité à donner à 
chacun dee propriétaires de bâtisse* 
une assurance de 10 ans comme ga­
ranti. Une couche D’ASBESTOLINE 
vaut 10 couches de peinture ordinai­
re, demeurant élastique à toutes tem­
pératures, aa composition l'empèche 
dé craquer, de fendre, de couler, ré­
siste aux acides, gaz. etc. Une couver­
ture a l'ASBESTOLlNE vaut une 
couverture neuve, et coûta moina cher 
Téléphonez ou vents noue voir nous 
voue donnerons toutes les informa­
tions nécessaires, nos centaines de cli­
ents aux Troie-Rivières et dea envi­
rons en sont satisfaits, pourquoi 
n'sssayei-vous paa vous-même? vous 
regretterez d’avoir appliqué des ci­
ments commune à tous les ans, vous 
revenant plus cher, et vous sont »ne 
cause d’ennui. J. M. FICHE, 84 me 
Bell, Tél. 75.
8 (13889-Juil^9-lmois)
POUR VOS BATTERIES adressez- 
vous au No. 700 rue Delavérendrye | 
Satisfaction garantie à d** prix ex 
cessivement bons -J. T. GAUTHIER 
Prop.
8 <13922-Août4-3fs)

' Offre. ^dTniplor^

ON DEMANDE 
apprenti-barbier
Caaaapflour.
16

immédiatement un 
S'adresser 910 ma

( 11911-Aoûté âfa)
POSITION VACANTES— Avons be- 
eoin d'un homma d'expénenca, pour 
vendre à commission les autos Pon­
tiac, Oldsmobile. LaSalle et Cadillac. 
Peur commencer immédiatement. S'a­
dresser au gérant OLDSMOBILE SA­
LES LIMITED, 1579 me Badeaux, 
tél. 2508.

(13918 Ao6t3-3fs)
FILLE FIABLES pour travail faci- 
la et très rénumérateur, pour ville et 
campagne. Echantillon de toilette grn- 
tu. Ecrire immédiatement casier t, 
"La Nouvelliste".
18 (4u IJO-dfa)

20 Perdu
UN BRACELET NOIR a été perdu à 
Shawinigsn Falla, la 2 août, entra 10 
et 11 heures du eoir, pansant par las 
mes Cascades. Station. 5ième et Hem­
lock. Prière de rapporter * 13, rue 
Jedfre.
20 (13926-Août6-lfa)

22 ^ ^Salon de Coiffure

ALLONS AU SALON ROBE, grande 
rédaction dee prix encore pour quel-
3ue tempi. Ondulation permanente 

après le procédé a l’huile Multi-tn- 
omphe. Mlle LAVIGNE seule déposi­
taire de cette machine fournira tous 
renseignements concernant le perma­
nent. Aussi croquignol prix réduit 
pour deux. En eyant un permanent 
au SALON ROBE voua obtenes grs 
tuitement un traitement à l'huile a 
vant le permanent, shampoo et ondu- 
laton à l’eau après deux ou trois •#- 
mtines. Aussi Marcel, papier, à l'eau, 
komol, massage, teinte de cheveux, 
manicure épilage de« sourcils, etc. 982 
Champflour. Téléphonez pour appoin- 
tement à 3265-J.
22 ('3898-Juil.30-1 mois)

PERMANENTS
Mlle CLAIRE est à votre diaposition 
pour vous donner le nouveau perma­
nent Kemi-Therm d’aprèa la méthode 
du professeur Fnederich Koffmke, de 
qui elle a étudié à Montréal. Ce per­
manent *e donne sans machine ni 
électricité. Permanent Croquignol à 
85. en plua tous genres d'ondulations 
et loins de beauté.

CHEZ CLAIRE
Salon le plus modems aux 

Trois-Rivières.
Ouvert tous les aoirs excepté la lun­
di. Pour appointement appelez 3371 

Le soir 8713 
53 rue Du Platon Trois-Rivières 
22 (18845-JuilJ815fs)
SALON L'AIGLON— Prix spéciaux 
pour un tempe limité. Permanent à 
partir de 83.50. garanti pour 6 mois. 
Marcel 85c, papier 50c, excepté le sa­
medi. Komol 60c, ondulation à l’eau 
50c, traitement à l'huile 50c. Coupe de 
cheveux 15c, excepté le samedi, massa­
ge 25c, etc. Deux expertes à votre 
service. Qualité, service et courtoisie 
notre devise. Tout travail garanti. 
Réservez votre place a l’avance en 
appelant à 2673. Madame J. H. KAI- 
CHE, Prop., Mlle G. Dufresne, ex­
perte Coiffeuse, 1241 Ave Laviolette.

( 13918-Août4-2f* )
PLUS D'INQUIETUDE, MESDA­
MES, si voua désirez un permanent et 
que vo* chevaux «ont malades ou ex­
tra fins ou que voue ayez encor» du 
permanent, le Salon Paruien, M. La- 
france, Prop., est en mesure de réus­
sir votre coiffure mieux que n’impor­
te qui car nous avons dee solution® 
nouvelles pour le traitement de ces 
cheveux. Permanents spécial, 84., 2 

our 87. pour un tempa limité. Mlle 
iivet, autrefois du Salon de Mme 

Ricard, est toujours a notre emploi. 
Demandes no* spécialiste* pour on­
dulations komol et à l'esu, 60e pour 
un tempt limité, épilage dee sourcils, 
teinture, sont nos spécialités. Notre 
travail eet garanti. SALON PARI­
SIEN, 1009. St-Maurice. Pour appoin­
tement téléphonez à 1113.
22 ( 13857-Juil.26-lmoi* )

24 Ttrre à Vendre

TRES BONNE TERRE à vendre oour 
83.0(>0. Sera exigé 81000. comptant 
S'adresser au Curé de St-Thomas de 
Caxton, Co. St-Maurice.
24 (13908Août2-lmoig)

Grand’Mère
FUNERAILLES DE

M ZEPHIRIN LAMBERT

Grand'Mère vient da perdra l'un 
d» ••• plus astimé* citoyens se la 
personne d« M. Zéphir.n Ldbilsrt 
marchand bisn connu, décédé des 
suites d’una longue maladie à l’âge 
de 61 ans. Il laissa pour la plaurer 
outra son épousa née Alexine Boutet 
trois Bis MM Louis-Emile da Berlin 
MM. Charles-Victor do Grand'Mère 
et Robert etudiant au séminaire de 
Trois-Rlvièras; quatre Alla» Mlles 
Alica an religion Bosur Bernadette 
da ITmmaculée da la communauté 
dos Soeurs des 88. Noms do Jésus et 
da Maria. Bernadette, Emilisnns et 
Gertrude de Grand’Mère; une soeur 
Mme I. Poulin do Sherbrooke, et 
une demi-soeur Mme Louis Trépa 
nier de Grand'Mère

Les funérailles eurent lieu an l'é 
gltaa paroissiale da Bt Paul da Grand 
Mère au millau d'une grande assis 
tança da parente at d'amis de cette 
ville et de l'étranger.

La levée du corps fut fait# par M 
l'abbé Lucian L’Heureux curé de-East 
man at cousin du défunt Lt aer 
vie# fut chanté par M l’abbé L* •».*- 
Emile Poulin, vicaire à l'immaculée 
Conception de Sherbrooke et nevau 
du défunt, assisté de MM les ah 
hé s Lucien L’Heureux at Benoit Tré 
panier comme diacre at nùuà iiiîT*

La chorale St-Paul de Grand’Mère 
sous la conduite da M Roger Des- 
haies flt la* frais du chant. On exé­
cuta avec maîtrise la messe harmo­
nisée de l'abbé Panneton à deux voix 
M. 1» professeur J. N. Leclerc tou­
chait l’orgue

Assistaient au choeur MM les ab­
bés H Trudal curé à St Paul de 
Grand'Mère, Alp. Lord auménier des 
Frères de l’Instruction Chrétienne 
de Grand’Mère, Edmond Dubé vicaira 
à St-Pierra de Shawinigan, L Pan­
neton et A Da Gonsague vicaires à 
St-Paul de Grand’Mère, J Robert et 
A Morin du Grand Séminaire des 
Trois-Rivières.

La dépouille funèbre fut portée 
par MM J. A Nicole, Théo Gravel, 
A. Bisson, Noël Boisjolie, Néree 
Lambert et Armand Rheault.

Les officiers et les membre* dé 
la Ligue du Sacré-Coeur précédaient 
le cortège. Le* étudiants de Grand- 
Mère au séminaire des Trois-Riviè­
res portaient le* tribut» floraux. M 
M. Clarence Dontigny, Hubert Ber­
nier, Maurice Dugal, Jean-Paul Ran- 
court, Ovila Bernard, Eddie Melan- 
çon, Robert Pellerin de Bto-Flore, Ri­
chard Therrion et Emilieti Allard

Parmi les parents de cette ville 
et do l'étranger noua avona remarqué 
dan* le cortège: leB enfants du dé­
funt, Mme Israël Poulin et Milo Y- 
vonne Poulin de Bherbrooke. Mme 
Louis E Lambert et Mlle Angèle 
Lambert de Berlin N H . M et Mm# 
Loui* Trépanier de Grand'Mère. M. 
Alfred Gagnon d# Bherbrooke. MM. 
et Mmes J A Leblanc, Amédée Roy 
de Grand’Mère. Mme J. A. Gosselin 
Victoriaville, Mlle Jeanne Leblanc, 
de Berlin N H , M Cha Boutet de 
MM. Léo et George» Henrichon de 
Grand'Mère. MM M Lafayette et 
Gérard Go|»elin de Berlin N.H . M 
et Mme Ch» Edouard Boutet, M E- 
müa et Mil» Simone Boutet, Mlle 
Nadine et Antoinette Boutet tou» de 
Victoriaville. M et Mme J. P. Dutil 
de Québec. M et Mm# F Labbé de 
Shawinigan Falla, Mlles Suzanne. 
Thérèse, Mariette et Solange» Tré­
panier de Grând'Mère.

ANNONCES CLASSEES

SHAWINIGAN FALLS
PRELARTS ET RUGS

Voyez notre bal assortiment offert 
prix réduits. Cala vous paiera. 

Spécial-.tés: Vitres pour aatomoMIa» 
encadrement», etc.

L. J. A. BEAUCHEMIN
45, Sième Rue Tééphon* 52
Bhaw. (13757-Juil 12-1 mou)

MEUBLES USAGES
Vous pourriez faire des acheta avan 
tageux parmi les meuD.es assxes que
nous avons. Pianos, phonograpnee. ra 
dio». Chesterfields, etc. Venes ou 
léphonez.

JOS. DROLET, Liée
Cinquième Rue Tél. !7é
Bhaw. (13756-Juil 12-lmou

Mlle Gcrtusine Jacques. M et Mme 
Martin Lawless. Mlle O De Grand 
mont de Grand'Mère, Mlles Thérèse 
•t Cécile Duhamel d* Garneau Jet 
M. Dectlle* de la maison J. N Go 
dm de Trois-Rivierea, M. et Mme 
W. Langevin, Mlle Cécile Lengevin 
M. et Mme U. Sinclair, M et Mm# 
E Rivard et Mlles Rivard, Mlle Ber 
the Richard, M et Mme Jos. Ayotte 
M. at Mme F Dessureeult, M L 
Rousseau. M Pascal Thlbeault, Mlle 
Lucette Thibeault de St-George» de 
Champlain, M Henri Sansfaçon, M 
Donat Rousseau. M J. L. Champi 
gny. M Oscar Demers, M et Mme 
Jules Roy, Mme Arthur Donaigny 
Mlles Dontigny. M et Mme A L 
Fallon, M et Mme Exaudias Laval­
lée. M et Mme Samuel Mallhot. M 
et Mme Albert Beaudoin, M Jean 
Hamel. M Rodolphe Lacoursière 
M Roland Chiasson, Mlle Georgette 
Maltais. M Horittladia Deschamp» 
Mila Anita Simard. M Emile St 
Pierre. M Henri Therritn, M A 
dolphe Allard. M H M St-Cyr, 
M. L W RiraM. *t.

La famille reçut un grand nom­
bre de témoignage» de sympathies

Saint-Justin
DOUBLE MARIAGE 

MMBERT-CASAUBÔH

Dernièrement fut béni dans notre 
église paroiesiale, décorée pour la 
circonstance le double mariage de 
M Alphonse Lambert de Saint-E 
douard à Mlle Léona Caeaubon de 
cétte paroisse et celui de M. Rosa­
rio Lambert de Saint-Edouard a 
Mlle Irène Casaubon da 8aint-Ju«- 
tin.

BONNE TERRE à vendre. 2 milles 
du village. 8 arpent* de l'école, 15Ô 
arpents e nculture, 150 arpents en 
bois avec roulant. Condition* faci'.ea. 
S’adrreeer AU IDE LAFONTAINE, 
St-fitanlalaf, Co. Champlain.
24 ( 1393f-Août5-3fs)

9 Décès

DUPONT— La famille Dupont a lt 
douleur da vous faire part du décès 
le Hélène Dupont, fille de Edmond 
Dupont, survenu le 3 août 1932, à l’â-

Ige de 12 ans et 3 mois. Vous êtes res 
pectueueement invités à assister au 
service funèbre qui aer» célébré *a- 
' medi le 6 août, à 8.30 heures en l’é­
glise StPhilippe. Le convoi quittera la i 
rés dence mortuaire 1941 rua Belle- 
feuille. à 8.15 heures, pour ee rendre 
à l'église et de là au lieu de la sé­
pulture.
9 (13927.AoûtB If»)

PARTIES J

D'AUTOMOBILES
' S'euvês ou usagées, vendues 

à uns réduction de25%
Radiateurs pour auto» 

de toutes sortea

Guilbert Auto Part»
& Acceuories

Oros si Détail 
-7I92 rue BT-GEORGEB r^ 

Téléphone 647 M l

Suivaient aussi le cortège: M J 
Alphida Crète M.P P. M. Marcel 
Crête, M. J A. Bernier gérant de la 
Cité. M le maire J. A Gagnon, M
L. J Doataler N P . MM. Louis et 
Paul Dostalér, M et Mme Armand 
Rheault, M et Mme Arthur Bisron, 
M et Mme Eugène Caron de Grand* 
Mèré, M et Mme Louia Caron du 
Cap de la Madeleine, M Dosithée 
Leduc, M. et Mme Théo Gravel, Mlle 
Simone Gravel, Mlle Germaine Ni* 
cola, M et Mme Etienne Lefebvre, 
Mme François Tremblay. Mlle Alice 
rt I.ucstt* Tremblay. Mme J A. 
Fcrrén, Mme Dr G. Art Ferron, Dr 
Julien Ficard, M. et Mme L. Maheu, 
Mile* Ifahett, M .1 A Robert, M 
et Mme Noll Boiajoli, M E. Bel* 
lemare, M et Mme D. Boisvert, M. 
et Mme Fred Hoffman. M. Jo* Larue,
M. F Maaaicottf, M. Ernest Mer* 
Ciér, M ét Mme Deus St-Arneault, 
Dr et Mme Emile Vennes, M et Mme 
Wllhrod Garreau, M et Mme Emile 
Juneau, notaire et Mme J. E. Déziel, 
M Henri Penoncourt, M. Edgar Ho­
gue, M et Mme Nérée Lambert. M. 
Jean Lambert, Mlle Rachel Lemay,

(Juil J2-lmott)

KEMI THERM Se donne sans 
électricité ni

machine
Permanent Spiral 64.60 
Prix spécial pour î A la fois. 
Finger Wav# ou au papier 10c
Mlle M.-A. GAUVIN

1368 Notre-Dame Tél 296.»

(Juil 21-lmoie)

M Alphonse Lambert servait de 
témoin à son fila, Eugène et M Char 
les Casaubon à ta niée# Léon»

M. Norbert Sylvestra de Louiso- 
ville accompagnait son naveu Rota* 
no Lambert et M Aimé Dupuis, sa 
nièce Irène

La bénédiction nuptial# leur fut 
donnée par M l’abbé Or:U Ga 
gnon professeur ju Séminaire cou 
sin des mariés.

Fendant la cérémonie religieuao 
un Joli programma de musique et 
la chant fut exéruté par la chorals 
ise jeunes filles.

Programme :
Entrée —Marche nuptiale
Chant —Veni Creator, choeur 

des jeune* filles
Cantique da manage par Mlle Cé­

cile Moriu.
Ave Maria (Angélus) à trois voix.
J'ai vu l'agneau, M. le notaire J. 

E Langloi*.
Je t* béni»—Mlle Béatrice Morin.
Sortie —Marche
Mme Adéodat Lafreniéra fauchait

ioçgue.
Apr** la cérémonie religieuse les 

nouveaux époux et le* invités sa ran 
dirent à la demeura da Mme Pierre 
Casaubon où un excellent déjeuner 
fut «ervi. Une adreseo fut lue par 
M lia Marie-Ange Lambert soeur des 
mariés et M l'abbé Ovila Gagnon 
répondit en adressant aux nouveaux 
epoux se* meilleur* voeux de bor». 
h»ur. Vêrj 1#» trois heures da l a* 
pfèa-midi tou* ee rendirent à la 
demeure des nouveaux msriés chez 
M. Alphonse Lambert de Saint-E- 
de nard.

Etalent présent* M et Mm» Eu 
gène Le.rbert, M. et Mme Roaario 
Lambert le* nouveaux époux, M 
abbé Ovila Gagnon, du Séminaire 

des Trolt-Rivièro*. M et Mm# Al. 
phonie Lambert de Saini-Edouard, 
M et Mme Roméo Pichette. de 8t- 
Didace, Lauretto Lambert, Alphon- 
*• et Léo-Paul Lambert, Florant 
Lambert, Mil** Marie-Ange, Aline 
et Ciémenct Lambert, de Saint-E- 
dOuêtd, Maxime Paquin da Saint-Di 
lace, M et Mm* Frank Lessard. Jo* 
«*ph Lessard, d# Sainte-Uraule. M. 
et Mm# Adopht Déry. Joseph Vm- 
cênt de Ma'kinongé. Ovi a Leasard. 
L. Lacoursière d* Louisevüle. M

Un Plymouth 29. sedan é porta» |36<)
1 Buirk Coach, 27 ...................1:36

.... $100
1 Bu ck 27 47 .............................. 9500
Licences comprises, 5 pneu» neufs, et 

en parfaite condition 
Nous avona aussi d'autres bcüee au­

baines qui vous seront certainement 
sausfetsaataa. use mite voua en con­
vaincra

GARAGE LAMBERT
2, éicme Rue Teléphoae 148

Bhawiaigan Falla

Feuilleton du 'Nouvelliste"

Le

Fiancé Inconnu
par Eveline Le Maire

.

—Denis». toi une demande en

GARAGE LAMOTHE 
générait», irésaniquc, rivage d «n 
grenages à froid. HuLas, gazolma 
pneus et accaaaoires P?èc«a da freine 
hydrauliques su complet, plèr*» élec 
triques, autre» aeceesolre* Agent pour 
automobile “Plymouth” et 
24. 4.èma rue. tel. 1228.
Bhaw. ( 13756 JuiM2-lmois'

rent pour 
"Dodge

Mais au

ot Mma Blméon Paquin, U Paquin 
c® Saint-Didece. Norbert Sylvestre. 
Edouardina Sylvestra de LoaWvil- 
l». M et Mme Joseph Lafreniéra de 
Sa!ftte.Urfula. M et Mme Henri Pi 
chette, de Saint-Didece, Alphonse 
Caiaubon. M et Mme Arthur Ca­
se ubon, M et Mme Arthur Gerbeau, 
Aurèle Casaubon. Rita Casaubon, M 
et Mm* Adrien Picott*. Paul Lefeb 
rra Uraula Lafabvre, Tbéodula Ber* 
goron, M et Mm® Albart Noel de 
B* in te Ursule, M et Mm# Charles 
Casauben, Mm» Piorra Casaubon. O- 
vide Casauben. M et Mme Léopold 
Caraubon. M et Mme Edmond Ca­
saubon, M «t Mm# Adélard Dupuis. 
Mme Louis Caaaubon, Armand Cnap 
delaine, Alica at Berthe Chapdelai- 
ne M. et Mm* Aimé Dupuis |g 
Justin, M #t Mm# Joseph Déseul 
i iare, de Msikinnngé, Marcel r eea j- 
ben Gabriel Gagnon, Mm# Gcdéon 
Mailîayx, Mlle* Irène, Maria-Rose 
«t Laurette Dupuis, Yvette Paquin. 
M et Mm# Adéodat Lafreniéra, Cé­
cile et Béatnc# Morin. Laurette Ver 
t»/*uille. Napoléon Gabnury, Régi 
oa Alsri*. Ollva et Noe!la Verte. I 
feuille

Que nos m#tll#una v*#tii d# bon- | 
heur les accompagnent.

je vient de recevoir pour
mariage.

Cette petite phraae. dite poaément par tante Madeleine, me 
cloua de aurpriae. mon aiguille entre le» doigts au dessus de la

_________ robe que je coûtai» pour l’une de» orpheline» de Mlle Bnwot.
Réparations ! Quand le souffle me fut enfin revenu, j exclamai;

—Une demande en mariage! .. Quelle chance! 
moin», est-ce vrai, tante Madeleine?

—Ai-je l’habitude de plaisanter? et »ur un pareil sujet, en­
core!

C est exact. Tante Madeleine a tant de respect pour tout ce 
qui concerne la famille et le mariage, que la simple pensée 
d’une plaisanterie sur ce sujet n’eût jamais dû effleurer mon es­
prit Telle était bien l’opinion de ma cousine Françoiae, car elle 
protesta, indignée:

—Oh! Denise! . Comment peux-tu!..,
—Donc c'est vrai, quelqu un me demande en mariage. Qui 

est-ce, chère tante Madeleine?
—Est-ce que tu ne devines pas?
—Pas du tout. Comment voulez-vous que je sache? Eat-ce 

quelqu’un que nous connaissons bien?

—Ah! voi]« qui simplifie la question Laissez-moi deviner, 
l’adore cela, comme aux petits jeux Vous répondrez seulement 
oui ou non. tante Mad leme Toi aussi. Françoiae, tu pourraa 
répondre, à moins que tu ne saches pat ..

—Mais si je sais.
—Alors, commençons. Eat-ce un monsieur?
—Voyons, Denise!
—C’est vrai* Ce ne peut pas être une dame. C est donc un 

monsieur que je connais. Est-il joli?
-—Quelle question! tin monsieur joli, où as-tu vu cela?
—Bon 11 n est pas joli. E»t-il gentil?
—Très gentil 
-~Jeune?
—Oui. ,
—Tu poses très mal tes questions, intervint Françoise. Tu 

étais plus habile l’autre jour quand il s agissait de deviner la 
plume qui a servi à Napoléon pour signer son abdication 

—Je ne trouve pas mes questions si maladroite», réoliquai- 
Ije, vexée.

—A quoi te sert-il de savoir que le monsieur est gentil?
D abord, tous les jeunes gens à marier sont gentils. Quand tu
sauras en outre qu il est jeune, tu seras bien avancée! Tou*

ST Ï'TIL .T 7 Ch” Ma'’" 1<-s me-icur. » marier »ont jaune*.
moi*#ll* L. Léveillé professeur fie pi.i- n a i* tm#*
no un mnart musical k l'occisioij de —toujours... Ainsi le fiance a Marie-Thérese .

—Si tu vas chercher le* phénomènes! Je te le dis tout de
suite, ton monsieur n’est pas un phénomène.

—Bien, je comprends. C’est un homme trè» ordinaire.
—Je n’ai pas dit cela!
—P.h bien! me* enfants, je croyais qu'il ne fallait répondre 

que oui ou non, fit tante Madeleine, conciliante.
Je reprends, avec de meilleures questions, mon interroga-

Sainte-Famille

la collation d*s diplAmes.

Trio — Waltz Af thé éhild^én» 
Dans#, d# L Sir#abb*'g par J. N>r- 
tiandin, G. Tbib#ault #f T I/év#iMé.

La fil#us# d# Raft par L. I.éivill# 
prof***#ur.

8«nat# d* Bhubsrt par J. Norman-
din.

toire. Vient-il souvent ici?
—Voilà qui est mieux, approuva ma cousine.

' —Oui ou non. Françoise, oui ou non.
—Oui.
—Il vient souvent ici?... J en vois trois qui viennent souvent

ici.
Le pouce gauche appuyé sur ma paume droite, je de­

mandai:
—Est-il blond, trè* grand, la tête de plus que moi. avec 

une jolie petite moustache, de» yeux bleu»?...
—Non, non. dix fois non. s’écrièrent comme un seul homme 

ma tante et ma cousine.
—Alors, ce n'est pa* M Servoix?.., Tant pis, il me plaisait 

beaucoup. M. Servoix.
—Denise!
Sur ma paume droite. I mdex gauche remplaça le pouce hors 

d’emploi.
—Fsf-il hrun. amusant, spirituel, porte-t-il un lorgnon?
—Non. firent en choeur ma tante et ma cousine.

Pr#viii#rs rais# d# Bhnael p»r C —Ce n est donc pas le docteur. Dommage! U ne me déplai-
I>vrillé prnf. pnp Je docteur.

Duo — L'attaqu# d#s flans par 
L. I/év#illé prof. #t J. Normsndin. 

La viojeft* eala# par 8. I/ér#il!é 
Vais# des papillon# par T H#«»n. 
Duo — Rondo militaire d* PiahclHf 

par J. Nortnandin #t G. Tbib#nult.

AUTRES MORCEAUX

voix du Ce*uf da Via Gael par
Taquin.

Th# Old Oak#n Bucket de Durk##
par J. Hall#y.

L’écho de VanderslAof par O Thf- 
beiult.

Le moulin de A. Jensen par T. Lél- 
téilé.

Le#
Marfél

oiseaux de Paradis par B

Choeur et Dansé de Lutins pur L. 
■>bert.
T*e chant du berger d* Galog par 
Norma ndin.

Cérémoni# d# Huntun par T. Hénn. 
Sonate de Re#thoven par R. Martel.
Duo *— la chasse aux Oaaelle* par

L. I/éveillé prof #f S. Léveillé.

Etaient présentaî^es élève* de 
*111# Léveillé; MU# J. Normandm. T. 
Hénn, J Halley, C. Robert, L Ga­
briel. Marguerite Levasseur, 8 M.-r- 
f#l. J. Parjuin, E. Paquin, C. Du­
mont, H. I/éveillé, T. Léveillé. M. et 
Mme A. I/éveillé, J Marfei. C. Ta­
quin, P. Halley, J. Normandin. Mme 
Robert. Mme Dumont, Mm* De*m.i- 
raia, Mme Thibeault, Mme Héon

Il y eut chant et déclamation» Mlle 
Jacqueline Normandm reçut son qj.
pJAme du Conservatoire Royal 0e 
Montréal avec Grande Distinction 
Cour .Supérieur.

Mlle Thérèse Héon roufs Intermé­
diaire avec distinction. Mlle S^bo*- 
tienne Marte] cour préparatoire avec 
distinction.

Les diplômées reçurent comme ré­
compense de leur travail d# nombreux 
et riches radiatif.

No» sincère» félicitation*

TARZAN LE TERRIBLE
EfiHode Na t

Par Edgar Rice Burroughs
(Metropoliun Newspaper feature* Rendre inc )

r>/
✓

Vo-

aim
A trtsven l’épais upls le branche* cessée* et 
^ f Cul Deu. îfjn.n. :e ban, æ reçrproohxlt fllcn- 
fleussmem d» sa proie Vos oreilles n'aur*lent 
Pu d soe-r^r c* -noindre par cnimé par têt mcsi- 
'^merifj )#rit* H prêrS du lîon Cependant lit 
•^ns eirrcAs de l>t..*njiger <u1 dirent que quelque 
àtnçêr ]• menaçait C tournait, souvent hf» 
frands yeux notre ver» le# endrtv » oû Vombr» 

plus épaisse Sa marché sa fit plut rapide 
il porta la xzuun au poignard qufcpendalt 4 

6a œintura.

jïuCLm1
Tl •'teignît bientôt une Msez grande clairière 
complètement dégarnie d arbre# H s'arrêta un 
Instant comme s il craignait de quitter l'abri dea
branches Mais « lui fallait sans doute sa h lier 
ver» quelque but tnaognu emr U reprit sa mar­
che sans p'us d hésitation tt s eng^a rébo'ti­
me nt dan» la clairière éclairée par la luna Et 
Numa. toujours caché gant !a jungle voyant en­
fin sa proie à »a merci, aorUt lui auatl de 1 om­
bra at chaigta. V

Dan* cette même région Isolée et dêærta de 
1 Afrique se trouvait #n ce moment Tartan de 
la jungle. Depuis deux long» mala U errait à 
t raven ce paya A son retour d'une nreurtlcm 
én compagnie de J aeon Orldley il avait appn* 
qu’une gueff» avait eu lieu entra km tribus qui 
Vivaient aux abords 4# ses châtnpa fsrülea 
Malt M cou» la plus cruel était la dUparlMon 
mrsbéfleuaa de Jeanne, aa femme. TTn «mil In­
dice lui donnait encore r espoir qu'elle pouratl 
tus vDaata,

R »'#talt mis en route seul à la recherche d# 
oella qu’il aimait II avait farUemenfc trouvé le 
vin âge o(t elle avait été gardée captive pendant 
quelque rampa. Là- dans le pays des eannlha- 
>e« U t’était aeeuré qua celui qui gardait sa 
femme prisonnier# avait dû fuir ver» la région 
du Congo La faim, la soif et le désappointe­
ment furent las saule» récompenses d# ses re­
cherches pendant Rlutièurs semaine*. Mal* plut 
déterminé qu# Jemals, Tartan continua d'avan­
cer laissant bientôt daftlèr# lui lea réglons qui 
lui étalent familière* S n'avait vu ni être hu­
main ni béte depuis IA darnlèra pléàSÊ ,

J eu» un moment d hésitation avant de décrire le troisième 
habitué de la mai*on. Pourquoi? Quel sentiment complexe me 
troublait en pensant à lui?... Mais l’irnsge de Mlle Brissot sur­
gissant brusquement en mon esprit, je recouvrai aussitôt ma 
joyeuse humeur, nuancée d’une teinte batailleuse

—Maintenant, la question est simple, déclara i-jer ni M. Ser­
voix. ni le docteur, pas de lorgnon ni brun ni blond pas amu­
sant ni spirituel...

—Nous n’avons pas dit cela
—Cependant quand j’ai posé U question, vous avez répon­

du non, sans hésiter.
—Parce que nous avons compris tout de suite que tu pen­

sai* au docteur
—Je continue.

Et le majeur gauche ayant pris la place de son voisin l'in­
dex, je posai, trè» vite, une série de questions

—.San* doute, il n est ni petit, si grand—ni blond, ni brun 
—ni bien, ni mal Un peu gros, pas méchant, vingt six ana, 
bref, comme dit Françoise, un homme très ordinaire. C’est 
Georges Péra!.

—Oui c est George* Péral, mais je te défends de dire que 
je le trouve trè» ordinaire.

-—Mettons que le très soit de trop.
—Qu en dis tu? demanda ma tante un peu inquiète de ce» 

propos.
—Je dis que . je demande à réfléchir.

Tante Madeleine mit sur la table à Ouvrage îe bas qu’elle 
tricotait, elle fit faire demi-tour à son fauteuil pour se trouver 
bien en face de moi et, ses deux mains jointes sur ses genoux, 
elle commença de sa voix de cérémonie, sa voix lente et bien 
posée r

*—Il faut que tu comprennes, ma chère, ma chère petite, 
que la demande de Georges est une chance inespérée pour toi.

—Ma tante, je sais ce que vous allez me dire. Je is pau­
vre, sans dot...

—Pardon, tu n’as pas une grosse dot. mais tu n’es pas ab­
solument pauvre.

—En tout cas, je ne dois pas me bercer de l'illusion que 1a 
vie que je mène auprès de vou» est celle 4 laquelle je nuis 
destinée Quand je me suis trouvée toute seule, en 1914. mon 
père à la guerre, .Saint Denis fermé aux élèves de la Légion 
d Honneur pour un tempa indéterminé... j’avais quatorze an*, 
ma tante, et pour tout asile, l’appartement de papa, è Dijon, 
pauvre appartement vide, que je connaissais è peine.—— appar­
tement de veuf, étranger, inhospitalier, où, sans relation* dans 
la ville, je serai» morte de chagrin si vou* n’aviez eu pitié de 
moi.

—Voyons, petite folle, que racontes-tu là?
—Tante Madeleine, vous m’avez écrit que votre maison de­

viendrait la mienne... Et je suis partie vous rejoindre à Saint- 
Mavien. C est là, tante Madeleine, que vou» m’avez apprit, 
deux mois plu» tard, l’abominable nouvelle... Mon cher papa, 
ai beau, si jeune, à peine promu chef d’escadrons! Il était si 
plein d’espoir en partant... J’étais si sûre qu’il reviendrait!

Comma toujours, quand j’évoquai» la mémoire glorieuse de 
mon père, je dus faire effort pour refouler le» sanglot» qui 
me serraient la gorge; avec une grande bonté, ma tante me diti

(A Suivra),
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Le détail des parties de
la ligue de laballe molle

ASM* IAT ION UK JE ST PHILIPPE

2 1 O

1 1

Loucrt, 2 ar- 
FlroaMMU, Sb. 
\rrr«tt#, lb. 
Lafitvr, cg 
Mart n. ce. 
Ckambariaad, vd. 
K Guimont, Ur. 
f'ajolat, r«e- 
L. Gutmont, 2b 
Abc!, lane.

27 2 S 11 7 7

LE LA SALLE

H ancbcttc, 9b 
Vcrrcttc, cd. 
Dcaroehcra, 1 a< 
M Bavard, lb 
Carbonncau, 2b. 
Kauvaceau, ab 
Laelarr. 2 ae. 
Garldpjr, ce. 
('aria, rce.
( am;rand, <ff 
Bouvet, lane.

A#* 4. Lena 
Bt-Ba^ramcrt

P Ujo

31 12 9 21 9 3
P »inta par manehc H H T)
St Philippe 100 010 0—2 5 7

il!# 101 244 x—12 9 3

rc: Pointa produit* aur 
oupa de Ganépjr 3. I^aelare 2. L

De La S<

i mm.

f eur 1, ( hamber and 1, Bavard 2 
< ar « ], Camirand 1; Bouvet; Car- 
bonneau 1, (‘ou;* da deua-bute: La 
f’eur, M Savard, Carie, Coupa de 
rirru ta ( ham!»erland. Doubla jcui 
Verretta, Klanehette I^aelare aeu!, 
B ita aur balle de Ahe. 15, (Verretta 
Savard, I/erlare 2, Bouvet) Retiré» 

i bâton par Abel 1; (Carie), Lata- 
rl, «ur e* bute St Philippe, 4, De

Cajelet, rte. 4 0 10 0
Raetareche, ed. 4 0 10 0
H Jelia, lane. 3 1110

30 10 10 19 2 4

BT SAUCEMENT

Marta!, 1 ac. 
Teaaiar, 2 ae. 
Lavaaaavr, rg 
Dueheaaaaux 3b
Lambert, lb 
Ricard, ree. 
Lamontagne, 2b 
St-Arnaud, cd. 
Rouinaon, lanc 
Trude!. lane 
Th bodaau, ec. 2 1

35 U 13 21 4 3
X— Un homme d# retiré quand if 

eoup« victorieux fut frappé.
Pointa par manche* R T £
St-PhUippa 300 130 3—10 10 4
St Sacrement 015 OOO S—11 13 3

Sommaire' Pointa produite aur
coupa t : Lafleur, 2, Martin 2. R 
Guimont 2, Verretta 2, Chamberland 
1, Baetaracha 1, T***‘*t, 2, Ricard 3 
Bt-Arnaud 1, Lanvbart 2, Levaaaeur 
1 Lamontagne 2, Coupa de deux buts 
Verrette, Martin 2, Teaa'er, Cour*
de troii-buU: Martin, Teaeier, Cir­
cuit* Ricard, Buta vo «a, Varrarte 2 
Ijifleur, Martin, Double jeux Mvrtal 
aeul, St-Arnaud à Lamontagne. Buta 
aur ballet da Joiin, Thibodeau et 
Duchaeeiaaux, laiaaée aur lea but# 
Bt Barrement *• St-Phillppe. Lan­
ceur gagnant Trudel. Tempi da la 
partie 1.12 hr. Arbitre* Taquin et 
Reüafeuille

Le Boston Jr

it# St Philippe, 4, De 
">* e 1!, Tempa d« la partie 1.00 
Arh tre* paquin ^t Charet’e.

ST PHILIPPE

Poucet, 2 *c
Rrau**eau, 3h 
Verrette lb

i R Guimont, la*

I* Roaton Jr a enrégietré Qne 
autre victoire dana la igue de bal e 
malle Saint-Philippe en triomphant 
du Troie Riviere* au arorf da 10 h 
7. La Troie-Rivière* commença par 
prendra l’avantage et ij menait far 
quatre à xéro à la quatrième manche 
loreque ]e Roaton «a rallia pour «n- 
nu'er e#t avantage et e’aaaurer un 
bel!# victoirr.

La partie fut gagnée a la darn • 
r0 manche loreque Bourasea frappa 
pour le circuit avec deux coureur* 
aur le* but*. Teaaier et Pj traa 
frappèrent de# deux )<ut« Prono 
voat frappa lui auaai pour le cir­
cuit.

LA FAMILLE ( HS-EDOUARD 
H 4MELIN

a fa douleur de vous faire part du décès de

MATRICE IIAMELIN
fils de M et Mme C.-E. Hamelm, 

survenu le 4 août 1932, 

à Vàf^e de 22 ans, 7 mois.

Voua êtes respectueusement invités s 
assister au service funèbre qui sera célé­
bré lundi. 1* * août, i 9 heures, à la Cathé­
drale des Trois Rivières

Le convoi quittera la résidence mortuai­
re. No Al Laviolette. à A 45 heures, pour se 
rendre à l’église et de là au lieu de la sé­
pulture

Les Trois Rivières. 5 août, 1932.

jmjfüXS IJSHK,
La publlratloa de c*a lettre 

■ engage aucunement aotra ree- 
f ■gebllra

bout . elle rubrique noea g* 
alloue iee letlrao •dreaaéea à •«*
tra Redacie»#

.Noua noue raaarvoaa la érwM 
da corriger au baaailu et da rafu- 
aer fout coirmumque trndancleaa 
Noua accofdon* la grafercbca •■a
communlquba court*.

Les premières 
Olympiades

I ou la lettra devra atre accompa 
g ne# d une algnatara reaponaabi* 
et 4 an* adreaa* authentique qui 
acront afceuealremc ni ImprtAdea
eur 1a Jcurna*

ROUSSEAU & FRERE
Entrepreneurs de Pompes Funèbres.

Nom occupons maintenant notre nouveau local. A 462 rue Des Forces.
Notrr drpartrmrnt de Rrura aeulement erra fermé le dimanche

44JE NE LIS JAMAIS
LES ANNONCES”

VOI S lüiinaissc'z cet homme. Il croit dire la vérité. Mais pressez- 
le et il vous récitera les marques de son automobile, de son cha­
peau. de sa chemine, de son complet, de ses souliers, de sa pâte 
dentifrice, de ses serviettes, etc., etc... avec l’accent de “l’annon­
ce". En d’autres termes, tous ces produits sont des produits AN­
NONCES.

Il ne pourrait pas plus s’empêcher de ressentir la puissance des 
mots imprimes qu’il pourrait se passer de mander ou de dormir. 
Les annonces constituent une partie definie de la vie contemptv 
raine. Leurs messages sont essentiels à l’existence quotidienne. 
Elles sont étroitement associées n la bourse.

I a chose importante ne consiste pas seulement à “lire les annon­
ces** mais à les lire TOTTES. L’annonce que vous pourriez ne pas 
•voir vue ptuirrait contenir des informations pour la possession 
desquelles vous auriez donne beaucoup. Il est certainement aussi 
important ptiur vous de savoir que le magasin X.. , fait une ven­
te de drans ou de chemises que de lire que les élections se feront 
prochainement !

'\mies, guides et conseillères — telles sont les annonces
de ce journal.

Charette, 4.— “SI vix pAeqm. par» 
bcllum?” Si ta veux la paix, pré­
pare la guerre.

(> motto, quoique suranné et dic­
té par l'expérience, xemble ne paft 
valoir beaucoup pour 1* ciub de 
belle au camp d'Yamachiche ou du 
moine [\ aimule ne ajouter trop 
foi.

A preuve lex fariboles nombreuses 
nscrite» dana le Nouvelliste *n date 

du 7 ao&i. courant a titre» de ren­
seignement* sportif#.

Gare à voua, Mc*«leurs Jts 
Sportsmen ai vous ne vouie* pas 
vous faire leurrer en fait de sport 
par la direction du club d'Yama- 
chich#!

Oui, n°ue disons bien, nos ad­
versaires que nous sommes allés 
rencontrer sur leur terrain le 24 du 
moi* de ju >t dernier #e vantent
non ssns rs:*on cependant, uoi:* 

l’avouons) (lavoir infligé au Notre- 
Dame d* Charette la plu* humilian­
te des défaite*, 16 à 7.

A un certain point de vue c’est 
un peu vrai et n0^ concédons, 
car le Yamachiche peut escompter 
avoir fait le coup de sa vie en bat­
tant le Notre Dame, et a’eet en cela 
que nous pouvons croire que a 
défaite pour nou* fut des plus bu 
miliantea".

U’un autre cAté cependant, «i 
l'on considère le* faits l’on peut 
dire qu« no# porte-couleurs ont li­
vré une lutte héroïque, csr tout 
mut es qu - * étaient dan* leur a 
lignement iis ont *u montrer au 
public qu'ils avaienet fait commee 
toujours d’ail eurs.— contre infor­
tune bon coeur. Et voici: la part e 
étant jouée eur »emaine tous !e< 
membres de l'équipe ne purent 
a user leur travail. Tout de même 

nous ne voulons pas dissertir sur 
ce point car ie Yamachiche avait 
demaadé a rencontrer 1# Notre-Da 
me et nous n'avons pas voulu les 
tromper en prenant le n-im de Ail 
Stars" ou en remettant la joute à 
plu* tard, “business ir business!’’

Mai* lorsqu'on vieM dir€ que le 
Notre-Dame s'était r.cquia la batte­
rie du Pointe du Lat" je crois qu'on 
exagere un peeu et j*» le prouce.

Notr* bon ami, Xsvier Bourasan 
est 1# receveur du Pointe du Lac 
tres bien Mai* s’est-il tenu en ar 
rièr* du marbre toute la partie 
Mess cure d'Yamachiche?

Pour vous l'apprendre, eachez que 
Bourassa nous a fourni ses servi 
ces seulement que cinq manche# 
comme receveur peur aller ensuit* 
jouer au premier but.

Secundo, quand on dit que ’e No- 
trs-Dame s’est acquis le* «ervicea, 
de !a batterie du Point* du Lac ne 
vat ton pas encore un peu loin et 
surtout n* veut-on pas jouer sur les 
nome ?

Soysx francs, Messieurs, M Rou- 
ette que vous annonces comme !*n- 
ceur du Pointe du I«ac n'e*t-ii pas 
plutôt le frère du vrai latceur, car 
vous eaves, il peut arriver qu'une 
famille compte deux garçons.

Oui, Monsieur L. Rouette qui a 
lancé pour nous,— et encore vous 
saves qu'il n'a lancé qu« la neu> 
vième manche—-et qui joue au pre­
mier but pour le Pointe du Lac n'a 
rien de commun avec M. Rouett* 
son frère qui, celui-là est !• vrai 
lanceur du Pointe du Lac.

Tertio, Messieurs d’YamachsVhe 
vous aves poussé l'ironie, pour n* 
pas dire Sa malhonnêteté, jusqu'à 
présenter aux lecteur* du Nouvel­
liste un alignement qui n'était pas 
le nôtre lor* d« notre visite cher 
voua.

Vous aves mis sur les rangs Zoil 
Me’.ançon? Combien y en a-t-îl 
parmi voua qui sont capable* de 
prouver sa présence seulement eur 
e terrain ou même dan* !» p»r.> **e 

d’Yamachiche le 26 juillet de l'an­
née 1932?

Qu'on «aasys et nous verrons.
De plus, messieurs, vous avex 

commis une erreur qui dénote chei 
vous un... je ne saie, quoi... qui 
peut laisser supposer bien des 
choses lorsque vous places Laval 
VHemur* #ur l'alignement.

Nous ne *ommcs pas prêt* à 
croire que tous chacun de voua 
auraient besoin de porter de* lu­
nettes, mai» i] nous eemh • que 
’orsque quelqu'un remplit les fonc­
tion* de juge dan* une Joute de 
ba’le au camp U ne peut pas agir 
en même temps comme joueur!

Or lava! Villemure est as»es con­
nu à Yamachiche n'est-ce pas pour 
que vous puissiex admettre qu'il a 
jugé la joute.

Et ceci posé. *n voilà enco-e qn 
qui disparaît de l'alignement, par 
vous, nventé. Messieurs dTamarhi- 
che.

lu joueur puis un autre joueur 
ça fait deux joueurs n'est-ce pas ?

Cependant,, vous êtes de bons 
inventeurs «t, *n passant, C*ee| une 
qualité que le direction du Notre I 
Dame vous reconnaît, car l'aligne- 
meat du d t Notre-Dame que voue 
aves présenté au publie est bien le 
réel. 1* vrai alignement (non pas 
celai que vous aves eu à rencontrer 
le 24 Juillet) moine cependant la 
batterie du Pointe du Taie, et avec 
le changement de K Lace rte rn ce­
lai de Lr G. Rleia.

Et avec cet alignement que vous 
noue ares donné voas-méme* no# 
bone amis. (1 nous fait plaisir ee 
veau annoncer que nous désirerions 
grandement laver l'injare qat vous 
nous aves fait# en Tout recevant 
ches n*tte avec votre même a’ifne- 
ment (œne laieeant le receveur da 
Saint Louis des Troie-Rivières) le 
dimanche T4 scàt prochain peur un 
en*eu de 25 00.

LA. neat eepérone prouver à no*
• •apporteur» et ftee amie que el le
Yamachiche Pu emporté Ig 24 jail- 
let dernier, «e ne fat pee rentre le 
Notre-Demev

Répendre par la voit du Nouvel- 
Mate.

ta d’rettieA da Notre-Xÿa# de 
Charette^

Le St-Stanislas 
est vainqueur 

à St-Casimir

ette photographie prisa en 1906, 
nous montre Charles Ferry avec la 
statue qu'il trouva en 1896. Cette 
statue fut retrouvée dans les rui­
nes du stade de» Olympiques à A- 
thènes et décorée avec des lauriers 
au cours des jeux )e 1906, rap­
pelant les Olympiades * de la Grèce 
antique.

Trois victoires
du Ste-Céciie

Troi# victoires du Ste-Céeile

Le Ste-Cécile a triomphé du Buf­
falo par 26 a 0 et du Pl*i?an’e 1 à 
0. Leur troisième victoire fut aux 
dépens des Renards qu’ils défirent 
par le score do 8 à 2. Des circuits 
lurent frappés par Gagnon et Pi­
card. De* trois-buts par Laroche et 
Gagnon.

St-Stan;s!aa. ». (D.N.C.) La St- 
Stanislas a visité la St-Cas mir Le 
St-Stanisla* a visité 1* St-Casimir. 
La acora final fut da 11 à 7 an fa­
veur du St-Stani*ia* 
mCn dernier mena le bal du commen­
cement à la fin at «'assura vit® da .a 
victoire.

>è la première manche la Sl- 
Casimir réussit un coup da îircuit 
frappé par Laquerre. et qui *i’éta:t 
pas encourageant pour 1* club visi­
teur. Cepandant ce dernier ne »• *é 
courages pas pour si peu.

Le St-Stanislas compta «es trois 
premier apoints à la troisième niar.- 
che pour prendre une avance de 
deux point* sur la St-Casimir. A .a 
quatrième il répéta ses exploits et 
ajouta cinq autres points a son 
crédit, ce qui lui assura déjà ‘a vie 
toire. Plusieurs beaux coups furent 
frappés dans cette quatrième manche 
dont un trols-buts par Veillât*# tt 
deux deux-but# par Roberge et Tru­
de!.

Roberge s’est réellement distin­
gué dans la boite en n’accordant que 
deux points *u St-Cosimir dans .#s 
six premières manches.

Le deuxième point du St-Casimlr 
fut compté à la quatrième manche 
«ur un circuit frappé par R. St-Ma^- 
rice.

Le St Casimir s'est montré bon 
frappeur, maie il n’eut paT'da cnance 
car le» joueur* du St-Stanio'.as d-» #e 
laissent pas prendre en défaut ou 
champ.

Dimanche prochain, le 7 août, le 
St-Casimir nous rendra visite.

La partie promet d’être fort inté­
ressante, car le St-Casimir tentera 
de prendre une revanche.

Batterie du St-Stanislas: Veülette 
et Roberge. St-Casimir: R. St-Mauri- 
ce, J. R. Alain et A. Lafleur.
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POINTS PAR MANCHE

Chef ; On vous demande au téléph. nt

tre? C’est accepté d'avanca. La par­
tis se jouera le 21 août.

Le St-Tite est prié de communiquer 
le plus tôt possible.

Le St-Olivier
Le St-Olivier triomphe du Volti­

geur Jr. par le score de 13 à 8. L’é­
toile de cette pxrtie fut Armand Pau­
lin qui frappa un magnifique coup de 
deux buts alors qu’il y avait deux 
homme# «ur les buts.

L. Vésina.
Subs.: Champagne, Vanatse. pj 

thier, Shore. Peur information! »J 
dresser à M. Bellerive, 607 St-G^J 
g## ou à G. Dufresne, 615 Bt-tJeJ 
gcs.

Sainte-Gertrude

Ls Rte-Cé?i.e lanc* un défi au tSe 
Madeleine pour un* part e qui sera 
joué# #ur son terrain. Pour infor­
mations s'adresser à P. E. Boaudet 
Tel. 1977.

St -Stanislas 003 500 SOO
St-Casimlr 100 100 320

ALIGNEMENT

Ft -Staniaîas Rt-Casimir
F Roberge lanceur J. B. Alain
D. Veülette receveur R St Maurice !
G. Brière 1er but R. Laquerre
A. Lacroix 2e but G. Dusseault
P. E. Monfrain 3e but R. Giroux j
A. Turcotte arrêt court H. Giroux 1
O. Doré 1er champ A. Douvillc i
L. P. Trudel 2e champ A Lafleur
F. Leclerc 3e champ A. Giroux

DEFIS.— L# St-Olivier lance un 
défi au St-Patrick, St Charle* Sr., 
Ste-Ursule, St-Benoit et à tous les 
clubs de dix à treise ans,.

Rec. G. Dufresne; lane. R. Tessier; I 
premier but, M. B?!lerive; ar.-court I 
P. Dupont; 2e hut, R. Bolduc, court- j 
^rrêt, A. Paulin; troisième but, R. 
Alarie; 1er champ. P. E. Guy; deu­
xième champ, F. Bellerive; 3e champ,

MARIAGE
M. Carolé Montambeault des Trr» 

Rivières a convolé en aer. ^ 
avec Mme Vve Roberge de cette*.
roiase.

Le mariage eut lieu lundi à (Jj 
heures. MM. Albert et Luc-m M 
tambeault, les deux fils . y '•j 
Montambeault eervale-t

USEZ LES ANNONCES
Le» nouvelles du jour

L# St-Ktanislas lance un défi au 
St-Tite, et est prêt à mettre un enjeu 
pour la partie de détail, car il faut 
noter que ces deux clubs ont chacun 
une victoire à leur crédit. Le St-Sta- 
nisla# aérait prêt à rencontrer le St- 
Adelphe pour n’importe quel enjeu. 
Combien le St-Ade!phe veut-il met-

AJOUTE LA
FORCE DU BOEU1

AUX SOUPES ET SAUCES »

UNE BONNE NOUVELLE 
POUR LA POPULATION

ANNONÇANT
L’OUVERTURE

POUR VENDREDI LE 5 AOUT
y

DU NOUVEAU MAGASIN

BOND
CHAINE INTERNATIONALE DE MAGASINS

MSTRI BUT EV RS EXCLUSIFS DES

<7 i "

HJ,

Complets et Pardessus V-\‘- m

aBOND 91

FAITS-SUR-MESURES
A UN 
SEUL 
PRIX

'x
V

Menuretf prises par un Tailleur expert. — Satisfac­
tion garantie ou argent remis

Votre choix dans un énorme assorti­
ment de tweeds, serges ou worsted tout 
laine représentant les plus hautes nou­
veautés

NOTEZ RIEN L’ADRESSE

361, RUE DES FORGES, 361
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Voisin du Restaurant “Childs'
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